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Lutte contre le fanatisme 


4 


pnatione n'a pas réussi cette année à faire supprimer tout en- 
nement Ses batteries se sont môme 
des contre ui. puisque, chose assez rare depuis longtemps au 
PT UMA LEUR députation presque exelusivement protestante e 
use pretitre défense de notre CAURO AVCC UNE conviction el une 
n melles, encore qu'elle ne soit pas allée an bout des prinei- 
knt posts et qu'elle ne nous ait accordé qu'une très faible 


| 


du francais de nes écoles, 


goutt 


npar tre 
pes ceprnt 
ure de rustice, 


Leu Hits ! 
matenlns, est inconteslablement le travail de longue et patiente 


ion entrepris strlout depuis un an joint au sentiment {rés jus- 
aie qe les Franco.Canadiens de la Saskatehewan forment un groupe 
! CE + « CI 

camp DA VAÉ ps deux manières de voif sur la question de Jangue 


de retitioti _ . 

Vus n'avons négligé aneûne occasion d'éclairer l'opinion pu- 
haque asie Conversations privées, réfutation dans les journaux 
es atttques daneées onire nous, distribution à bon egcient de tracts, 
Moreure de livres bien documentée: chacun dans son ruvon d'in- 
due a tait genéreusement su part. F 

Le quelques milliers de brochures, notamment sm question 
Louer et la gnestion de langues, qui ont été sagement distribuées 
mures de FAC où pasées de main à main, ainsi que le 
an mrage de M. Moore, “The Clash, si hien fait pour démolir 
nes ont aceotmpli peu à pou leur œuvre de lumicre, 

ue nous pas eu tort d'avoir foi en la force de la vérité. Cotte 
Leon de cotubattre le fanatisme eat la bonne. Les résultats déjà obte- 
is monent, tout imparfaits qu'ils soieut encore, ot doivent nous 
en et a redoubler nos efforts, 

Liane que nous avons à soutenir contre le fanatisme est autant 
“pce une futte contre l'ignorance que contre An mauvaise foi. 

Gnedernière est le fait indéniable des chefs qui dirigent le moy- 
ument pour de misérables visées politiques — ce qui les rend niisi 
ul que méprisnbles — mais chez l'immense majorité de ceux 
qua uisont entrainer par le fanatisme, c'est surtout l'ignorance qui 
pt mt les préjugés. | 

es nent étonné qu'elle existe à un tel degré chez des gens 
mepwbenr pe manquent pas d'une certaine instréetion. La con- 
mu din langue unique expliqué bien des choses dans la per- 
oi menée de préjugés religieux et nationaux chez certains 
mr Cent qui sont foncièrement droits ne sont pas réfraetaires 
[ls nous seront même reconnaissants de toul ce que 
mit pour les télairer et les libérer de leurs erreurs L'expnst 
che ne question, appuyé de faits irréeusables, leur fera toujours 
imp, Le sera souvent pour eux le’ point de départ d'une orien- 
Fhostilité d'hier pourra même se changer en réelle 
Sent ne pour Dos aspirations ot en solide conviction de la justive 


13 n 
“a tot re 


Bitte quote. 


dote valise, « 
Pia: fautres esprits qui vieunent à nous par un autre che- 
M Ce sent cenix que les oxeès même du fanatisme ont fait réflé- 
las dise ct les violences de l'erreur les ont désabisée, 
* + * 
\ae des 
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ir sf done de continuer à semer la vérité autour de 
Wuins: par l'exemple de notre vie d'abord, puis pur la 
rite. Coln fait partie de ln mission de notre race ant 
-ouetoyens anplo-pratestants. 
lines pourra bien continuer à nous susciter des difficultés 
M cat parfois des injustices matérielles, jamais 1 ne pourra 
nd Pre catholique et française de In race tant que nous reste- 


Hu “| pr : 


ie 


D puce de ln perséeution doit être de resorrer notre union 
tone athie et l'indifférence qui gngnent si vite les peuples 
Plug [ntter, 

ln. 


# 
Una lutte s'annonce encore longue à soutenir. Cest 
bouton o8ÿ 


ut TA . . . je 
MU ons lortiflér plus que jumais notre organisation nie 
ME sciation Catholique Franco-Cmadienne_ eonstitne 
M soil résistance, 


PTE 


_ 


net qu'à ehneun de nous de dénner nne vie plus intense: 
We que | Il Fardrait SAS plus tarder reprendre ect hivér le cours 
*Meulières qui font toujours Mint de bien, Diverses eant- 

OU Li maludie, ont pu en ces derniers temps ralentir l'acti- 
qe LE ins Les raisons aujourd'hui n'existent plus Que 
\on ra rnERe rivalise donc d émulation aveu HES voisines, 
Panese ee TS le mois dè juin, un Congrès général de fous Les 
Pa pm cu ml nest pas trop tôt dy songer déji ot de nous 
ce LE pau L . russe produire la plus grando somme de bien pos 
tn el run apporte son Concours Aévone à Pœuvre né 

* que par lu vie intense de chacun des corvles que se 
ne jurritra la vie d’ensamblo et l'influence de tout notre 
is Pumion de plus en plus étroite de toutes nos forces 


“ph isot A . « 
Ate ons le courage et l'énergie pour résister à tous les ns- 
aitiste, . 


Ti 4 te 
tt 


vite fes 


sl Miulions, 


in lake, 
Mhutthes 
DADITET 


OU Qu; 


I l (en . N 
Neon de nos comnisenires d'écoles. qui va se tenir fout 


bte ia , 

1 jun pet ele notre attention fmmédiate. Que de tous les 

one jee ions ne à se tionne prêt à y assister en arand nombre, 

RE paie Pas cette année pour subir les avanies de ln meute 

\. our disenter ensemble, dans le calme et l'harmonie, 
lantes qui intéressent l'avenir de nas écales, 


A.-F, Avcrain, OM. 


la l 


NE Lo 
TN St po 


4.-F. AUCLAIR, O.M.I., Directeur 


a valu, en cotte circonstance, des défenseurs précienx, 


R son progronme init, 


à pour la cause catholique. Lex 
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, 
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SIMPLES NOTES 


CS Re TR à: à 


L'ouverture du parlement féde. 

ral aura Lieu de 20 février, 
* * % 

Le Devoir vient d'entrer dans sit. 
divine unnée. [peut xe vendre 
ce témoignage qu'il est resté fedéle 
l'a fait 
de plus en plus grande la part des 
questions religieuses, sorinles ch 
cconcniques, dont Fimportinee 
s'aceuse cheque jour davantage. Le 
Davoir fait honnens an journalis 
me canadien et à la cmise retire 
le qu'il défend avec tant d'eitien- 
vite, 

+ * * 

L'Action Catholique, 


me anniversaire, @ devaneé de 
deux années Le Devoir sur Île 
champ de bataille des bons com 


progrès accomplis dans les iifes 
depuis une dizainr d'années, nous 
lex devons surtout à {nos rail- 
lants quotidiens de Québec, de 
Montréal et d'Ottawa qui sont rrai- 
ment, «ujourd hui plus que Jamais, 
à la hauteur de leurrmaission. 
* *X * 

Toutes nos félicitations à PE- 
vangeline, le journal national des 
Jradiens, de Moncton: NB, qui 
paraît maintenunt deux fois par 
RCTHAÎRE, 

* * * 

Le français ra être de plus en 
plus névexsnire à l'extension de no- 
tra conemeree, Plusieurs banques 
canadiennes, dit le (lobe, de To- 
ronto, ouvriront prochainement 
des suçeureales à Paris, 

RE 

Toute la littérature de propa- 
gande relative aux timbres d'épar- 
gne est en neuf langues. Quant 
eur timbres eux-mêmes, is sont 
strictement unilingues. Le fran- 
ctis ext pourtant officiel dans Je 
domaine fédéral. Qu'attend ML. 
H'hite pour nous donner des tim- 
bres d'épargne bilingues on fran- 
cas ? 

* * * 

Le rapport de le police de Win- 

nipeg pour TJS acruxe une aug- 


mentalion considérable dit crime) 


chez l'enfuner: quatorze pour cent 
de plus que l'année précédente. 
Dans un article à ce sujet, notre 
confrère le Manitoba rend respon- 
sable de ces crimes pour une large 
part Pédueation sans religion qui 
se donne dans les écoles. “L'en- 
fant, dit-il, à qui lon n'aura pas 
montré le vespeet de Dien, ne res- 
pectera plus tard, ni son père. ni 
SR MICTe, ERCOPP IMOINS SUR Concr 
toyens.” ‘ 
.* + * 

D'après les statistiques du bu- 
reuu d'hygiène provineinle, le 
nombre des mortalités causées par 
l'influenze on cours du-mois de 
novembre en Saskatchewan s'élè- 
ve à DOTÉ, 
* x * 

Les antiprohibitionnistes du. Ma- 
nitobe entendent se servir de la loi 
de la législation directe pour obte- 
mir soit le rapnel de la loi de pro- 
hibition, sott des amendements au 
torisant lu vente de lu bière et des 
vins légers. 

*KX 

Dans les rereles ‘militaires, on 
déclare qu'à le fin: d'anût, tous nos 
soldats seront de retour d'Europe. 

Le Hunsport se fera plus lente- 
ment durant l'Aiver: 20,000 hom- 
mes doivent être ramenés au pays 
en janvier et 80,000 en février; au 


printemps et cet été, ce nombre se- 


va porté à 45,000 par mois. 
x * * 


11 est probuble que le général’ 
Pan, qui est actuellement en mis- 
sion offirielle en Australiè, traver- 
sera sous peu le Canada pour re- 
tourner en France. Le général 
Pan est âgé de T1 uns. Malgré 
son grand âge, il a joué un rôle 
militaire important au début de la 
guerre; il a été ensuite envoyé en 
mission dans différents pays. 


Ce sont deux aviateurs cana- 
diens, les lieutenants D.-V'ance et 
Harry Yates qui ont été choisis 
par les autorités ‘ anglaises \pour 
transporter en aéroplané, de Lon- 
dées à Paris, les membres du cabi- 
net rt lex plénipotentiaires, au 
cours de te conférence de la Paix, 


. 


qui céli 
F. ces jours derniers son OnZi- 


PRINCE-ALBERT, SASK., MERCREDI 22 JANVIER 1919. 


Le Pape 
__ gtia Paix 


Encyclique de Sa Sainteté Be- 
noît XV .prescrivant des 
prières ‘universelles 


P'erer le texte de la diopuiire fete 


tre encyclique de Nu Suiatelé Be} 


not NE, au gujel di li pair: 
Vénérablos frères 


Ce que Punivers attendait an- 
xieusemment dépuis si longtemps, 
ce que tous ler peuples chrétiens 
demandaient en leurs prières et 
que Nous-mêtne. interprète des 
communes douleurs Nous «her- 
chions ardemment avec lt pater- 
nelle solheitude que Nous avons 
pour tous, Nous l'avons vu se réu- 
liser soudain, et les armes se sont 
enfin reposées La pain n'a pax 


encore, SDS douie, sous une forme | 


solennelle, mis un terine à cette 
guerre très cruelle: cependant, La 
convention qui à iilterronipu par- 
tout. sur terre, sur mer, duns Îles 
airs. le carnage ef les dévastations. 
& ouvert heureusement la porte et 
les avennes à la paix. Pourquoi 
ce changement “est-il nbitement 
produit?On en pourrait indiquer. 
à coup sûr, des causes variées ol 
multiples. Mais <i on cherche La 
raison dernière-el suprètme, 11 faut 
que l'esprit s'élève enfin vers 'e 
lui duquel tout dépend. et qui. 
touché de miséricorde par l'ins- 
{ante supplication des hons, ac- 
corde au genrk humain la liéra- 
[tion Lara ét de détile si pro- 
longés. 

Aussi, de urandea actions de 
grâces doivent-elles être rendues à 
Dicu. Nous Nous réjouisons d'a- 
voir vu dans tout Punivers eatholt- 


que de nombreuses et Gelataniesi 


nuaurifestations de la piété publi- 
que. 
pant de ln Bonté divine qu'elle 
mette en quelque sorte le comble à 
sou bienfait et qu'elle complète le 
don accordé au monde. Ces jours- 
lei, en effet. doivent se réunir veux 
qui. en vertu du mandat des peit- 
|ples. doivent instituer dans le 
imonde une pair juste et double: 
jamais délibrration plus importun- 
te ni plus difirile n'aura été con- 
fice à une usemblée humaine. 
Ils ont donc. au plus haut point. 
besoin de Ja lumière divine afin 
de pouvoir meucr leur tâche à bou 
terme, 

Le salut commun est ici haute- 


ment intéressé, ct tous les catho: Houti à un désastre sans précédent. | 


hques qui. à raison même de leurs 
croyances, mettent à très haut 
prix le. bien et la tranquillité hu- 
maine, ont, à coup sûr, le devoir 
d'obtenir par leurs prières, à eos 
hommes éminents, l'assistance de 
la sagesse divine. 

Nous voulons que tous les ce 
tholiques soient avertis de ee dec 
voir, C'est pourquoi, afin que les 
réumions prochaines produisent ce) 


grand don de Dieu, qui ent la paix ie qui a bouleversé lo monde. En! 


vérituble, vous aurez soin, véné- 
rables Frères, en invoquant le Pè- 
re des lumitres, d'ordonner, sous 
la forme que vous préférerez, des 
prières publiques. dans chacune 
des paroisses de vbs diocèses, 
Pour Nous, puisque, aus al- 
eun mérite de Notre part, Nous 
ltenons In place de Jésus-Christ, 
Roi pacifique. Nous emploicrons 
toute l'influenre de notre ministé- 
re apostolique afin que les déci- 
sions qui seront prises, pour PCr- 
pétuer dans le monde la trançuili- 
té de l'ordre et la conrorde, sorent 
partout arceptées par les catholi- 
ques et fidèlement exécutées 
! Commie guge des faveurs eéles 
tes .èt en témoignage de Notre 
bienveillance, Nous vous accor- 
{rès affectueusement, à vous, à vo- 
tre clergé et à votre peuple, In Bt. 
nédiction apostolique, 
Donné à Rome, le Lor décembre 
1918, de Notre pôntifieut la cin- | 
quième année. : | 
BENOTT XV. pupe. : ! 


M eme ne 
, 


Gi a fabriqué au cours de l'an-; 
née dernière aux Etats-Unis, a9 | 


_— 


milliirde de cigarettes. On con-| 
sume quatre fois plus de cigarettes; 


qu'il y a sept ans. 


[prendre quà eux-mêmes. 


© Ouverture du Congrès de la Paix 
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Organe 


Le seul journal français de la 


TE : 


Saskatchewan 
des Catholiques de langue 


française du Nord-Ouest 


Paraissant tous les mercredis 


mars 


{Soixante-douze délégués assistent à la conférence de la paix 


petites nations distinctes — 


saires — La langue officielle 


L'inanguration du conerts de Ht 
paix Set faite samedi au milieu 
d'inposintes cérémonies Un di. 
itachement de troupes a rendu les 
honneurs militaires anx délégués 
à leur arrivée et M, Stephen PE 
chon, ministre des Affaires fran- 
çais, an reeu los différentes déléga- 
tions, : 

l Les plénipotentinires, au nom- 
bre de 72, se sont assis autour d'ut- 
ne table avant la forme d'un fer à 
chovul. Les délégations sont 


alphabétique, comme dans PAM 
inanach Giotha. Les délégués arnt- 
rennes aecupent un bout de la (a- 
[ble : ensuite viennent cecux de 
l'Empire britannique. de li Fran- 
lee, de Plalie, du Japon, ete, 


ln Par Û . 

Discours du président Poin- 
care 
| Le president Poincaré 
noneé de discours suivant: 


ARS LILLS 


“Messieurs, bi France vous sa- fe6nférenee, 


Les débats seront publics, avec certaines restrictions néces- 


groupées par Etats dans l'ordre | 


qui s’est ouverte samedi — Discours du président Poincaré. |‘ jones et je tiens à rep 
— Clemenceau est élu président permanent de 12 conférence 
—Les dominions britanniques sont représentés comme de 


Le Canada a deux délégués — 


est le français. 


de juillet 194% DS disent à la 
Grunde-Bretagne :  Latsoznons 
attaquer la France par terre et 
iles D'entrerons pus dans le canal 
de li Manche." TR donnaient ins 


re à la Franec: None n'acecpte- 
rens une déclaration de neutralité 
de votre part que vous nons ne 
bandonnez Brie, Toul et Ver 
dun. C'est à la hnmicre de ces 
choses. Messieurs, que prendront 
farm loutes lex eonelusions que 
vous aurez à tirer de la guerre. 

ii Lorsque M. Poinenré à en ter- 
mine son discours en franeais un 
finterpréte Pa lu en anglux ct le 
président est retiré aprés avoir ie 
due chaque délégation. 


Clemenceau président perma- 
nent 


Le président Wilkon se lise dors 
ct propuse que M. Clemenceau soit 
honimé préstdont permanent de a 


Lait un bel close 


! 
\ 
5 
î 
3 
! 
1 


lue et vous remercie d'avoir choi- du pretnier ministre et de la Fran 
si pour siège de vos travaux li vil {ee qui it supporté des plus tragiques 


le qui, depuis plus de quatre ans, 


de l'entienti "ét que ta “raleur"des lquennient le centre de semrbhlhhles. 
arnwe= alliées à victorieusement fasemblées historiques, il montre 


soulrances de br guerre, Aprés 


défendue contre les offensives in- feombien celle-ci est plus inportan- 


cessentunent renouvelées, 


 Permettez-moi de voir dans vo-i 


été le principal objectif inilituire [avoit rappelé que Paris a té fré 
M dévison Fhonmmage de toutes | 


, 


envers un pavs qui, plus que 


H reste à obtenir mairic-jautre, à enduré les souffrances de 


la guerre, dont les provinces eu- 


tiores ont été transforinées ei un | 
limmense chump de bataille et sv< | 
itématiquement dévastées par len-} 


lvuhiseeur, qui a pavé son tribut 
Rünain à la mort 

| “La France à supporté ces sie 
crifices, bien qu'elle n'ait pas la 
plus légère respensabitté dans V6 
pouvantable catastrophe qui à ac- 
“ablé l'univers Au moment où 
le cvele d'horreur prend fin, tou- 


tes les puissances, dont les délé-] 


gués sont ici assemblés, peuvent 
se déclarer indemines de foute par- 
ticipation dans le crime Iqui à à 


jUe qui vous donne l'autorité pour 
établir une paix juste, e'est qu'au- 
eune des nations dont vous êtes 


des déléguée n'a en aueune part 


‘dans injustice,  L'humanité peut 
placer sa confiance en vous. car 
vous n'êtes pas de eeux qui ont 


violé les droits de l'humanité. 


| “ll n'est pas HecessuiTre de plus ice que nous avons îi accomplir. ll 
amples infownations ni d'enquê- 


tes spéciales sur l'origine du dra- 


vérité, baignée dans le sang, s'est 
déjà échappée des archives impé- 
rinles, Le caractère prémédité du 


prouve. 

Dans l'espoir de conquérir d'a- 
bord l'hégémonie de l'Énrope et 
de dominer ensuite le monde en- 
tier, les empires centraux, lice en- 
somble par un complot. secret, ont 
Houvé le plus abominnble des pré- 
textes pour essayer d'écraser la 
Serbie et de se frayer un chemin 
vers l'Est. En même temps, ils 


Freniaient les engagement les plus | 


solennels afin d'écraser lt Belgi- 
que et de marcher au cœur de la 
France, Tele sont les deux inou- 
blinbles outrages qui ont marque 
le commencement de l'agression. | 
Les efforts combinés de la Gran“ 
Bretngne, de la France et de la 
Russie ont 66 imis en œuvre con 
tre l'arrogance faite homme. Si, 
après de longues vicissitudes, cotx 
qui désiraient régner par d'épée oni 
péri par l'épée, ils ne doivent s'en 
Ils ont 
été détruits par leur propre aveu- 
glement. Quoi de plus significa- 
tif que Jes honteux marchandages 
qu'ils tentèrent d'offrir à la Gran- 
deBretagne et à la France à la fin 


le nations que vous représentezi ORES por i-il 
tout aile ni même aussi bien qua- 


t 

piège est aujourd'hui clairement | 
d j 

L 
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‘discours, 


te que toutes les précédentes, 

M, Llovd-Greorge seconde k pro 
position du président Wilson, ‘Je 
ne connais personne, dit-il, mieux 
hfié que M, Cleruenceau pour or- 
lenpor ce fauteuil Et je parle 
d'expérience, Lui et moj n'avons 
pas toujours Gé d'accord. mais 
nous avons souvout partagé la mé 
me opinion, Nous avons quelque 
fois différé d'opinion et nous l'a 
vous toujours exprimé avec boan- 
coup de force, puree que nous soi 
mes ainsi l'un et Fuutre, 

“Mais bien qn'il y aurn des dé- 
lais, et des délais inévitables dans 
la signature de li prix, & cause des 
idiffieultés inhérentes de ve que 
nous avons à régler, je garantis, 
d'après ma connaissance de M 
Clemeneeuu, qu'il n'y aura pus de 
perte de temps, Et c'est limpor- 
tant, 

“Le monde a soif et faim de 
paix. I vu des millions d'home- 
[mes qui denfandent à retourner au 
ftruvail pacifique du monde. Et 
ile fuit que M. Clemenceau aura la 
présidence sern une preuve qu'ils 
sv rendront sims délais, sauf ceux 
‘dus aux diffieultés essentielles dans 


let Fun des plus grands orateurs 
du tuonde, mais personne ne sait 
mieux que lui que le meilleur dis- 
cours est celui qui porte à des ac! 
tions bienfaisantes."” 

Lu nomination de M. Clemen- | 
ecu à la présidence est volée à Pu- 
nanimité, 

Celui-ci remercie dans un bref 
11 attribue son élection 
à la vicille tradition internationale 
de courtoisie ‘envers le pays qui a 


l'honneur de recevoir dans sa tn- 


pitale ln conférence de la paix, 
“Plus grande et plus sanglante 
a été lu guerre, poursuit-il, plus 


grande ct plus splendide doit étre 


la réparation — non seulement la 
réparation matérielle, la  répard- 
tion vulgaire, si j'ose ainsi parler, 
qui nous est due à tous, mais lu 
plus haute et ki plus noble répa- 
ration de la nouvelle institution 
que nous essaierons d'établir afin 
que les nations puissent enfin 6- 
chapper à létreinte fatale 
guerres ruineuses qui détruisent 

tout, amoncellent les ruines, épon- ! 


vantent les populations et les em- ;Chine, la Grèce, 


pêchent de se livrer à leur travail 
par crainte des ennenis qui peu- 
vent se lever d'un jour à: l’antre. 


C’est une grande, splendide et no- | 


ble ambition que nous avons tous, 
LL est à souhaiter que le snccès cou-. 
ronne nos efforts. 


CRTO TRES 

que si Hot 

nue, Nous nous somines réunie 
Î 


truetion à leur atubassadeutr de di- 1 


des | 
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Ag 


ue se 


ai du à da Chambre il x a 

le steces n'est possiil 

restons fermement 

anus, tous devons quitter evtl 
sule six 

Ceci Messieurs est br premien 
pensée qui me vient. Tout ler 
6 doit tre subordonné à la nice 
Sté d'une nnion de plus en plie 
étroite entre les nations qui our 
pris part à cette grande euerre ci 
a li hévenité de rester amis en Li 
ilieue des nations est ici (or 
vous-menmes, C'est à vous de Le 
rendre vivante, et pour he remit. 
vivante nous devons avoir vecll 
ment dans nos contre. 

“Comme je le disais au press 
dent Wilson ces jouræci. I ni 4 
pas de sacrifice que je ne soir à 
fire pour ageomplir es 


| 


sireux de Î 
ei et je ne doute pas que vous ae 
tous le même sentiment. Xou- 
ferons ces suerifices mais à le con 
dition que nous nous eHorecron 
impartialement de concilier de 
intérêts en apparence contradie 
toires dans l'intérêt supérieur d'u 
ne fonanité plus prande plu. 
heureuse ef meilleure, 

M. Clemenceau parle ensuite li 
progrannne de la conférence ur 


emaprend les principaux sujet. 
suiants dore général 
P--Responsailité des anteur- 
de la oucrre, 
2 Responsabilité des er 
coms pendant la ouerre. 
 3—Htégialifion Côté ie 


travail international. 

Toutes les puissances représon- 
tées sont myitées à soumettre de 
mémoires sur ces frois question. 

M, Clemenvean annenee enr ter 
ainant que lb Ligne des Nations 
sert placée en tôte de Fondre di 
jour de li prochaine session. 


Les débats seront publics 


Les déléeués des puissinees al 
liées ont finalement décidé d'arc. 
corder la publicité de la presse aux 
discussions de Bt ronférence, I 
est elair, cependant, que pour ee 
qui et des conversations prélimi- 
paires, da publicité on sera sujette 
à fa Hinitation forcément impot 
par a nature difficile et délicat. 
de leur objet. Les représentants 
des journuux seront admis aux te 
semblées plénières de la conféren- 
ce, mais dans certaines eirconstan- 
ces jugées nécessaires, les délibérs. 
tions <e feront en secret, 


La langue officiellé sera le 
français. 


On avait invoqué l'ignorance du 
français de la plupart des délégués 
anglais et américains pour denmmi- 
der que l'anglais fût la langue of- 
ficiolle du congrès, TE va sans di- 
re que Île hon sens à écarté cette 
proposition contraire à tous les 
précédents historiques. Le fran- 
ais, qui était demeuré ln langue 
diplonntique même après Water- 
lo et Sedan, ne pouvait perdre «1 
place d'honneur après ln Marne et 
Verdun. Al sera donc la laineuc 
officielle de la conférence. On 
traduira seulement en anglais des 
pièces importantes, pour le prés. 
dent Wilson, Hloyd George «t 
d'autres délégués ne sachant que 
pou ou pas du tout le franeçuis. 


Le mode de représentation 


Les Etats-Unis, l'Empire bri- 
tanuique, lt France, TTtilie et le 
Japon sont représentés par ciny 
délégués chacun, 

Les colonies britanniques et les 
Indes.en outre, sont représente 
comme suit: l'Australie, le Cana- 
da, l'AfriqueSud, les fndes, deux 
dékignés chacun; km Nouvelle-Zi- 
lande, un. 

Lea Belgique, la Serbie et le Brc- 
ail ont chacun trois délégué. 1 
la Pologne, le 
Portugal, la république tehé&- 
slovaque, la Roumanie, deux: le 
Siam, Cube, le. Guatémala, Haïti. 
le Honduras, Libéria, le Nivaru- 
gua, Paname, le Monténégro, un. 

Chaque délégation: étant une 
naité, lé nombre: de délégués qui 


cotnposent n'anra auenne influe 
io SI sent 
Diorener, 
Due, choix de su délégation. 
Lu te des nations pourra se se7- 
non svetome ske groupe, Ce 
tone permettra à chacun des; 
pue de contier à son gré ses Dr, 
Cote us personnes qu'il désigne: 


t 


“s{atus" dévant lu 


kr. 


« ss SE] 

Popreytie HrA particulièrement a 
qunde-brungne d'admettre 
muse ch délégués des ré | 
Lutte des Colonies, 4 Comp} 
! ous de dé j 
onde None Qui aura pas de dite | 
nsc, mi que des Fe} 


1 t 
D i 


a représentation des domi- 
‘ nions britanniques critiquee 
par la presse française 


je 7 


Ü 
avis montre | 
de Le représentation 
Lo tce aux deominions 
lo : Li se tronvent ainsi 
mue pit que les 

fe fonurnal detnan- 
ue volfinies ef proue 
cs AIMENT jrs EUX 


D 'S 


l'armistice allemand. à fait d'im- 


FEGtTIs, 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, MERCREDI 


mn + 


ei ed em em 


| 


oi Te le us Mu | des 
Liebknecht et Rose Lu- |Pourqubi le é devrait être 
LE RHIN Kobe none Pod a Coprs de 
D | par la foule à Berlin la Paix | 


Le Rhin doit être la frontière 
entre l'Allemagne et la 
Franc:, déclare Foch 


! 

} 

| 

| 

Las svvhus de duordre qui ont | 
Lmarque les depnicres sommes 4! 
erlin semblent devoir preudre 
fus par la mont des deux chefs de 
élément Spartacus, le Dr Liebk- 
necht et Rosa Luxemburg 0 Lit 
foule a pris d'asstuit Ehotel Eden. 
où da police des tenait enfermes. et 
s'est empurée des deux prisonniers, 
Rosa Luxembure. après avoir 6e 
maltraitée par la populuce, a ete 
tirée dans la tête d'un coup de ré 


Juste considérations de Ldetion 
Catholique: 

“En temps dg paix. le Vattean ! 
est le plus sûr Breuu d'informa- 
lion mondinle; depuis li «uvre. ! 
les délégués pontifienus ont ete n 
peu près les seuls étrangers qui 
ajout pu traverser les lines enne- 
mies et visiter librement les pays 
dévustés en Orient ot en Occident: 
C'est le Saint-Siège qui presède 
aujeurd'hui le plus riche dépôt de 


Le iarehal Foch, au cours de 
sn séjour à Trèves où il s'était 
rendu en vue de l'extension de 


portantes déclhirations aux eorres- 
potlant< des journaux amer 


Connue conxeei lui demanidnient 


2 Larmistice n'avait pus été Con von à t pourtant. Liebk-! nofrre | 
on tt le inaréc bat à répon- Nan à 1 né, ar les soldats au [documents concemant lt guerre 
CE Op ot ° uecht a CRUE T t de eur flans tous les pays de l'univers | 
di: . moment où il tentait de est le Saint-Siè i est le: 
e[f n'était pas possible d'agir} ] 1 Cest le SaintsSiège qui tt 2, 
Ai is ns Le chapper, . : informé grim an : ot But: 
anrement,, Let Allemands nous Karl Liebknevchf était un sucette dit teste e 
out accordé Hamédiatement tout liste radical apposé à la politique de LU q e cb ie veut 
VHS : " à Dee , Q + : 1) ce nu ve 

ce que nous avons demandé, rt milituriste de l Allenugne. Noti _ Û dti Re ne me” 
se SOtt #OUFHIS àL toutes nos cum attitude lui nait valu une pour. }bas mul p Les bou DATE 
tions et il était difficile de deran- ante péur haute trahison en 1407 [her at barque it taupe: ou rie 
er vante El député de Lostdats an reieh-}lni fant de toute nécesiit recou N 
ans doute hmporte quel gé- [7 au trésor d'informalions our, seu. 1 


s # ” + 
en ( FT tue en 1912, 5] dénonça les Krupp 
“ral et fere bi ce ation TR S D TETE 
nératl gi pur fre fi Tatille saute comme de centre d'une organisa 
Je fa Patte, quan EURE écdtion poussant à la gnerre contre 


possèile Le Vatican, 
# 
Parmi Tes petites nations qu 


rait <i pleine de promesses nas 
jun pére de funille ne pouvait se 
d'fendre de penser au sin qu 
Une sietoire, st ae 
coûte des vies d'hom- 


A sentéation distincte, 
tone. de Canmibodge et 
! ci qui nous ont | 

usiunitiques siduts, | outit vers 


2 st uorauins pratéges EC suit-elle, . A .. me | CT & & EXCEL EVUIUX nrtitres du morue. 
DE RE RS k ea rit nr attaques leraiutent de voir Jeur- droits sa- | 
Ltnite à te ne rlane Ja den SA ME po tre Le régime militariste et le lerifiés à l'intérêt égoïste des plus. 
Libéria, Puisque facrifies, Nos Favons prise eut FETE UE il fut arrêté pour un {forts - 
' + a et traités si Er ou lle vel nette ie: ni ire pr none au | cha prisente Convrèés, d'un! 
- aedanot avoir où; £e haut conmnatilement alle discours invendiaitre pro ÈS A1 à présence, an Co rés, un 
EN A4 et état en enrs une nifestation à Ber- rcprésentant du Pape leur donnt 
ciques de Saintbe and nimoran pas qu il était en frours € ME te de gant du Éape leur dent | 
‘ nt déelaré Biiaee dun fésastre colossal, Quand lin. { ondiunne à trente 0 ait confiance, envi! . st 1 
on ni “ FT Fr dit. tout était prôt pour prison. il fit appel de ce jugement Seul souverain AU pronde qui ant 
n arms font ue offensite das laquelle il eût fe fut condamné de De à Rcomdamné Jes injustice ne A 
| etes ifaiiblenent suecombeé, Le 4 fanatre ans de Li mème perte, COR eux cup, QÜLse SOU TIOTLPE 1 . 
RU jh ns devions attaquer en Lorrai- [duut son emprisonnement, il fut partial pour les deûx cotes Qui ut 
({; nauons neutres vou- iù avec vingi divisions. françaises [élu député au rihstaee. fie jranifeste une égale bienveillance ; 
dtaient être représentées 1; -ix livisions aériennes. Cette [le 24 octobre À M à à LOL ous, É- | … 
a ne, putaugie AIS été soutenue par Jeu un rôle nnpot ie De On ne saut “its trouver, uullu 
otre 4 Ji CON ÉCPENE  ns monventents dans les lévenetnents qui amenerent | HAE peut, rot, présidettt. où siple par- | 
Loue du Siété des Ni, Lanlree et qu centre. dicution de l'empereur, sa fuite 6t Lbicilier, un honte qui jouise à, 
! ch ct organisée par | Les Allenemds éfRient perdus, 'étublisement a un guuyernenen Lun aussi baul degié de la confian- 
Fee ee PSE apitulèrent, Voilà toute Lai socialiste. A1 avènement d È 10 Le universelle, Tai seul peut avoir : 
ar des patins Het pe, BU REUVOIr, il devint ehef dune Liscendant voulu pour anener les : 
uaenet à diseuter Ut inrinteuuut nous devons faction radicale socialiste CR Jus el les autres à sv lésister de 
' ocre cles On ne if. re gone puis qui corresponde fFoux le nom de Spartacus. ke en Certaines prétentiubs E\agérees, 
geo à de mesures seront ice le grandeur de notre victoire, jdn dt prenne été ve “Le Pape, cest la plus haute : 
1 ur une prolebte, None devons avoir une paix aussi vier. les partisans de rene autorité morale qui suit ut monde, 
toc re. nuls où exprime le slue que Fa dé notre succës ct NSparRielts vinrent en pu ù Un fie mettre dé eôté à li Conference 
eut QE one serait Das Juste ni pass préservera de toute agres- finé avec les troupes oxa “ n de la paix, c'est faire preuve d'une . 
Por noue à leur dignité d'en in foture. gouvernement Ebert, mais, ren [rune “roitese ‘d'esprit. de suite 
desc Bene dont da forma; ea Frances à droit à des mesu- jrapidenient défunts et leur che M onomnec, de fanafisane bien ina 
due ect cemetituce eat leur Le iffctives de protection, après arrêté, Le, cconuiene.” : 
pu Duien. . fummridaldes efforts pour siuver [Ro Luxemburg avt ete me) D 
! . a civilisation, La frontière ne lembre le principul rédacteur Au : ns rS 
NH faudra que jes nations en- urelle qui protéger la civilisation | Taswaerts, Vorgnne des suvinlistes : Un appel à Yunion 
à nermies donnent des 4 de Khin. allemunde, et une adversaire dé-! E 
Quand la ro- te 


geranties 
L'eahion de Lord Robert Ci 


C'est sur le Rhin que nous de- 
cons emtitenir Les Aemand. Cest 
Bec que D Udeioagne, Patriche, lait nous Sert Aie Rhin qué Dos 
Bularie et a Turquie ue pers t RVeRe leur vendre ipessilile h 
vint pe re ahnises à faire prar- il mateflernent du coup de O4, 
ie de la Sucitté des Nations avant À Riu es la borriore commune 
Quelles aient donné des garanties; 
ke. fa Fidélité à leur pare. 


“4 
; 


Lo Thin est li gurantie 


cttion, 


ae de Rhin, 

“Nous m'avous pas intention 
Uattiquer FAlemagne ni de re 
erimepeer la guerre, Des déenur- 
crities cote Les vôtre n'atta- 
quent jamnis  EMes ne deman- 
dent qu'à vire en paix et à pros 
perer en paix: mis qui pent dire 
que L'Alliance. a les tdées/dée 
iorradque sont si récentes ef 
eutitte trés cuporficielles, ne se 
crel vera pas pronplhanent de si 
défaite? : 


du suite d'une cmférenece du! 
éhal Foch avec es déléancs 
étunnde, à Froves, Parmistice à 

olonget d'un mois De non- 
e conditions tres dures ont ét 
es 4 L'AHemuune.  Ceflecci: 
Æownir des indemmités pour, 
BUvAs traitent infliues 
soutietrs allés: elle doit Ÿ- 
MONT trachines agricoles de 

“surtes € restituer tout le 


Sel volé. De plus, FEutente LU TS 
+ ‘ + “L'Angleterre a le-détrou à tra- 
ve d'occuper du territoire L' Angleterre à ‘ 


; nie Parcs cvetsers PAunérique esf très élni- 
demandes marntir l'exégtiorr Lepée: la, France doit tours être 
. su pusithm de sauvegarder les in- 
éréts généraux de lhumuné. Ces 
Jutérète <e jouent sui le Riin. 
ist lt que tous devons nous pré- 
Lure contre fes doulourenses sur 
Prises de lavenit, | 
ee {'urmistire est signé, puis Et 
r \ laix n'est pas encore corielue, Tant 
LIT des Polimats du Prusse. i ue de status de PEurope n'ai jus 
provinces polonuises Ale La miolé, séeillons encemble, afin 
& sont rendues à li Pologne, fée ne pas pestre les fruits de no- 
partis saut d'accord surlire vietoire commune. Restore 
se epine nous Passons té hante 
x bataille.” 
nes | peser en 
Contraste douloureux 
Le correspondant du Petit four. 
a uus années éabli fe déclirant 
contraste cnire les cités ct les cune 
pugnes françaises el allemandes, 
Lu France vicioriéuse saignant 
pare mnltiples blessures, l'Ale- 
t'ague vaineue réparant déjà la 
défaite dus les usines qui gron- 
dent, Ù} écrit. après avoir fait 
Vatrure tableau des infortunes des 
territoires suçecagés: "Ta tristesse 
feit place à la räge qui prend le 
spectateur au retour. TA maine 
où font est entiet, vien «le brisé, 
ns niètue Pespoir de la revanche, 
“hez eux, la vie continue éomme 


# ° QG TT 
Allemagne ne veut pas lâ- 
iér les provinces polonaises, 


Hg 


ee ce 


Allemands sont déterminés 
toutes les provisions entre | 


{4 
e 


HET. 
tégurde la Pologne counie 
tipottante méme que la rive 
du Rhin, Le chancelier 
x déclaré que si FAfem- 
veut garder es praviness po- 
2, elle sera en mesure d'ang- 
son influence au sûd pt à 
de reconquérir nn jour 
Pinrest ce qu'elle a perdit Si 
niraire, elle perd ces pravin- 
irenuissanee de son pouvéir 
que par des forts pacifiques 
expansion à let seront fire 
les. 


nn none ee mr 


Tigre donne la patte.” 


rm 


défiferent à 
ui Uoiu, 


a delte tt dotirde que L'al- 
déit puver, his jouë ôter 
si 


4 


ni France, 


a guerre, Liebkneeht refusn de set e 
soumet{ire att Service imilitatre ot b simiontions 


| 


‘jrêt 
“4 lt du. ut. ; . ; s 
de tons Les AUS, de toits eux QUE nour organiser élément Sparte rouen de la, vétonstriuctton 
ue cent ui pour sauver ba civil et eneouragen es rétention us le donnee ivbetriel et dans 


| 


armistic ° on ce ba paix pour toutes les nations 
- iistice . est prolongé d'un D ont verse leur ang pont la: 
mois eutee de da her. Veillons donc 


lex 'histuire.” 


seront repréentées nn Corgres, il 
Au tement de la déclaration de fx en a li Pologne, par exemple. 
qui ne sont pas rasurees sur Îles 
pacifiques de nant- 
Elles 


Den uen me 


clarée de la guerre, Q pe . | 
volution Gclata à Berlin, au, conte M Mackenzie-Kiñg. ancien mi- 
menvement de novembre. ee pas iii du Travail dans le cabinet 
sait pour être Le chef dut groupe le | Eanvier, à parlé de reconstruction 
alus violent des socialistes, Elle iqsant le elub de Réforme, à 
urèta son appui au Dr Lichknecht\jintréal Après avoir démontré 


idée que nous nous faisons du 
travail ia insisté poux une mil 
deare entente entre twutes les ra- 

. es ir o tres du purs, 
Crise ministérielle en Italie ; 


uuires à attaquer des troupes du 
gouvernement. 
D 


Ê n 
“De lu terre des Flandres où 


ous soldats Aughuis ef protestants 

Le cubinet alien 4 dérision Francais et entholiques. sont morts 
ne. La cause en est le désaceom, onr ue IHÔMNE vallée, NOUS viunf 
Lau seiu du tiuistève Orlando, ete ie voix qui nous dié de nous unir 
tre partisans et adversaires du pre let moi entre autres, à déclaré ML 
igbunine du iinisti des Maires \Muckenzie- Kings, je suis heureux 
étrangères Sonnine, Celui voue d'avoir Gé défait lors des dernit- 
dit a plus grue cunexion pus es élections pour n'avoir pas vont 
sible de territoire et aucune ot fu aider ceux qui voulaient explor 
jeession, en particulier aux Jougo- jer les parsion< de race et de reli- 
Slaves, aiun,  Endin. x le rêve de veux 
qui sont morts qe doit pus Gtre 


Le Pailénient républicain ir cin. nous devons chercher dan 


Me er cas relations avec lunivers. tout 
lndais en session al'abord au sou de PEmpire dont 


1 
nous faisons partie, cf ensuife pur- 
ni les nation une union plus 
élréite dans Fentente intermtio- 
. ù ue et da paix de l'univers pair lt 
cause de l'ulsener: d'un gran nelle les blessures de la guerre 
noubre de membres de l'oreani- 


: . Pont cicatrisées.” 
sation, actuellement emprisonnés, | 
on ne soeeupera que des affaires 
utuer(es. 


Q———— 


Lis Sinu Feiners ont fixé à hier 
21 janviet l'assemblée de leur par- 
lement républicain ilandauis A 


| 


ER 
" 


—_ Pour tirer les deriiérs coups 


Le cardinal Mercier et les Ir- 
landais 


ne 


Ps front de P'Aine, alors que l'on 
alteuduit l'heure suprêine de ces 
cer Le fes el qu'on recevait la der- 
uiere aulude des obus allemands, 
plus abondant. que d'ordinaire, 
les urtilleurs d'une des bntieriés 
françuises les plus avéheces virent 
arriver Un groupe de vieux pay- 
ans conduits par un éominerçanl 
de Paris venns tout-exprès pour 
assister au départ lus Boehes. 
—Nots sollcitons Fhonneur de 
servir le père pendant cette der- 
uivre benre, dirent-iles 
ït'les rave gens s'acquittérent 
fort adrfitenient delà bLesogne. 
Les derniers coups furent tirés par 
eux at bülien des aeehpmntions 
des urtilleurs, 


La revue  Lrcrrice, de New 
York, publie ce qui suit: 

“Les Prlandais d'frlande ont été 
eumsolés ju une lettre du cardinal 
Merciey au cardinal Logue, dans 
liquelle le grand patriote belge 
dit: 
“FL est inconcevab que les li- 
bres nations du monde, à Lx Con- 
férence de la paix; he reconnut- 
tront pas le: droit de l'irlande à 
disposer qelle même et à étre une 
dution, Votre pays, Lu plus fidèle 
ef lu plus vénérable fille de FEgli- 
se, tptrite justice de l'himanité et 
dou Sürernent rerevoir jusiice. 

“Le peuple irlandais constitue 
li plus pure et ka plus vieille na- 
tiouulité de l'Europe, et sx noble 
Fidéhité à sa #ot et à su nationalité 
soit Le plis glorieux exemple de 


# : 
On 


: 
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22 JANVIER 1919. 
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Edifice 


ST. LOUIS, -:  SASK. 
Stock complet. Prix très modérés. 
Fourrures et produits de la ferme 
achetéÿ aux plus hauts prix, BIEN 
VENUE A TOUS. 
Pr 


Ft 0, me 


ABONNEZ-VOUS AT 


“PATRIOTE DE L'OUEST" 


$1:50 PAR ANNTE 


nee 


DENTISTE 


Kuox, Avenue Centrale 


(Au-dessus du magasin 
Woolworth) 


\nciens bureaux du It SAindley 


- rent 


J. M. P. McLEOD 


MAGASIN GENERAL 


Dr ALBERT MATHIEU 


Des Hôptiaux de° Frunce et 

. d'Angleterre 
ex-Chirurgien-Spéciaiiste de l'HÔ 
pital Militaire Vrest Cliff pour 

les maladies de Ja tête, 
Spécialiste pour lés maladies des 
veux, des Greilles, du nez, de la 
gorge, et chirurgie plastique de 
la tête 

413-414 Edifice MeCALLUM HILL 


REGINA. Sask. 
Téléphones: Résidence 4212 
Bureaux, 4389 


BENSIONNAT DE NOTRE 
DAME DU SACRE-COEUR 


HOWELL, SASK. 


dirigé par les 


” 


FILLES de la PROVIDENCE 


Cetie institution a pour but de 
donner aux enfants une éducation 
chrétienne. Le programme sco- 
faire comprend tous les Cours d'é- 
tudes de l’école séparée, en an- 
glais et en français. 

Les petits garçons au-dessous de 
onze ans y sonf admis. 


Pour renseignements particuliers #’a- 


,f 
Le PE tosenibre ait rnatit, Sur: 


ge me, 


diesser à la 


. Révérende Mère Supérieure 


este SEEN 


PENSIONNAT DE ST-LOUI 


S2 SK. 
Sous la direction des Sœurs de ls 


Providence de St. Brieuc (France) est 


BP 


arfaitement organisé pour donner 


aux enfants GARÇONS et FILLES, un 
Cours élémentaire complet et, si on le 


désire, un cours supérieur 


Les insti- 


tutrices ont toutes leurs diplômes de 


Régira. Nous accentons des pension.” 
na 


nécessaire pour les bien préparer à: 
leur première communion. 


res, GARÇONS et FILLES, le temps 


Or ensel 


gne d'après les méthodes les plus ré 


centes lo musique et la peinture. 


Le 


chant et l’élocution sont sous la di 


r 


veraionnat comble une 
grande dans l'enseignement 
est trés modéré, 


ection  d'habiles institutrices. Le 
lacune bien 
Le prix 


Confiez-nous von en- 


fanta et nous Îles forinerons À la vertu 
tout en leur donnant l'instruction né 
cessaire au succès, 


| 


1-1-19 


Je jte mer ent ee 


Collège d'Edmonton 


dirigé par les 


PÈRES JESUITES 


Cours classique et coure 
commercial. — Prépare à 
tôutes les carrières : sacer- 
doce, droit, etc., et conduit 
À immatriculation et aux 
degrés de bachelier —Pros- 
peclus et renseignements : 


Rev. PERE RECTEUR 


Collège des Jésuites 


Alberta 


Edmonton 
me p. 10-2-19 


AGADEMIE ET PENSIOHNAT 
DE NÔTRE DAME DE SION 


PRINCE ALBERT, Sask. 


Vous trouverez ici uns éducation soi- 
fnée, un cours d'études complet, une 
parfaito discipline et un milieu idéal. 


cours d'études comprend le cours 
complet adopté par ls geuvernemont 
de la Saskatchewan, de plus : 


Le français est enseigné 
dans toutes les classes. 

Leçons de musique, de peinturo, de 
dessin, de travaux à l'aiguille, de dac. 
tylographis st de sténographie, , 


Pouf les conditions et autresren- 
nelgnements s'adresser à 1n 


Rév. MERE SUPERIEURE 
p. 1.1.21 


€ 


Spécialité: Malädies de fa 


f 


BUREAU 
Telephone 1548 


Dr. LAURENT ROY 
sen Hopitanr ên Paris 
Femme: 

12, Canada Life Building 
lième Avenue 


Residenre. 9497 


REGINA. Sask. 


Dr F. Lachance 


, 


sp 


Visite à l'hpitai de St. Bunifäèe tous 


Meilleurs remèd 


L 
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ATHLE devant les ddgues 
“ vingttruis comtes de l'est n e 
antarie el le membres les u us 
au du parit, libéral. le vieux 
af libéral à fait avec une juvé- 
de cloquence l'espet du ; or 
ue progrnninnte libéral, Sir Wit- 
jé avec une vigne qui 
: Fenthonsteme de l'au- 


= 


ete. Our count 
Plasiour députés Hihéranx-unta- 
mient présents, 
avons fait, dit l'oratenr, 
ne opposition cnadienne dans 
ponnernentent canadien. Nous 
ne dat Une opposition ConS- 
Nous avons appuyé le 
ere lors il le mért- 
ons avons RtsC chacun 
Fa lon da dictée dr sf conscien- 
questions douteuses, 
Le heureux de cons- 
qrque c'est ins cel esprit que 
tu ont répondu à Lape 
l'espère qu'avec la 
ention des lihéraux le l'ou- 
Lu lorganration de P'Asanein- 
ut Centrale de l'Ontario, qui se- 
donne ke scriine prochaime, le 
heal Sétendrn de 
, lHe du Prince 


pes t 


Notts 


nette 


si 
4e dans 


Sr Wilfrie 


du part el 


po ettent 
Feu eT dl 


Edonarl. | . , 

Fa pre uioniste, dit en con- 
ne Sr Wiltrid d dit : pas 
Loppueittints Fe dans l'intérêt 
ss qui vautune opposition. 
ne de programme libéral, 


(UN e 
En dater une Hppoetion, 
» wRerneuont  Onmiste est 
Ah plus loin [la dit: pas de 


permanent [a donné Île 
pt de de er que nous vovions 
an Japon, PA a quelques années: 
um uikado régentant 06 sujets, 
esneriement tnionisle a fou- 
faux pieds toutes les lois et tonies 
nm. anetions de la loi, Ia rejeté 
Lu des sente di pays pour pou- 
ere pur des arrêtés ministériels, 
Haauéue pusst des arrêtés ordon- 
pont de Lsobéir aux jugements 
des hum Que pouvait-on 
ir de pi en Russie et même 
ans ateratique Allemagne, le 
Rier pntntit faire pins, 

Aus arons, S'écrie sir Wir 
ride que nous avons line TCs- 
hiriton du convernement 
Dune. manaenant que la gnor- 
ct eneinee vrûce Dieu,” 
Pau ebet Hibéral tend la 
aus dat fois que la 
at de kr conseription n ste 
uns de lui Nous avons, dit-il, 
dir dophuon dans le passé. 
Mas hiems le passé oublié, 
Suis tte de nouveaux Hbéraux, 
né que ls conscience 
un hheral qui a été umioniste 
Mont 4 tot, je ne le rejetterai 
pe. de tai venez mettre votre 
Mat dns biiienne, nous ne de- 
io pus tevarder en arrière, MAIS 
een, ton le passé mais l’ave- 
M ur nent ed notre nnique 
Lis 
repas tnt pour la gloire 
he Canal hide celle de la Gran- 
te Dreigne que le pays se doit de 
Au toobhiement des soldats 


ra 
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fus Liu cie, (est pour ac- 
fiter que dette d'honneur, c'est 
M que ces enfants <e sont en- 


Se bare oui ont 6té prêts à 
et le site de leur vie pour 
A batiie MINE purce qu'ils sont 
traiteurs Ju penple canadien. 
Spot cel que ft nation doit 
DEL armee à fu vie civile. 
“Le eerpoment nmioniste a- 
Lit Gnelque chose pour aceom- 
ù dei demande Sir Wi- 
ANT ITS répondit une 


! 


Quinze cents soldats cana- 
diens portés comme disparus 
sont retrouvés. 


STE 


la Sjopatur ‘ , 
eu on !cIshature de l'armis- 


et roue en Allemagne 
Que nt oldats canadiens si- 
qe one disparus ef vraisenn- 

Rtorts LU , 
Lee te Un grund nom- 
dppet ds. UD Manqualent t 
û M “épris la lhataillé d'Ypres 
de bonnes raisons do 
n es LT pour toujours. 
dur ae allemandes n'avaient 
ne ge Pbert à leur sujet ot 
Fe n'avaient jamais été 


bhen 
LR ‘ 


Fetes, 


TL de cette étrange af- 

F Cucore connus. 

ire ts prisonniers 

sûre US dans des campe 

€ D ontraiont par- 
crucls à 

(pour les puni “de 1e e ADEUBOR 

nn { 0 U: Le 

or parle iisé de donner de 

Û ‘Onlrairement à 


res- | 


seule. | 


Rs a . 
non, Wilfrid Laurier 
expose 18 NOUVEAU 
programmme libéral 


«ure d'aprés laquelle Le soldat pnis- 
se dire: Voici mon droit? Non. 
non, répétent. plusieurs voix dans 
la foule, 


Le gouvernement n'a rien fait 
pour le soldat parce qu'an dire de 
M, Culder, lorsque vint le temps 
de résudre le problènie, on. s’a- 
pereut. qu'il n’y avait pas assez de 
icrre en bonne condition, Mais 
le gouvernement aurait dû pré- 
voir qu'il nv avait pas assez de 
forre. Que faisaient done les mi- 
niatres de l'intérieur et de T'Tmmi- 
eration. [fut un tempe que les 
immigrants arrivaient par milliors 
au Canada et l'on ne crut pas né- 
cesstire de eréer un minisière de 
la Columisation et de l'Immigration 
et maimenant que l'on ne compte 
pins d'idmnigrants, le gouverne- 
ment s'est doté d'un ministère de 
ve nom, qui ne savait pris Qu'il 
eut assez de terres pour les soldats 
de retour du front. 

“Tout et à l'aire encore. dit Sir 
Wilfrid. ot c'est ee gouvornemont 
aue l'on appelle l'ini des soldats. 
ns a pus à s'étonner qu'il v ail 
tant de mécontentement parmi les 
oldats.” 

“La restauration du régime par- 
lementaire, poursuit sir Wilfrid. 
fe un autre problème vital et il 


faut imottre fin au régime des ar- 


rêtés ministériel, ‘La censure de 


us ave setionné ect après [la presse doit aussi cessor. La fie: 


berté de la presse a été foulée anx 
pieds par l'ordre du gouvernement 
et elle doit étresrestaurée. Mais il 
jy n quelque chose de pis auquel il 
faut porter remède. Je veux par- 
ler de l'Aete des Elections on 
[temps de guerre, 
ivenu si dangereux, même pour lé 
eouvornement d'union, qu'il à an- 
iponeé qu'il sera abrogé. On nous 
Üt que nous aurons une loi de 
franchise élcetorale à st place. 
Sir Wilfrid attaque ensuite la 
question du tarif préférentiel, Les 
libéraux de ce pays, dit-il, ont tou- 
jours été les disciples des nrinci- 


nique. (a été notre politique dans 
lo past et c'est encore notre poli- 
tique anjourl'hui. En 1897 le 
lenuvernement libéral adopta ce 
lprincipe, qu'il établit par la suite 
imaleré l'opposition du parti cons 
servateur,  Nons eonsidérions ce 
lorineine dans l'intérêt du peuple 
eanadien, Nous prenons encarc 
ce priñcipe aujourd'hui. La ques- 
lion sern à l'ardre du jour de, la 
prochaine session, 

Sir Wilfrid a exposé le progran- 
june libéral eur la question indus- 
tielle. 11 doit exister ne certal- 
|ne égalité entre le capital et le tra- 
ivail. La résolution de la conven- 
tion demandant la  démocratisi- 
tion dans la direction de l'indns- 
fie et proposant que les travail- 
leurs et Jos consommateurs aient 
inne plus Inrée part dans li direc- 
tion de l'industrie est ln solution 
da plus rationnelle de la question 
industrielle. Que les deux élr- 
imonts se ranprochent pour pron- 
(re conseil Fun de l'antre ot l'on 
legnstatera une grande améliorn- 
“ion dans la situation. Telle est 
la clof de la auestion dounée par 
‘on ancien collégue, qui fut nn 
véritable ministre du Travail 

‘hon. Mackenzie King, qui an- 
œait admis l'ouvrior à l'adminis- 
tration. 

Sie Wilfrid se prononca très en 
faveur d'une ligue des Nations à 
nquelle seraient soumis toux les 


; 
' 


l 


loutes les lois de guerre interna- 
tionules. | 

| da découverts de ces quinze 
cents soldats depuis longtemps 
‘supposés morts à apporté la joie 
‘dans un grand nombro de foyers. 
Cependant dans un certain nom- 
bre de eas, des complications fra- 
giques en résultent.” Plusicurs des 
femmes de ces Canadiens, infor- 
‘nées officiellement de lt mort de 
leurs maris, se sont remariées en 
toute bonne foi On signale par- 
tieulièrement Je cas d’un héros 
d'Ypres qui vient de découvrir 
que a femme s'est remariée aprés 
deux ans d'attente. TL est posst- 
ble que les législateurs aient à in- 
itervenir” pour redresser ces mal- 
heureuses erreurs conjugales. 
mars 
Encore une mine 
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Le vapeur français “Chapoix” 
& frappé une mine flottante dans 
le détroit de Messine et a coulé en 
Quelques minutes Cinq cents 
nassngers, la plupart des Grecs, des 
Serbes et dos Russes, ont été noyés. 
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Cet ucte est de- | 


pes de liberté commewiale- britan: ! 


La semaine 
parlementaire 


ee me 


{De notre rorrespondint spéeial) 


égina, 21 janvior. 


Après les débats de grande .en- 
vergure sur la question des lan- 
gues et la loi dre élections de guor- 
ve, lt Chainbre à abordé des ques- 
Wons un peu plus terre à terre. 

M, Géo Spencoe, député de No: | 
tukeu, à demandé l'appui de ln 
Législature en faveur d’une réso- 
lntion pressant Je gonvernement 
fédéral d'annoncer  immédiate- | 
mont son programme de chemins 
de fer, 

M. Sponce 4 insisté sur la pénu- 
vie de voies ferrées qui se fait son- 
tir dans le sud-ouest. de la provin. | 
ce, dans le territoire situé entre 
Govenlock et la rivière au Fran-: 


ge de la frontitre, Dans une su- 
perficie de 2,700 milles carrés, nn 
quart de la population a abardon: 
né Le pays à cause du manque des 


facilités de transport au marché;, 
les soins médicaux font complète} 


des chemins de for; malgré les 
difficultés à surmonter, des écoles 


et des églises ont cependant été, 


construites ot il faut maintenant, 
tajandonner tout cola, la situation 
devenant intolérable. 
Aujourd'hui que fa gucrre est 
finie et que l'on dispose d’une 
lsrande quantité de matériel, ce sc- 
lyait le moment de donner enfin 


F défaut par suite de l'absence 


‘des chemins de fer à ces popula-! 


tions qui les attendent depnis si 
longtemps: mais les compaenies 
ne peuvent prondre aucune dévi- 
sion avant que le gouvernement 
fédéral n'ait fait connaître son 
programme de chemins de fer. 

1 M. Magee, de Moosomin, M. 


Johnston, de Melfort, et M. Iin-, 


de, de Willow Bunch, plaident 
légalement avec la documentation 
votlue la cause des fermiers mal 
desservis par les voies ferrées. 

| Le débat sur cette question n'est 
:pas encore achevé. Pendant qu'il 
‘se déroulait, Fhonorable Walter 
Scott a fait son apparition sur Îe 
parquet de la Chambre en qualité 
de visiteur, Tous les députés sc 
sont levés en masse et-ont chanté 


“Tes a Jolly 


‘on <on honneur: 
Cond Fellos.” 

M. Badge; député de Rosetown, 
a donné avis de son intention de 
présenter une résolution deman- 
dant au gouvernernent de fixer le 
pris du blé pour 1919, d'après le 
prix fixé par les Etats-Unis, et 
proporant qu'une conférence soit 
tenue chaque année à get cet par 
iles gouvernements des Etats-Unis, 
de l'Inde, de l'Australie et de 
l'Argentine. 

De son côté. M. Maeïlillan, dé- 
-paté de Wadena. annonce qu'il va 
‘soulever d'importante question du 
transfert à la province de ses ros- 
sourecs naturelles On peut s'ai- 
tendre à quelques discours intt- 
ressants avant la fin de li session. 


0 
Walter Scott désapprouve les 
amendements à la loi 

scolaire 


L'honovable Walter Scott, ex- 
premier ministre de la Saskatehe- 
wan, interviewé par le Leader, lors 
d'un bref séjour à Régina, à dé- 
elaré qu'il regrettait l'action du 
gouvernement au sujet de l& ques- 
tion des langues Venant si tôt 
après la loi des élections de guer- 
re, a-t-il dit, elle est de nature à 
augmenter le mulaise déjà exis- 
tant. L'heure pur jour accordée 
juux landues étrangères n'a été mi- 
so à profit que d'une façon imsi- 
lumifiante et ce n’éluit pas la peine 


Va . - ; de : : 
N ie aulitoire, Est-ce différends de nature internationt- à légiférer contre. L'ex-premier 
Pa Das tite resle on une me- Île, | ininistre a peur que la situation 
_—…——..——.. a nenee | ((ifticile faite aux citoyens de naix- 


sance étrangère ne devienne plus 
aiguë encore, * 
Qu 


Un qui a lu le “Clash” 


Un prêtre ontarien, d'origine 
irlandaise, à en juger par son nom, 
conseille aux rédacteurs du Jour. 
nal d'Ottawa de lire le Clash de 
M. Willinm-flenry Moore, s'ils 
veulent se renseigner sur lo régi- 
me édueationnel du Québec et les 
fruits qu'il donne. “Pour ne par- 
ler que de mai, je puis dire que si 
j'ai bénéfidié des avantages de 
l'enseignement obligatoire dans les 
écoles anglaises de l'Ontario, jus- 
qu'à ma sortie des écoles publi- 
ques, j'ai néanmoins eu à lutter 
pour me débarrasser par la suito 
d'un préjugé contre “lu race con- 
quise”, préjugé acquis par l'étude 
de l'histoire, dans ces mêmes éco-: 
les ontariennes, étude qui, lorsque 
je fréquentais la classe, —je Tai 
appris depuis.—suintait l’étroites- 
se d'esprit”, 6crit M. l'abbé 
|O'Toole, 


caix et plus à l'est dans le voisina-, 
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missions du Nord 


Le 1, P, Lrubean. OU... est np 
donné prôtre pur No 


lue profrraion religieuse. 

Le 5 janvier avait lien à l'Te-à- 
la Crose l'ordination scordotule 
du LR. P. Joseph Dubé, O.MIT. 
Lu cérémonie fut faite peu SG 
Mgr Ovide Charldboi., O ML. vi- 
aire apostolique du Kovwatin, à 
l'église de ln mission. an milieu 
d'un gmnd vooncour. de suvagos 
et de métis de la région, venne de 
très Join pour ln circonstance, à 
des distances de deux oi trois jours 
de matehe, - 

C'était In première. foie que cer 
lointaines populations avaient Tac 
vantage de pouvoir asistor aux cé- 
rémonies si impréwionmntes d'u- 
ne ordination saccrdotale, et tous 
lee assistants furent Onervoillée, 


SG, Mer Charlebois <c servit de 


lu crose de bois de Mur CGmndin. 
seulptée par un frér convers ot 
qui est conservée à lt mission 
comme un précieux souvenir, 

Sa Grandeur était aidé par le 
2, P. Rossignol, O.MT. supérieur 
de la mission de le à ir Crosse 
et le R. P, Ancel. EM. de la 
iission du lac la Plouge, On re 
marquait parmi les assistants les 
‘RR, Frores Duelaus, Gauthier et 
Poliquen ainsi que ee relisiouses 
de Ja mission, le  Révérendes 


Sœurs Crises, 
D HV out aussi la cérémonie de la 
profession religieuse de line des 
Sœurs, la Révéren le Sr. Nadeau. 
La Rde Sr. Mavie- \uvustin. pro- 
vineiule d'Edintonten. et <4 com- 
pagne de voyage, file Kr, S-Ed- 
mond, de l'Ecole Hinlutrielle de 
Dunbow, étaient alur- en visite à 
l'Tle-à-la-Crasse. 

Un ponsionnat d'rne vinoiaine 
d'élèves, le Courent de lt Sto-Fa- 
inille, a été fondé depuis nn an 
pour les enfants métis et blance 
et fonctionne admirallement bien, 
Les élèves ont donné le lendemain 
de Noël, en l'honneur des distin- 
‘gués visiteurs, une petite séance 
‘des plus intéressantes ct qui témoi- 
ione des rapides progrès accomplis 
par les enfants sou- l1 direction de 
os dévouéos religi ses. 
{ Lo R. P. Dubheau eélébra sa pre- 
lnière meme le jour de l'Epipha- 
nie à l'église de l'He-la-Crosse, 

tien de plus touchant dans sa 
lerandiose simplicité qu'une ordi- 
nation sacerdotile, une première 
“messe et une profession religieuse 
dunux ces lointaines missions! Et 
aussi quelles impressions profon- 
«les ef quels doux souvenirs chez 
tous ceux qui en ont été témoins! 
Le 21 décembre, à In mission du 
Jac la Plonge, S. G@, Mer Charle- 
bois avait conféré la tonsure au 
Rév. frère Martin Lajeunese, 0. 
IM.I.. et les ordres mineurs à M. 
l'abbé Qvide Guv. Le R. P. Du- 
ben fut ordonné sous-diacre ce 
jiourelà, et diacre, le lendemain, 
| Mer Charlebois s'est rendu jus- 
qu'à ka mission du Portage la Tao- 
[che, à 150 milles de Île à ln 
Cragse, qui est sous la direction du 

R. P. Ducharme, OM. Le vova- 
ve s'est fait en traine à chiens Sa 
Grandeur a pass le jour de l'an 
avec ee ban Père missionnaire qui 
est soul avec un frère convers, le 
frère, Dumainc, au milieu der 
Montagnais. 

L'influenza fait beaucoup de ra- 

lvages parmi les populations sauva- 
ges du Nord. À l'Ecole du Ine la 
Plonge, dirigée par le 1 P. Pt 
nard, O.M.I. tout le monde es 
tombé malade en même temps 
Quatre enfants sont morts à lé 
cole et cinq per-unnes sont mortes 
dans le petit village voisin. 

Au ae Vert et à PTle à la Crasse 
il va eu aussi des douzaines de 

victimes. Actuellement, le fort de 
la maladie seutble passé, mais le- 
dernières nouvelles” nous appren- 
nent qu'elle se répand dans les 
camps éloignés des Montagnais 
du Nord, Vu leur manque de 
précaution, il v aura, sans doute, 
lt aussi bien des victimes, 

Pendant tout le mois do décem- 
bre, les pêcheurs malades n'ont pu 
prendre de poisson et e'êtait le 

meilleur temps. Maintenant ils 
en prénnent à peine pour les be- 
soins journaliers et, à partir de f6- 
vrier, la pêche wa devenir prati- 
quement nulle. Ce sera tout un 
problème pour que ecs pauvres 
gens trouvent de quoi subsister 
jusqu’au printemps, 

Que 

Cueilli dans “Publicité”: 

“Si vous avez un dollar et qu 
j'aie un dollar et que nous éthan- 
gions notre dollar, nous n'rurons 
chacun qu'un seul dollar. Si, par 
contre, vous avez ‘une idée et que 
j'aie une idée et que: mous éehnn- 
gions nos idées, vos qurez deu. 
idées au lieu dund ét moi aussi.” 

Comme quoi l'échange des idées 
est plus avantageux que celui des 


{dollars. 


Hs nement fédéral était sur le point 
Chavtobois à L'Ee ol Croser 2 Ve frapper nn nonveau son vin. 


[mon frère, mélangées 


sou bilingue 


Les journaux ont annoncé, il 
va quelque temps, que le ganrver. | 


dien, Quelquex journaux ont éc- 
jà demandé dans des articles vi 
cents que le nanvoun sou soit bi. 
lingue. Le Convernement i“déral 
ne pout pas, semble-t-il, refuser 
aux Canadiens français In faveur 
qu'ils réclament comme un drert, 
et ce, pour les raisons suivantes: | 

“Les Canadiens anglais et Is! 
Canadiens français sont, au En 
Î 


du, sur nn pied d'égalité. Nos 
hommes d'Etat d'autrefois l'out 
maintes ef maintes fois déclaré, ot 
e‘esl pour reconnaître cette situa- 
tion que l'Acte de l'Amérique Bri- 
tannique du Nord a été rédigé, 
Numériquement, les Canadiens 
français comptent pour un bon 
Gers de la population du Canada, 
et à eo tire, ils ont intérêt à ce que ! 
le sou bilingne affirme partout 
l'existence de Jour groupe ethni-} 
que. 
Les Canadiens francs, Histori- | 
quement, ne peuvent être traités | 
au Canada en étrangers et comme 
des ilotes. Les premiers, nos an- 
cêtres son venus at Canudu: les 
promiors, ils ont civilisé le pavs 
idepuis les provinces de l'Est jus 
qu'aux prairies de l'Ouest, ce qu'il 
n'est pas permis d'ignorer. Lei 
sou bilingue rappellerait done ce | 
que nous avons fait pour le Cana! 
da, l 
Fne convient pas que le Gon- 
vernement, aprés avoir  CNVOYÉ 
outre-Atlantique des troupes pont 
la défense des petites nationalités, | 
néglige ici la recannaisance des 
droits de la minorité canadienne 
frunenise 
[ue convient nas non plus qu'à 
lhoute où l'Angleterre et ln Fran- 
ce sant étroitement unies, que les 
Anglais du pars traitent injuste- 
ment les Français du pars. 
Hi v va. bien entendn, de lin- 
icrêt du Canada qu'il soit bilin- 
pue, De l’anion effective des deux 


père: le sou bilingue sera un pas 
fait. dans cette vote, 


Enfin. et pour tout. dire, nous v': 
avons droit, il est convenable que! 
nous l'avons, et il est de bonne po- | 


litique qu'on nous Paceurde, 


OÙ 


| La piété du maréchal Foch 


M. Gustave Babin, dans un a- 
ticle intituk de Berceau de la Vive 
toire, publie le récit d'une aardien- 
ce qu'il à eue du maréchal Foch, 
pendant la seconde bataille de In 
Marne, Foch réduit alors au 
château de Bombon, près de Mir- 
imant, en Seine et Marne, apparte- 
nant au comte de Ségonzuc. 

M, Babin termine par un trait 
qui parfait la beauté de cette gran- 
de figure. Nous l'empruntons à 
l'{stration : 

A quelques centaines de mètres 
du châteuu, tout au haut de la ron- 
te montueuse qui traverse le petit 
village, s'érige, humble, l'église 
paroissiale. Chaque dimanche, à 
moins que les devoirs de sa. charge 
ne l'aient conduit en Flandre, on 
Champagne, en .\sace, au son de 
la cloche qui appelle les fidèles à 
la Mexe de 8 heures, Ie maréchal 
en rend le chemin, en autonro- 
bile ai la besagne ce jour-là presce : 
par les beaux jours, s'il a quelque 
loisir, souvent à pied, salué au 
passage par les bonnes gens, par 
Jen petits enfants du village, res- 
pectueusement familiers avec lui. 
et lui bienveillant pour eux com- 
me pour tous. à l'exemple du bon 
Pasteur. Et les humbles ouaille< 
de cette cimpagne perdue le voient 
s'ascoir au anilieu d'elles, priant 
avec ferveur, suivant aftentive- 
ment, dans son livre, les prières 
dé 1 Messe, que dit le euré du vil- 
lage, que sert un soldat bleu ho- 
rizon; et, aux tintements de la 
sonnette liturgique annonçant 
l'imploration au Dieu des armées: 
Sanctus, Sanctus, Sanetus, Domi 
nus Deus Sahaath, le grand sol lat 
s'agenouille, humblement, 


0———— 
Les cendres de Paul Déroulède 


à Strasbourg 


M. Pugliesi-Conti, député de la 
Seine. avait demandé le transfert 
de Paul Déroulède au Panthéon. 
Mile Jeañne Dxroulède, tout en le 
remerciant chaleureusement de sa 
proposition, lui a demandé de n'y 
pas donner suite. C'est à Stras- 
bourg qu'elle souhaite “le voir re- 
poser au milieu de ses frères déli- 
vrés pour qui il vivait près de cette 
frontière enfin reconvrée”. Je 
sais aussi, dit Milo Déroulède, que 
les Alsacions-Lorrains ont expri- 
mé lo désir de voir les cendres de 
la terre 
d'Alsace. C'est là qu'il doit repo- 
ser, près du Rhin redevenu fran- 
çais.” 


ee | | | 
Une ordination (ans ]gg !Pourauoi nous avons droit au M 
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Le premier MAGASIN de PRINGE-ALBERT 


Voici l’époque de l'in- 
ventaire de février et à 
La 


cette occasion nous of- 
frons à des prix extra- 


ordinairement bon mar- 
ché ce qui nous reste de 


notre vente de solde de 
janvier. 


| 


| 
Durant le cours de fé- | 
vrier, VOUS aurez avañ- 
tage à visiter souvent 

‘ notre magasin et à pro- 
fiter des nombreuses 
occasions que nous of- 
frons. 


_ 0 een 


_ CONSTIPATION 


Le séjour prolongé âe matières fécales dans l'intestin com- 
‘promet la santé généraie, charge le sang de substances nuisibles, 
ce qui provoque des muladies. Ayez une évacuation de ?’intestin, 
au moins toutes les vingt-quatre heures, en prenant le 


EROCOEO EL: 


Une ou deux tablettes ROBOL prises le soir au coucher, 
-vous guériront de la constipation et vous débarrasseront des dé- 
chets qui vous empoisonnent,. 

‘En vente partout 23 sous la boite, six pour $1.2%3 Envoyé par la malle par la 


COMPANNIF CHIMIQUIS FRANCO-AMIRICAINE ftée, 
T4 vue St-Denis, Moniréal 


LIVRES de COMPTOIR 


“Counter Check Books” 


Gardons chez nous tout l'argent 
que nous pouvons. Marchands, 
c'est de bonne politique. 

Nous vous offrons des livres de 
comptoir à tout aussi bon compte 
qu'ailleurs. Au cas où nous ne se- 
rions pas en mesure de faire le tra- 
vail dans nos ateliers nous confie- 
rons votre commande à une mai- 
son qui fait une spécialité des livres 
de comptoir. 

En agissant ainsi vous aurez la dou- 
ble satisfaction de vous procurer ce 
que vous désirez tout en encoura- 
geant les vôtres sans qu'il vous en 
coûte un sou de plus. 

Il faut commander au moins qua- 
tre semaines à l'avance. 


Demandez nos prix. 


La Bonne Presse Ltée 


‘Patriote de l'Ouest ” 
PRINCE-ALRHBERT, 


SASKkK. 


a 


mm. 


me me 


attendait les invités. Nombre de jolis 


l 
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j'udeanx furent présentés aux Époux. 
El 


£ . 
Les Centres Franco-Canadiens 


SERVICE SPECIAL DU PATRIOTE DE L'OUEST” 
CD 2 ARNO . hgi 
© SOMNINEMNNEEMNNTMEAINNENEENC UNE L L'Ultimat des Ora tes 


WILLOW BUNCHI. Sask. La famille Pelletier, venue de Ju aux députés de le Saskat- 


province de Québec et établie depuis 


musique et déviamation. 


. es quelques mois sur une grande ferme : chewan 
OUTL de lan. En dépit de la rate de Duck Lake, compte quatorze en- on 
vare température, l'église étui litre fants dont. les plus jeunes fréquemient | Quelques jours avant la troisit- 
valement remplie, Chacun sentait je l'école, Pas besoin d'être prophète :me lecture du bill des amende- 


0) x tu * du . . . h A 
N FU. a re nie Le. pour prédire que cette famille réussira [monts scolaires. le grand maître 
pied des ins Pre con. dans l'Ouest Canadien. Il n'y a ‘ré des Orangistes de la Suskatche- 
nédiction UN) bee Daunnis Rp jroir Ja carrure des aînés des neuf lwan, Stewart Adrain, avait adres- 
TL Collège de Ge a garcons, et l'entrain uvee lequel fs sé ln lettre suivante à plusieurs dé- 
Ouellet, du nr de Gravelbourg {hrroient, sur des traineaux tirés [putés de la Saskatehewun : 
PRE cœur | lpar quatre ehevuux chacun. le hois de | “Cher Monsieur: 

Liphanie. Quelle température chauffage qu'ils ont abattu et stié| “Comme Graud-Maître des 0O- 
ere envore ee jour-là! On pour- avec soin pour le venir vendre à În * : : 
. SRE à ‘ rangistes Sask al 
na dire que les “fêtes” cette aunée ‘ile $3,00 à 54,00 lu corde. rangistes de lu Suskutchewau, J8 


monce, 


u soirée se passa duns In joie ot LE 
euité Ja plus parfaites il y cut chants, | 


Louumee cer 


rene on a 2 


\ 


À l'assaut 


ae 
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Bien des signe  iinioncent 
‘qu'une ruée formidable se prépare 
‘eontre le catholieisme en Améri- 
que, pour l'après suvrre. 
Luce par à perscution, à coups 
de lois d'inspiration socialiste et 
maçonnique, contre 1 liberté re- 
ligieuse, los Hhertc- civiles, l'école 
et Je foyer, Le. Mexique est déjà 


à l'œuvre dans cette voce. À 


Ruce par la propaeande intense 
des _prinipes.-holchiviques, c'est- 
à-dire  révolütiannaires, à qui, 
d'ailleurs, le féminisme, la main 
miss des gouvernants sur les sour- 
es de production. le chemins de 
fer, les grandes industries, l’ins- 
srnction publique. servent adrira. 


et de 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, MERCREDI 22 JANVIER 1919. 


? 
tres tempêtes, Les tourmentes de 
la persécution, le vent des erreurs 
n'ont, fait qu'arracher à ses bran- 
ches les fruits pourris et piqués des 
vers. L'arbre lui-même en es 
sorti plus vigoureux, avec plus ‘le 
sève -qu'auparavant, ct des fruits 
ineilleurs. 


4 


J TS \. 


(L'ctjon Catholique) 
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Il partit que  l'ex-empercur 
Guillaume se laisse pouster la 
barbe, qui est de couleur gris-fer 
êt le dit’ paraître bequcoup plus 

eux, Un Hollundais qui a pas- 
sé par le chôteau de Bertinck dit 
que Guillaume ceiur le point de 
perdre là raison: il parle continu- 


clleiment et su conversation est in- 


cohérente, 


ont jus Gt très favarables aux pro- Sa Grandeur, Monseigneur las- 
mencurs. Tout de même nos braves cul, a annoncé qu'il viendrait lui-niê- 
peus out accisté en nombre aux offives me douner lu confirmation à Duek 
pois du jour, La Grand'messe hé Lake au cours dun carrée. 

par M. l'abbé Ménard, qui 


ï L 

ne issi je sermon de circonstan- | ° nu 

ue. M, te curé Lemieux étant obligé | VISCOUNT, Sask. 

er parur de jour même pour Moose ne 

His sr une affaire hmportunte. Le “Elu nous a trompés San dé- 
Bot vues La partie de cartes et part n'était qu'une feinte. Îlest reve- 

eur aus paniers organisés par nu à la décubée ot s'est instailé duns 

de dames détonées sous lhabile die les fermes du: Sud-Est, chez MM, Si- 

pessten de Mine P. Honnenau, présideu- goin, Normandeau et Credger. M, 


des Daines de Sainte-Anne. ont oh- 
tésuliaut inattendu par ies 


l. Sigoin à été si malade que M. le 


Qha curé a dû lui admiuistrer les derniers 


pis vatrmistes. La salle St-Jeun- sacrements, après quoi le malude a 
Pope nait remplie... tous s'amu- pris du mieux, M est actuellement en 
rt on qui Mienx mieux, Le pris bonne voie de guérison. 


us dues ut gagné par Mme Kreish. | Tous les membres des familles nom- 


& eu de hommes par M. Lambert. mées ci-lessus ont subi les atteintes 
les pris d'enconragement furent dé- de l'épidémie. et celn presque «n suê- 
corne à Mie Blanche Lemieux et à me tenips. Mu moment où nous écri- 


M Pret Lalonde, Sinrères retmercic- 
meurs à toutes les personnes qui ont 
contribuer an succès de 
jvier, à l'élection! d'un murguillier en 
remplucement de M. Edmond Co- 
‘neault, conseiller sortunt. M, Serre 
‘a été élu par ncelumation, 

M, le cuvé Nicolet est allé dire la 
messe à Colonsay le dimunche’19 jan- 


vons, il semble que tout dunger a dis- 
HREPU « 


+ 


bder vont 
tete sites. 
Les jeunes gens de Ja pa- 
roisse tuujours dévoués quaud il 
S'auit des bonnes causes — donneroin. 
dans Ja salle St-leun-Baptiste, le 
mis prochain une, grande séance 
dramatique et musicale au profit des vier. C’est la première fois que lu 
œusres paroissinles et de Ja future sainte messe à été célébrée daus ja 
églie de Vervood, Tous ceux ef cel ‘nouvelle église. Telle-ci n'est pus et 
les qui vendront bien étre présents core bénites lu cérémonie a été ret- 
sont assurés de passer une soirée de: voyée à ln bonne saison, 
plus uwréables le himdi gras. 
Non jeunes artistes ont accepté M 1e retour à Viscount. 
vracieuce jnitation de ME le curé de | Mariage.—Le 7 janvier. 
Si-Vieten. M. J'ablué Ç. Rondeau, d'al- de Viseount a béni le muriage de Mi- 
der répéter cotte séance le lendemain 
soir à Muljranv. ° 
Marinyrs. Le 14 courant, M. Tré- 3 
née Granger unissait sa destinée 4 ce Silbernakel. 
Ne Corinne Tonneau: le lendemain. Z'énlixç-de Viscouni—-Notre église 
était M. Antonio Fiset et Mile Mine à été considérablement agrandie et si 
Lalluux qui se juraient fidélité uu vomplètement rajeunie quelle est 
pied des autels. Les deux jours, is plus reconntissable., C'est une nou 
eut grand'iuesse, chantée par M je 
enré Lemieux, assisté de MM. les air 


Ness 


à € 
CE: 


; à + 
ner, dé Colonsas. Les témoins furent 
M. Johannès Moldenhauer et M. Ignu- 


doute en même temps que les nouvellés 
bés Rondeau et Ménard comme diacre églises de Colonsaÿ ét de lu mission” 
:.. ek sous-diacre, Les deux foyenux eun- St Jean. 7 
: piles sont partis pour Winnipeg en | 
Novage de nuces. Nos mueilleurs sori- 
ts les necompagnent. 
# cisite.M. l'abbé N. Poirier, euré 
fe Bellegarde, Susk. était de pussuge 
ga presbytère ces jours-ei, ainsi que 


CL l'ubbé Rondeau, euré de St-Vietor. 


JL sie pt 


nérale, Nous aurohs maintenant flé 
la place et des bunes poûr toutes lex 
familles et — chosé inouïe depuis Ta 
fondation de la paroisse — nous avons 
enfin une sucristie!... 


——— 
LA Fissue de ta grand'inesse, di- 


manche dernier, le douze janvier, M, 
... été incendiée dans In semaine de Noël, Ernest Lemieux, cultivateur. fut élu 
nous est revenu et il se prépare à se ‘imarguillier, en remplacement de M. 
tir une nouvelle résidence, | Napoléon Vachon, sortant de chagge. 
.M. Etienne Lavallée, qui était jones nus félicitations, . 
LE subir une opération poux appen- _—Le sept janvier dernier Mlle Eu- 
vite û Régina, est revenu en buine lgénie Geuthier. fille de M. Edmond 
e de.güérison. lénuthier, unissait sa destinée à M, 
—Le "18 japvier, nous avons eu, à Ernest Ruel, La bénédietion nuptiule 
ote de la Vallée Sainte-Claire, une [fut donnée pur M, le curé de lt pa- 
je éélébréé pur M. l'abbé J. B.!ruisse, en présence de M. Edmond 
hdre, euré du Lac Pelletier. Gauthier et M. Treffé fuel témoins. 
-Mme Paut Chenart est à Vhôpital [Au jeune cougle, nos vœux de hon- 
| Régina pour y suivre un traite- lheur. 


— ———0 


VALLEE SAINTE-CLAIRE, 
Sask. 


Le major Grothé, dont la maison u 


4 
gear 


ent. squs les soins dn Dr Laurent, 7-11; a eu dans fa paroïise de St- 
by. ‘Ses nombreux amis ini soubai- Leu phuët de Cantul, «au cours de l'un- 


née 1918, 15 naissances, deux maria 
ges. et trois sépultures. deux d'udultes, 
et une d'enfant, { 


ent complète guérison et prompt re- 
CS | 

À l'assemblée annuelle du district 

olaite, M. Alfred T'essier a été élu 

mimissaire en remplacement de M. 

Hénne Lavallée, qui sortait de char. 

ge. XL H. P. Roy a été maintenu dans 


VONDA, Sask. 


Nous avons le regret d'annoncer le 


ches {onetions de secrétaire-trésorier. | jécès de M. Désiré Bussière, mort-des 


| 
| 


suites de la grippe espugnole. à l'âge 
de 38 ans, 11 laisse pour pleurer st 
verte son pose. Maria Chulifout, sa 


(e) 


DUCK LAKE, Sask. 


— Nos sympathies au Rés. P. Auclair 
.t au personnel du ‘Patriote pour 
l'épreuve des premiers jours de june 
vler. Lu grippe semble ne vouloir 
fespecter aueun quartier. Nous es. 
bérons qu'elle a déserté définitivement- 
hôtes de Prince-Albert, : | 
M, le notaire Dubois est Elu muirg | Piteieurs eut bas âge. 
Duck Luke, en remplacement de 3£. |. 
Mitchell, dont le terme d'office est [uilles éprouvée. 
Nos sincères félicitations au ——"û : 
À élu. . ‘ : ARBORFIELD. Sask. 
La température se muintient re ee 


tement douce pour la saison, ce 


hons permet de compter sur des 
k à L'heure due, même pour le 


c Nord’ qui, lan déinier 


vants, 
riées à Baint-Thurihe, P, Q, son puys 
natul:- Mie D. D 
simir Seanvageau. 


eb Mile Marie-Lanre Hudon, organiste 


bons chetnifis de neige favorisent 


SSe ; Ê dles eux : Ë se rendaient À 
#harroyage du: bols de corde, : Te ee a RE ae Un sai 
“seul en à acheté 125 cordes, 6t l'é- 
. $0l8 Stoburt fait aussi su provision 

annuelle, 


Un a procédé, Je dimanche 12 jun- | 


imaurde ét nruntenant stjet eanû- 


Mes Auguste et Alice Hudon sont | ie un l 
iqui venait li vendre des bons de 


M. le curé ju Victoire, | 


ehel Schan, d'Allau, et de Lucia Brick- ANTT. 


de la Victoire: Après avoir brise 
1 
\ 
è 


. n z . 4 
relle église qu'il faudra bôuir saûs | 


Jde tirer pour se défendre. 


vieille mère “et quatorze enfants vi- 
Deux de ses filles sont Diñ- 


ugnblen et Mme Lu 
Le défunt laisse 
douze enfants à Vonda: huit garçons, 
dont un marié, et quatre filles, dont 


Nos sincères symputhies à cette fu- 


Le ? jumier, M duseph-Alure Lebel 


se rendaient à l'église pour uuir leurs 
; PS ë destinées. A1, Philippe Tindon servait 

ue, ne nous-rienait les |qé témoin à sa file et M. Frank 
pussagkes qu'à pus lents et sous |gouey, warehand; servait de témoin. 


viens vous rappeler la promesse 
que vous avez faite, par écrit. 
avant votre élection. de vous op- 
poser et de voter contre tout ament- 
dement à In loi des Egçoles, actuel- 
lement devant la Chambre ou qui 
‘pourait être présenté devant la 
IChambre, amendement qui ne fé- 
lrait pas de la langue anglaise lu 
leute langue des écoles primuires 
de la province, 

“Vous avez été élu pour accon- 
plir lu volonté du peuple que vous 
représentez et j'espère que vous ne 
{raiterez pus la promesse écrite que 
vous avez faite à vos électeurs 
orangistes comme un vulgaire: 
chiffon de papier” 

Stewart ADRAIN,  : 
Grand-Maître. | 

Voila un document qui cadre, 
bien avec la lettre de Bryant. Les: 
Orangistes n'ont pu cependant 
rallier que sept députés. sur sui: 
xante-ebun, * \ 

On peut être sûr qu'ils n'en con- 
tinueront pas moins leur agitation. 
Toute leur haine se concentre sur 
le français, 


0 F 


Un procès intéressant 


Albert Arnold de Drumbheller, ; 
Alta, lieutenant de l'armée alle-{ 


dien naturalikt, ayant tt accus ; 
d'avoir tué un nommé Tip Blaine. ! 


e li novenbre, a ct 
le jury, lundi à Cat 


+ 


jacquitté par 

Le procès a démontré que dap-, 
la nuit du 11 novembre, Tip Bini- 
ne accoinpagné d'une vingtaine 
d'autres, se rendit à lu ferme 
d'Arnold pour lui vendre des bon: 


toutes les vitres, ils-pététréreut de 
force dans là chambre à coucher 
L'Aruold, et c'est là que Blanc 
fut éfendu raide mort sur le plan 
cher, tué d'un coup revolver 
par Amold, 
Le jury a considéré que ce der- 
+ 5 $ , . ep 
nier était parfaitenient justifinble 
4 + 
x quantité de bonnes choses qui” 
deviennent très mauvaises si on! 
les pouS&e lrop loin, a dit l'avocat 
de la défense. La question de na- 
tionalité en est une Ta bonne, 
opinion de soi-même et l'amour: 
[de son pays sont de honnes «ho- 
lses, mais l'exagération peut chan-” 
ger ces sentiments en égoifine n- : 
supportable. Ces homnies sut al 
és chez Arnold se croyant très pat- 
triotes, mais il est bon de remar- 
quer que c'est à Druniheller et non : 
pas en France qu'ils sont allés se: 
Lattre.” ° 


ES 


Chez les vétérans de l'Alberta : 


tion à Lethbridge. ont sévèrement 
critiqué le gouvernement fédéral 


question de l'octroi des terres anix 
soldats, Ils se sont occupés aussi 
des sujets eunemis et neutres sur 
des homesteuds qui n’ont*pas de- 
mandé leurs patentes afin d'échup- 
per an service militaire; ils de- 
mundent que ceux-ci perdent leur 
Idroit à la patente Après une 
chaude discussion, onu refusé de 
se prononcer sur la question de Îa 
lui de prohibition actuelle. 
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La cathédrale de Chicoutimi 


détruite par le feu 


La cathédrale de Chicoutinn a 
té détruite par un incendie. Tous 
les efforts ont été impuisants t 
sauver l'édifice, qui est estime à 
$350.000. Un tubleuu original de 
Rubens d'une valeur de $100,000. 
don d'un cardinal ronmin au pre: 
mier évêque de Chicontinn, à ete 
la proie des flumimes. Des vitratx 
artistiques d'un grand prix ont 
également été détruits. 


epeeemmet( jam 
La famille royale d'Angleterre 


en de 


* 


"Le prince John, le plus jeune 


de de ivre Bt de glacons. l& A7, M, Level. Après le maribge.|file dé voi Goonges, âgé de 13 aus, 
les heur à le | qui souffrait d’attnqies d’épilepsio 
demeure de M. F: Soucy, où"un sayoir: depuis son etifance, Est Mort pen- 
reux diner, arrosé de bon vip ne dant soû séinnieil, à Sandringhgm. 
n dien fut servi. Chez M. F. Hudon, Ré-; Les funéruilles unit eu ieu hiér et 
+ SEE le de lu mariée. an délicieux souper mt été strictement privées 


blement 
houillon de éulture. 


uce de certaines sectes protestan- 
ee eontre le gatholicisme, 
elles s'organisent en ve <ehs, dit- 
O1, : . 

î- Cest ainsi que, d'après une dé- 
nôche de 
À un certai 
wéncral du “Méthodist, Episconnl 
f'enteuary Movement”? quatorze 
sectes protestante ont l'intention, 
de se grouper pour recueillir un 
fotids de propagande :le gent ril- 
iliuns de piastres, qu'elles dénense- 
pts 
dt, 


lle journaux, de revues ct d'opus- 
cules cogsuerés à vomir sur le vue 
‘tholicisme, à calomuier. dans tous | 
es coins de l'Amérique. les Cana- | 
‘diens-Françaisisee qu'il y'en aûra 
d'hommes publics achetés pour. 
:vofer des décrets prussiens contre 
‘le-françeus et par conséquent con- 
tre le catholicisme. de prédicants 


Las vétérans de hi prande guer- | 
re de l'Alberta, réunis en conven- | 


au sujet de sa lenteur à régler la 


4 
; 


mms = € 


d'introducteurs 
[ * * * 


Ruée par ‘ln eunmpmene combi] On se rappelle que l’un dernier, 
l'administrution uméricaine « pris 
le contrôle des chemins de fer. Or, 
après six mois d'administration 
gouvernementale, on accuse le joli 
déficit de 150 anillions. Le vésul- 
tat n'est certainement pas très en- 
cowrageant pour les partisans de lu 
nationalisttion des chemins de fer 
ct de tous les services publics. 


Déja 


matin. de New-York, 
Dr Talor, directeur 


* x * 

Lu h] " 4 .. 

- Pour la première fois, un natif 

des Indes, Sir S. Sinhas 0 été appe- 

lé à siéger à: lu Chambre des lords 

de la Grande-Bretagne. 
*k x * 
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ent aux Etats-Uni- ef au Canu- 
\ 
Ce qu'il y én aura, après cela, 


. 


M. John Suair, professeur de 
Téronte, à pu quié une lettre ouver- 
te dans laquelle il traite de l'im- 
portunce du françaw. “Les an- 
nées pertlues très souvent dans nos 
écoles primaires, dit-il, pourraient 
iêtre abrégées par l'octroi de plus 
‘de temps. à l'eyscigrement du fran- 
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télés pour rectéillir des adbérents 1% - 
à prix d'arpênt, empressés à dis: D 
tribucr tracts et brochures héréti- - Are Arr 
\ques SES j ABONNEZ-VOUS AU 
\vons confiance et préparons à Oo! " 
CRE # | “PATRIOTE DE L'OUEST" 
lious pour la ut L'arbre de UPS 
l'Eglise à été second pur bien d'au- | $1.30 PAR AN 
| x 1. AR. 
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BANQUE D’HOCHELAGA 


CAPITAL AUTORISE, 510,900,000 Capitai veraé et Réserve 87,700,001 
POVAL DE L'ACTIF $52,000,000 


Bureau principal 


MONTREAL, 


DEPARTEMENT D'ÉPARGNE à toutes les sue 
“ursales of futérêt payé aux taux Les plus élevés 
leux fois ffar an. 
EMET des L 


\ulres SUCCUrTRH 
les dans la Sas 
katchewan: : 
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parents 


IS Las 


] ES de CREDIT CIROCULAH 
RER pour les voyageurs; ACHETE traites, «r 


CREME 


‘À partir du 28 nov. jusqu'à nouvel ordre nous paierons 
les prix suivants pour le gras de crème à votre station. 


53 cts la Ib 


Gras de crème douce 
Gras de‘crème aigre No. | - 50 cts la Ib 
Gras de crème aigre No. 2 - 47 cts la lb 


THE PRINCE ALBERT CREAMERŸ CO. LD. 
Prince Albert, - 7 Sask 


- 


Ne fâites pas usage de tabacs trop 


lort qui nuisent à votre santé 


Ê 


CHIQUEZ LE TABAC 


King Georges Navy 


: Ïl est doux ct'délicieux 


\ 
\ 


\ 


cr. 
ip 


ee 


THE RO€K CITY TOBACCO CO. LTD. 
HT "QUEBEC PQ 


| 


à 


A NOS COMPATRIOT 


de la Provincé de Québec 
. : TR 
ésirant aider les nôtres dé la Province de Quéhe 
qui voudraient améliorer.leur position en venant s'éta. 
blir sur les plaines fertiles de la Saskatchewan nous 
avons ouvert un bureau. à Joliette, P.Q). L $ 


SRE TEE 


ES 


L. 2 . A 
Pour tous renseignements veuillez vous adresser 1 — 
us ad) 


M. ASELLUS CHAPUT 
Palais de Justice Joliette, P. Q. 


venant 
— « men 


een] 


La Compagnie canadienne de Colonisation Liée 


CHAMBRE 5, EDIFICE CLUB CNPFITOLIQUE 


1863 Rue Cornwall  REGINA Sask. l 

M. J. POIRIER, Président S. M. JEAN, Gérun: l 

— a RE Te 
ESS P'ÉRR E, 


; : 138) t 
! gent et billets de Lanqnes des pays étrangers. URAVELBOURU | 
VEND des chèqnes eur les principales Vies di Pen St nr sud | ; 
monde ;5 OCCUPE avec efficacité des collections Egê + D RRRRARRAAAS RAS SSSR) RSS ASS EESSSSSSSES 
à faire dans n'lfnporte quel endroit du‘Canadr ELX n k + 
*t des Etats Unis. nu De | COCPERATIVE CANADIENNE k 
OUVRE dés COMPTES CONJOINTS aû nom di PAR 2: 4 
MART ou de la FEMME, de sorte que l'un or “ LE L C f A Î ] k 
Pautre peut trahsiger les affaires de banque RUN EI Po e Op ir gr CG [4 k 
reci est très avantageux en cas de décès. A. Lousneau s ” Ée : TE k 
Toutes trausactions par la poste reçoivent une gérant j LIMITE | 
attention minutieuse et empresste, Ün comp- e ee 6 e  « 0 + 
te de banque s'opère facilement pur malle. ! Courtiers ent grains ; 
Agents aux ETATS-UNI FRA E + k 
E u ne en | RANCE, en ANGLETERRE, en PTT TT TS TT 222 ISA DAAS2222222222222RSAADLS 
LE et ailleurs ’ A i 
2 , . 
; ë La seule compagnie française ayant 
Succursale - PRINCE ALBERT, Sask. 6 in Winni Grain Exch | 
JE. ARPIN, Gérant L È un siège au Winmipeg Grain Exchange 
tm 2 7 Te ne me ER NN , CE 
- T ? VENTE DE TERRES _i- ASSURANCES : 
4 DD +, Bureaux: 300 Edifice Grain Exchange 
Ü 
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Prince-Albert 


_NIËRS MORCEAUX DE MUSIQUE ET D’INS 


SSSR 7 2 2 LEA LES SSS 
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«| 
M 


USIC E PORIUM 


Maison d2= piano | 
-GOURLAY- | 


M 


J'ai un splendide choix de Pianos, Pianos auto 
matiques, Phonographes, [nstruments de musique et | 
accessoires. 


SFOCK CONSIDERABLE ET VARIE DES DER. | 
TRU. 


. El 


Cr « 
- -. .. !. .! 


: MENTS DE MUSIQUE -. - 


Stock important de disques à phonographes, v com. ;: 
pris les dernières nouveautés en fait d'opéra et de mc:' 
çeaux classiques; stock important de rouleaux pr 1 
piano automatique. ji 
Venez visiter le plus grand magasin à musique de j: 1 

Saskatchewan, ou téléphonez No. 2882 l 


Nous réparons tous les instruments de musique on 


A.E. THOMPSON, Prop., ” Avenue Centrale 


Aneien Mens Toggers 


Téléphone Mair 3351. WINNIPEG. MAN 


en me en 


vos volailles pour la première grande exposition de 
volailles de Prince-Albert en employant 


L [ « ,*: h 4 
‘Pratts Condition Tablets 
Ces-tablettes sont le dernier mot pour mettre les volatiles 
en bonne condition et le meilleur préventif contre 
le froid et la maladie pendant le voyage. 
NOS ENGRAIS DETOUTES SORTES SONT  } 
TOUJOURS LES MEILLEURS 


, KLEIN! 


SPECIALISTE EN FARINE ET EN ENGRAIS 


Al Cd u 
|: Licence dh bureau des vivres du Canada No. ? 2861 : 
FT - + 
Tél. 2701 ! 


ge Ÿ va té ersengesér JE 
k ét: pue 


OPE 
ELLES ES 


pot 


, feu. VEUT. 
8, Hathi dun étant descen- |. 


une grande foule 
uivit. Alors nn léprenx 
à Jui, l'adoën en disant: Sel. 
s voulez, VOUS pouvez me. 
étendant la main, le 
+ ui dit: Je le.veux, moÿer 
à l'instant même 5e lèpre 
ésus hi dit Üarilez-vous 
“ler de ceci à perfonnc; 
e4-VOUS RUX prêtres, 
rescrite par Moïse, 
de témoignare. 


EN ve tenps-là dé 
du Je Je montugfés 
de peuple le # 


l'effort de 


senitht 


guérit 

toucie © 

uptrit CÉ 

7, “ t 

dE ptrttle 
+ 


le monticule qui les domine, 
écoutent celte voix male et ficre 


ati it 
traites 
afin que € 
Jesus 
arrruun, Ut , Qg D 
pr Di fit votte prière: Séighen, 
LS 
cor ehr4 Me 


mains — si bautes ct solennelles, 
ai douces et consolantes que même 
les cris des canons hurlant à Lu 
l mort sont des échos lointains, des 
pre ont “T souffre benucoup, voix de rêve presque inentendues, 
mn que J'irai, et je Je guérir. Les gestes du prêtre curessent les 
SC entenier répondit: Le Vr ns [PH du drnpeuu et ses appels s'hur- 
Gus die EE sentementt tue [Monisent tvec le murmure de lu 
es ee iteur sera guéri. lave tricolore dont le flottement 
dut ne suis qu'un officier su-Ÿsonible la respiration d'une poi- 
en ST APE tine émuc, Vers eux, les regards 
ji sus MS Ales be Si mon Ltéurnés ardenituent vec des éclairs 
ae Es cela, et H le fait, Jé- [de fierté, des flammes de vaillance 
ct des lurines, On sent que le cou- 

rage pénètre à flots dans ces cœurs, 

descend, comme d'une source gé- 
néreuse, des cmblèmes vivahts qui 


ln leur 


qi 
0 
A upË qi ee 
putornes Ie dis 


k dant ces paroles, en fut danse 
Femietion et dit à ceux qui le sui: 
nes de vous le dis en vérité, Je n'a 
mul trouvé une SE grand foi dans 
1e Fr Ami je vous le déclate, plu- 
Gus Gendront de l'Orient et de 1 

et auront place au festin dans 

me des cieux avec Abruhnm, 
tandis que les enfants 


plendirVen divine beauté. 


COR 
le posant 
pan ef Jacob 
ML iérieures : c'est là d'il Arr PE à venir. . 
des pleurs et des grincmente fe Ent Et alors, le colongl, de «a voix. 
fait comme vous avez [de conimandement, annonce à ses 
son sérviteur |curipagnies : 
| —Pour Tabsolution! 
opircmoire rommerous dre | D'iustinet et sans que l'invita- 
nul Jésus it LÉpreue. Ce tion leur en soit fuite, les hommes: 
du mr srutement notre fentin |se découvrent avec un ensemble 
Je ourde, mate 68 are ladmiräble. Cur l'urdre en est ver 
eue laquelle nôié denin- [nu Pen haut et c'est à Jeur foi 
jee ects fat ere drendé, plus qu'ils obéisent et non. plus a 
serons CEUUCÉE. conimandement d'un homme. 
_ —Défilé pur sections! 
. +9 | Le défilé commenee, 
À ant le C ombat «ur l'herbe, chaque groupe, à son 
, tour, reçoit le pardon, puis se re- 
ce Le, lève. Et cela dure une deini-heu- 
D enunt d'infanterie Vientlre, dans be silence où frémit lé. 
donc sur es positions, IT est fiiujion de tant d'âmes épanouies 
cuve dertière un petit bois, à lenèce nourenu baptême. 
iunn de la ligue de fai | Hit tandis qu'ils passent, un/seul 
D cu heure, Ceffort suprême geste envelaphe les corps, agite les 
ec une lent tour, cs rois laine. prêtes aux terribles beso- 
Lis bone vont se rÜgt sur là] ones: le signe de la croix. 
fut enton pour recevoir, US | Les fantassins, forts de l'abxo- 
Loide dhus le beptétie Qt intion, doeviènnent aussitôt les 
ste 7, plauertiers que lu bataille appelle. 
Liunnonp, c'est la halte {Sur In gauche, à mesure que les 
te craie Le canon qui ltompnenies recuivent le suerement 
eue at déja faire l'appel des [les bataillons se massent et se-f6r- 
mr, dos le stleuce récuëfili Jnent en ordre de. marche. prêts 
soin sr vus jeuncé-Vouds ot Vaux départ. Hit lorsque le dernier 


Alors Jess di 
qui vois soit s 
cn. Lt à l'heure élue, 


. f 
fut guette 


ect 
put 
DEN 


Loge dot 


stoerepieqansrrenqued 


0e 


leur parler d'éternité, des grandes 
choses qui dépassent fes soucis hù- 


Oc- lexaltent lu sacrifice et le font res: 


De son tertré, le sous-lieutenant {pires ennemis, c'est en nons qu'ils habitent. 
ne seront jetés dans les téné. [salue les vivants ct bénit les morts! Digne des uns, la lécheté rs autres, l'insonciangé du plus grind nome 
lbre. ‘ ‘ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST MERCREDI 22 JANVIER 1919. 
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DRM DERE DETENTE PEN CERN ANNE 
22 ou CSM ATEN EDUANN DUECDPNNETNINEE DITES TOME CES LION RSONREEEN ss LENS CUIR SRNRNRNEMERCE A0C na Janet ARNDRCJORELURT JEUNE À 


Le bien de tous par 


LE FUYER 


chacun 


le ct 


RETENU e TeTT ADN RENAN 3 ANONNARE NN AN MEN MN RAGE —© LCA ARE où 
deux réalités vivantes, dregées sin 
Is ! 


Les Gardiennes | 


SE du 
le ne toneheront pes aus enfoats de cle uns, 
.. Malgré leuNrage inféme ct leurs ruses de lou px 


© Tant que se dresseront Les ugours maferucllrs, . | 
Ce triomphant défit qu'énspirptit «au poste. eu? rl Loic, cuil: que:-soient. 


« in . A 
deux aus. le geste épique des gardivunes d Ottawa, combien de fois, 
depuis, n'util pus claironné duns ma mémoire! 


tn eee ae mnt 0 à 0 en 2. mm mme mem ee ue + 


(‘est là que se rythme 


ir d’un peuple 


Nous vivrons 


On ta voPhit chaque matin, 
Vies si eapote de Inine, 


Aujourd'hui commime en 1640, 
conne eh 1511, notre race et uo- 
tre foi sunt indispensuhles à F'achè- 
vernent des desseins providenticls, 
Et quoi qu'il advienne, quelles 

ue. & certaines heures, les 
Uficultés de la tâche, si nous se 
vous être fidèles à notre vocation 
historique, si nous restons sur co 


Dé prète eur le chemin, NX 

Elie purtuit avec su bonne 

Qui porénit un bien lourd panier, 
est aux malheureux qu'elle donne 
Pont eg qu'il eontient en entiur, 
Des ehiuussons, de la nourriture, 
Des vôtements chaude du hon vin: 


, x , , , , D 1dÀ 2 : , foi cime CC “es 4 
| C'est à l'espoig qu il crprime que & accroëhüïl mon “tue durant les leuntinont les upâtres du Christ pros N me une couverture, î 
, ; , . , É , . 1 . so jé à LL ét pour lex pe 
jours d'inquiétude que nous drons vécus récemment. Aujourd'hui de son Eglise et de su civilisation ie visitait nn pain 
m n ° + ‘le vis s ‘chaumières, 


qu'une sceurité relative nous est rendue. la même prose d'une aetion 
nu 4 , . , # . , ‘ ‘+ ’ 
fentinine intelligente et énergique continue de mobarler,, 


Lorsque l'appréhensiôn de quelque malheur nous 4 fait trembler 
parer un être chéri, notre sollicitude n'en devient-elle pux plus rigilante, 
plus inquiète devant toute menace de danger? : 

Les adversaires brijante dont la haine peut Etre confondue et les 
susex déjouées ne swnt pas — Les patrivtes avertis Re res nt de nous le 
répéter -— les plus redoutables ennemis de nutké. êmr française, Nos 
Île 8 nomment le sno- 


Nc 
C'est grâce à leur complicité que l'anglichation. malgre Les efforts 
d'une poignée de vaillunts lutteure. accomplit éouinoisement son ou 


{ire néfante jusque dans le sanctuaire même dufuyer d'nvstique. 


 Hh/ si les mères Le voulaient” Le désolank spertucle de jeunes 
gens et de jeunes filles méprisant teur langue et ridiculcment tufatués | 
de l'idiôme et des coutumes de l'étranger ne nous ätristeruit plus, Les: 
enfants grandiraient dans l'umour, le respect ét Curgueil de leur titre | 


[de Canadiens francois et des devoirs qu'il impose. La muison cana-| 


dienne redeviendrait ce ‘petit nid bien français" où ls nes qui sé 
reillent ne subiraient que des influences propres &' dcr lopper et à for- 


À genoux |iifier en elles le sentiment gational. Les beaux Uyrex qui relatent les 


luttes de nos ancêtres et teur qui évoguent le pittopéeequs on l'héruïsme 
de leur cie quotidienne, remplaceraient sur les tables 11 dons les bibliv- 
thèques les ineptes et dangereux magazines -amérièaius. Le soir-à lu 
veillée, les gais ct doux “refrains de chez nous };shuntés cn fumille, 
graverwent üu plus profond des coeurs ct des mémoires la suavité des 
accents français et perpétucraient l'une fle nos pue clé res traditions. 

En même tehnps qu'elles activeraient, dans etrr Jouer. I Tlanmnc 
du patriotisme. les Aires canadiennes ne séurdent-ellex s'entéresser 
davunfuige à nos -écoles rt insister pour que Von “tranche rien aux 
quelques bribes d'énseignement du français qu hs restent? Tout 
de comiriseiohs seolâtres, même rompostes exclusèv ment de Frunco- 
Canadiens se montrent indifférentes souë e8 ropipént: 

Que les enfañts withent aussi tout te pris que L'un altuche à leurs 
Forts peur acquérir une bonne connaissance dé Tor lungue. Que les 


cuit cnicndré R-dérfde ces braves & incliné son front {meilleurs compliments et les plus belles: récompenses ailleut & reux 


ut lourdemént ses at sous In main du prètre resté de- 
etat pus que les courages fbout devant son druponn qu'il là- 
a ot se cahrenñt, "Mais, ve cornineune croix, le colonel, Le 
He âmes se féplent lanbre pointant er la pluine où 
ct -wment de lincertitüde, [roule la voix inapaiséc du ‘tonner- 
ee cubation qui étreiné 168 lre, compuande, de su belle voix 
mor Ou serai-je. tout. à |Émue: 
üù sortie? Une lo- En avant! | 
ce où un cadre"! Ja colomie s'ébremle. 
qui connaît ses-hoin- [a sonné, Le combat qui grohde 
pese lexpériensé des-Juppelle de nouvelles vies au sauri- 
Li ext dangerèux désifice et à l'immolation pour l'ef- 


TA 


re tt 


“pu il | IF 


Pie sito 


naeries déprimnntes [fort suprême de: la défonsefin 


TE 

“cui on fusuin de toutes leurs [tête flotte le drapeau dont l'aile 
ce pe, le plus grand des [tricolore est tendue ver le “là- 
cie HE nt à ces magina haut” furmidable et sentble voler 
Pos meute l'ernprigé de la fau-devunt de ceux qu'elle entrai- 
us one diverdon  pélssante, [ne . On. n'entend plus dans ln}. 


ce hele qui les frappeet, en feanipague que le"bruit des pus us-itres jouissanees que eelle de manger 


cnrs. li donne’lé maxi gaurdis, le cliquetis des baïonne 


héituou 


L'heure | 


que s'appliquent avec le plux 


d'ardtur, après L'étude du ‘vatéchisme, à 
celle dygfrancais. ef 


Ua 


C'est par ces moyéns — et cumbien d'autres put zèle patriolique 
sincère nous suggérere — que nous nous hélscrone à ce beau rôle de 
gudiennes chanté par le poète, gr. lvus serons véritablement dr criles 
rers lesquelles montent cet Hoi ge suprême : 

L'idéal ancestral, par leurs soins préservé, 

' Eure. dans les cerreuur incessém ment fidèles : - 
Pas des, l'avenir de lu râre est saurr/ ‘ 


ANNETTE ŒAINT-\NANT 


nement. tte. nel 
[tiuie Qu'il n'est pas. bête: ensuite par- 


La bonne soupe i es 
: ve que Ta bonne soupe “gil munge 


i . 
î . ; ; jours lui conserv Se 

Sans doute, il est un monde d'uu- ‘tous les jour Mi LONSEPRE HI bon es 
tonnae, ee gui n'est pas sans inflnence 

sur Le bon earartère: et surtout parce 
que, comme sa fenune remplit bien 


Ü 


de la bonñe soupe, 


s 


- . + 
-Muis uvouez que si lu Loune soupe: 


SE NOUS Couservons dans ce qu'elle 
a de plus pur et de plus ravannant 
la flamme du génie francais 
si, pur ailleurs nous sommes do- 
viles aux conseil de Dieu, xi nous 
gardons pour Notre-Dame le culte 
de confiance qu'elle a toujours 
exigé de nous, la race francaise ne 
périra pas, | 
Le Lbbe Caunille Ron, 


TT + 0 


Pour le bébé 


A quel âge doitun mettre des 
souliers à semelles dures à T'en- 
fat? Lau réponse est facile: dès 
qu'il commence à marcher, afin 
que ne se produise pas l'aplutisse- 
ment de la voûte plantiire, dfYor- 
tuité désignée sous le nom de 
«pieds plats". I faut prendre des 
chaussures larges, aff qne le pied 
ile l'enfant y soit à l'aise et que les 
orteils puissent reposer sur la <e- 
Melle sans se chevaucher. Lu +e- 
imelle devrait avoir exuctement la 
forme de la conformation du pied 
posé à plat. Pour avoir été Tal 
chaussées et trop étroitement, dans 
leur enfinee. nombreux sont les 
hommes et des femmes"qui souf- 
frent aujourd'hui de cors. d'on- 
gles iicurpés et de pieds plats. 

* x * 


Consolunt les Petits enfants: 
Et faisant sourire les mères 
Pac eux petits fécirs charmants, 


ble disait: Je vous apporte 
De quoi vous resfaurer in pou: 
Veil le! soleil du bon Dien, 
Où dit que de soleil, sur terre, 
Réjouit les plus malheureux, 
Qu'il fait oublier lu nrisère, 
T4 


Et rend Les petits tout joyeux." 


Elle donnait yne earesse 

Au poupon qui tençdait les brins: 
Elle respoutait lu viéillesse, 
Voglaut wtnider ses faibles pas 
“Appuiezsoné sur Mon épaule, 
Disaitethe, n'avez pas peur. 


de suis solide et j'ai bon van. 
L'intisine oubliait su urnes 
Et soriait en l'écoutant: 

Elle Lui vevuaif l'espéranee, 

Il hénissait ln douce enfant, 
Soue, chstitables coin elle: 
Petits amis, atix malheureux, 
Frites Jour part, qu'elle soit iulle, 
Vous sons sentirez plus heurenx. 


Marie de PBosoréraun. 


e) _ 
Mes petits amis 


Fous les bébés ne commencent | 


ù A A “ 3 » 4 
pas à marcher au même âge, Rè- m écrivent. 
gle géucrale, un bébé marchera 
quand ses jambes seront assez for- Duck Lake. Suk. 


fes. A un au un enfant en bonne 
santé se tiendra debout seul et fe- 
“ quelques pus. Muisil ne faut 
jamais inciter un enfant lourd à 
tnareber, car cette marche forçée 
fern arquer les os et il aura «des 
juulies croches, : 
. KE * * 

Le moyen de savoir si le bébé 
a suflignnment de nourriture. 
c'est de le peser une fois par se- 
maine. Si l'enfant est bien uli- 
monté, il devraient gagner en 
moy EN de quatre à sept onves 
par semaine, Si le bébé ne gagne 
rien ou s'il diminue de poids, c'est 
que lu nourriture ne lui convient! + 
pas et il est ulors prudent de con- 
sulter un médecin. 

fm ——— 
: VARIETE 


Madame, bonne amie, 


muis mon frère ne reviendra pas tout 
de suite: Ï va se luisser guérir uu 
pays natal qu'il a‘ défend, et bspère 
nons revenir en boue santé au prin- 
temps. IE recoit notre bon l'atriote 
lü-bas. H en est si content 

Avant de finir, Igissez-moi vos of- 
frir mes vœux de bonheur pour 1919. 
Que le petit Jésus vous comble de ses 


Vicruk LEcug, (11 nns) 


: St Louis, Sask, 


Chère "Mudume, oo, 
Comme j'ai l'orvustun de vous écrire 
de vuis en profiter pour vous donner 
quelques nouvelles. ° 
Le 17 de ce mois nous avons et une 
petite soirée de paniers. Au-éomime- 


# 
Un boulauger de Suinle-Foye, 
petit village auprès de—Québec, 
prenait le beurre dont il avait be- 
soin chez uh éultivateur des envi- 
rons. ; 

Un jour, fl lui sembla que les 
imoltes de beurre n'avaient plus le 


suite la vente des puriers. Quelques 


t 
Nivette auit huit aus à puine, 
+ 


‘fnuit, 


venient NOUS AVOUX CU UN Concert, en Madyane, : 


. | 7 
dumues de Ta puroisse gvaient préparé |éerire, mais eptte 
des pièces ponr In soirée, mais com- [m'a ent 
me le deuil est. venu dans quelques fa- [malades 


15 
[1] 


Je reste tout près de l'école et il 
A a quelques années que j'y vais. 

Je termine ma lettre en vous sou- 
haitunt ar joveux Noël et une bonue 
année, 

De votre nomelle umie, 

‘Agnès Bouciten. 


do ut ‘ . ; 
Le ! Leeccy, Susk. 


Chère Madame, ‘ 

‘Connme il x à longtenps que je ne 
vous ai pus écrit, je votis écris aujour- 
d'hui pour vous parler de la belle Fête 
qne nous avons êu de 17 décembre. 1 
Moavait beuuéoup de personnes. 

Premièrement y a eu te concert 
des petits enfants. VE y aurait wuune 
betle pière jouée par les dunes de Ni 
Louis, mais à ennse de ln nuttadie et 
de Ha minrt if n'y en aura pas, Nous 
uvons récifé benureoup dé morvceanx 
ef noussavons chanté. Après cela, il 
Ya eu des chants exéentés pur des 
messieurs et de Ja musique aussi ne 
site va eu fn vente des paniers. 
M. Roch St-Denis les vendait. Ce 
taient de benux paniers is se sont 
tous vendus éher, D y eut un réveit 
lon unsi Nous sommes rotenmiés 
chez vous bien heureux d'avoir Fait 
beatcoup d'argent pour nopre églice. 

Convme Noël arrive, je vous Ron 
hate ans heuvenx Noël et une bonne. 
heureuse vt sainte aunée,  J'hi 
hâte que Le petit enfant Hésus soit 


bieu 


Sietrenide ou peu conte un sttle uns lu créche. J'irai prier pour mes 


purents, mes muitressus, Mes mis, 1 


“Eauttdhut lui detuinder de vous garder 


ln santé pendant l’année 1919, et que 
vous avez beaucoup de ves petits cor 
éespondants à qui vous Faites tant de 
bien. 
. I va y avoir une belle messe de Mi- 
On prépare de beuux chante. 
Au revoir, bonne Ainie, 

Votre petite amie, 


Mariu Nos 


. À ’ St- Louis, Such. 
Chère Mndunie, ‘ 

Cest aveu plaisir que je Viens vous 
souhaiter un Joyeux Noël et je profite 
de rette pecasion pour vous offrir ines 
veux de bume et sainte nnnéc. 

y es gens sont déjà venus c'exerert 
pour In messe de minuit. le u'emhli- 
vrai pas de prier pour vous, afin que 
le suint cufant dégus répande ses n° 
nédictions sur, toutes vus entrepris 
let qu'il vous donne de da s«uuté ul 
‘lle Pouvoir vous. dérouer enéore bone. 
[temps rour les petits Canadiens Fran- 
louis | ! 2 

Je sui déjà une de vos petites eur 
respundu utes, : 

Je suts ventrée à mon &her couvent 
de St Louis ainsi que mp petite sotur 


meilleures bénédietions et recevez les | fines petits fréres. J'ai perdu trois 
bonnes uffeetions dé votre petit ami Lois à cause de lu maludie. ht vais 


éssuver de rattraper le temps per 


Jentravaittant de. mon niieux. 


Ma sœur Emma et mes petits fre 
res s'unissent à moi pour, vois offrir 
leurs vœux et leurs smihaits, 
‘Votre aneienne petite giuie,. 

| Rosanna-Tmien (it ans) 

r. mm 
| Tessier, Susk. 
a - 


Voili lungtenips quetie voulais vois 
wéechunte grippe 
péehé eur tous uvons tous té 
Aussi nous uvons bien re- 


‘ulunee et dé la-bru- 


cehontetant saris-MÔôgs 
Une raies aps kB 
ol h lise das Ë lise &e: 

chbres, ; 


| HAE : 


“he? flami 


Poe lt hanipe 


b. 


He DONS 


or be tps vouleñrs früngés 
Cum inissent duns 
ki pine, Toût 1ès, 
 duuine et semble 
mur vire une chaire; un 
et on autel, D'ün geste, 
que Et place et le éons- 
DL put eonpris-BPEVIS li: 
Cet avec le roguetlle- 
Dot PRRITES où il porie; l'os. 


“ut k tic 


mn 


Botte lus, 


111 


LUXE 


ni 


ns 
« Maine Labbé, dit À velo: 
LUN Vous entourent: sont 
u pre ls SVENÉ QUE, ‘hôte. 
ape Cie leur apphrstent 
ve « “ie, bientot, cortniôg-d'on- | 
SUR Dentètre seront. couchés 
' dis tes chape où l'on. grotisôrg: 
ul cotiibun, Diteslour quil 54. 


su 


NS MTTROSTITE TS 


D re 
es nopt, 
og | 
PO les bpanae, 
op de rétro 
!. “adresint à seÿ 
is DS qui veule je 
| DIET Tiens assôt 14: és 
N, l ÿ 
Moi dt, drapeau? LS 
ovenent de fi 
Gibbroche les ra 


je les sal 


l: < ouûlré dl #1 
de ls guêtrés, sanpiés, 


! sut ut dos, 
is ut He in: i 
le nanique, Ts 
Peu as fin 

es, [FETES VCTs 


It 
Hits 


4 


fes sur les cartouchières et le mmur-. 
E. 2* -fmure des réflexions échangées à 
CURE ie porte-drapéat, ‘an:| voix 
É fle at-dessus du régiment, s'abal 
dans ün champ désert, éclate en 
creusant le sol. | d 
jugdine geste, les tronpiers lèvent les 
Yère. IDrus. vers €e premier messuiger 
contre sa Battiine, [lt mort. 


s qui la prévède, 


Ue, d'autres “éSpOirs.| ‘ 


ae. ST \ 

‘ APR: FL Lo : : , : Le dt 

ailes Vo Abe Le houhour, v'ést de mettre ao | jui domer ds: là bonne slip qù} 
RAA # 1e 

Gien | 


ps suit ps à assurer le botheur de | devoirs ei rherehe à nn faire a poids eunvenu ; il se mit donc à les 
Ja vie, lle y contribue cependäht pour |*" à lui.re mare sgreen “4 e NES “I lpeser, et à chaque livraison, il 
une Jarge part: 7, [ie maison elle repax en dre on 'constain plus où moins de déficit, 

Vous connaissez té pioverte: “is gs moins tenté qu'un autre Le N Notre homme perdit patiente ct 
hat -qut "tu rentes, je te dtrat/qué de LAMeRTS Dour se payer un coup dé I Lortu plainte contre sôu vendeur. 
es" nee caro * <' [charcuterie et le reste. = | | Le juge les fit comparuitre de 
J Je croix “qu'on” pourrait dire avec L Plaisapterie à part, il est évident jvant son tribunal. > dem 
luitunt de ruisoi: “Pisemoi quelle sou- 44e Le bonne soupe, gti d'une façon | Avez-vous des balances” deman- 
pe Hi tungés, de. ddivat quelle tem. ECPérals, le bonne tenuei de lu mai- qet-il au enltivateur. 
| ; "* " . js, çontrijucnt puissanument à ‘ Oui. monsieur lé” juge. 

L 


Lasse. + 
Soudain, 


srnrsesmteute 


un obus ennemi sif- 


Alors, d’un mé- 


* sas sres 


de 


, RURALE 
Puis dédaignenx, féméraires, |, +, Le Up k ) : 
LES su berbes, een Fieunes soldats de sn" eu | . paix Qu ménage et par conséquent it Hit des puids°? 
l'air [SUPErDES, « À fu mauges de În boine soupe! , ! ; 
 Prinat-deux ans nux cœurs VUS et} " houheur de la famille, —Je n'en ai pus. 
Ste “Tu as une bonne femme. ‘af Comment alors pouvez-vous 


.8i bien qu'on peut. dire aux parents : ment moe 
Aümezvons bien vetré Tille”? voulez- ‘peser voile Heu re : | . 
joe qu'elle im diquese en ménu- P C'est bien simple. pevuis 
ge? Œh bien, upprenez-lui à faire lu ,que le boulanger m'achè R n 
béune soupe. \pprenezdui de bonne beurre je prends mon guin c wz 
heure à Faire le ménage, à uwoir de Jni, et ce sont ses palis d'une HIVTe 
à ‘qui me servent de poids pour pere 


+ ä&iie igurées ré ont mue 
on aies que ee répondent TU res de! 4, munvulse suupe H 
d'enfant, au défi des barbares et |Oh! mon pauvre ani, quelle ranivaise 
s'en vont moutik on chrétiens — |fetune tu dois avoir... 

À la française. — Eh oui, lu. hone femme fait de. 


+ 


jbonne soupe, et la mauvuise fenpe 


. René GAELL. 


na nec Q) fait -dé li mauviise-soupy, tout com l'ordre à bien ranger la maison, à , , 
: , ; L à Une Le Et hu bi . ‘ NN : « CS 
SR Le pèr bu” ‘ ae Le bat ouvriéy fait Mi bon ouvrage bien rucvonmotérdes vêtements et à MON beurre, Si Ie puide u st 
Le -pere a et le nmuvais ouiér fait du muufais |bjen entreteuir le Hage, de facon que, Dir, c'est Ja faute du boulanger et 
ui . | » Dia tee, ttéeesite . fard, clle sudBe em loyer utile. [non LR mienne. , 
; a facile tondro LAN TAgE. plus turd, elle sagfe employe | ût emmusé notre 
syic dé la petite rouille end J'ufoute: lu bonne soupe fait le bon [ment.le suluire dé son muri, et: lui Solomon eût enr ce que 
\ dénit uso SU € ménage; la. inuuvuise soupe fuib le [faire un intérieur eunfortuble où il se HAE ; Sous 10070": 
Jehène est conditionnee ci als iménage, ‘Et.uely se coiuprend |i | ilivu de su femme et de fit le JUBC. . 
cnen Et & uu lié de mauvuls ménage, Et sl se colupren plaise, ub milivu de LE ù 0 


4 , vaninns tout soul - | sur Lt LU. | 
Vequ claire des RÉ UR EU j. Cest te rôle et: le devgir. de ln Leme. 
du ee et rûlant comme qu [ne d'enplorer de mime ossible duns 
UC F Ne QU M spêt, - Te jun du | 
fous Le pus pile at Eh rte de sn al à où 
pe js ême ! ive N . est auesl le devair à ; 
fin, me ED out. Jenfant, Rare d'aimer pong st de der 
déstrpareil, et c'est l'enfuné Qui ACT fonte les obvpslon de Dit dgire 
tœquitiora la terrible suit paternelle, ist FR RL fee à) 
Fi RP, L'Evmite. [PS 


ves enfants. 1 IPETITS CONSEILS 


Ce n'est pus si lucile qu'on pourrui 
groire de faire ute. bonne ménagère. Le tuisez jamais que uillère duns 
- Le métier de ménugère, c'est eoui- K aliment et servez -vuus toujours, si 
# tots les métiets: il faut l'uppren- as eluine 
mé tots Les 5 porsible, de -vuisseaux en poreeluiue, 
dre pour le bien Tale, - ‘en verre ou en faïence pour conserver 
. Parbleu? tout le Aitoude ext cupuble LS Giiments. | | 
de Ati une soube: ace du feu de Dour .fuire de la pâtisserie, mélun- 
Héue ét quelques s, Hyu tou). di + dans une cas- 
ra Save de re quelques gez vos gré à dans une autre: 
Dee sous di st de ne ‘pus mou re de ls ment et mettez 
Chose sous In dent'et de ne pus “‘véunisses-les rapidem , 
iv ‘de faim. \e W quelle différence toùt à e suite cure dans à fourneuu, 
entre Ja soupe verti nêe faite pür une |" "4ygque de nerfs.—Que foire lors- 
fopne ménagère“ gt l'hrrible  ruta- que quelqu'un ext, pris oudam d'une 
tuile improriséé. à y. dernier nunent | attaque de neëfs?. Desberrer d'abord 
. dr les femmes n6 fushtés, suns cou- ‘Les vêtements qu malade, puis le pou- 
ge rage ei saus saxot à fa \char à terre | 
Ah! joues. 
; de 4e bon 


FR ET 


Res malt plus fisonbns 


# 


wrompemenvent 


“Tputes les correspondarenr | 
aphéernant cette pane doivent 
lille adressées à 
LU ‘Apnelle: Saint-Amant 
cute Patriote de l'Oues. 
© Prince-Albert, Sask 


8 4 
Es r 4 - 


0 | ? 


de I homis soipe ré 
saut de rer" Sue des Qi bc 
d'ubosd, patad til ail bn 


de choïxie une bonhe femimé-te qui Jo: 


| 


‘nôrines her. 


naigre 


On ogyre alors né Fe, tqus réteblis maintengnt. Nous kvaus |/ejé 
Le : : B pire ai tt Fr 
tee pour Ii faire reblrer pn € KE TER 66 mal L: 
 jpuis obsaperée vitémant son xMÿe. Aodl Atriye. AD 
Ron Je J's Jrolder A à sons Res éhant à la inesse "de, Minuit, À 
M où de” 


milles ce sont les enfants de Pécole Emercié Le petit Jésus, de nous aie 
et du couvent qui les ont remplacées, ! protégés, surtout notre :phpu qui à 
11 y avait des priits drames, des été le plus mule. _. 
chants et des récitations, Je pense | Voici bientôt le jour, de l'an. aus 
que tous ceux qui sont senus ont en lje vous souhuite “ue houne èt heu- 
Leaueuup de plaisir. reuse tnuée, une «parfaite sunté “ 
J'espère que nous atlons avoir une june grande réussite dufs votre bon 
belle messe de winuit, Pendunt cette Iœuvre. : 4 te 
belle messe, je vais prier pour vons et[ Au revoir, Madame, et J'espère NUIE 
demündef au petit ’Jésus de vous ae Jécrire bientüf.. 
curder une boune santé et Pépundre 


Le petit qui n bien hâfé d'aller un 


toutes sortes de grâces 61 de Déuédie- toollège, rar 
tions sur vos entreprises. D Arsènd SE PIERRE (5 uns) 
Chère Madume, je vous souhaite une EEE 


bunne, heureuse et suinte année, ou 
Votre petite Amie, \ , 
Marie Cocner C2 


sur 5 Ai Mottéille, Alu. 
Ch&fe Müdame, 7 2" 
Nuüs recevonx le Patriote de l'onvxt. 
x Le —— : af pen à puge ‘En famille” sur- 
’ $t Louis, shet ju te “Coin. des rs de Vois 
“hèv ue {qu'il j'e de vos petits smis qui vous 
‘ ne ne Ah longtenps que Povais écrivent * Je éshernis en dexBuir FT 
Y'intention de vous éprire, ©. =. Bonjour. Madunie, on | 
Je vuix vous dire que’ le 17 dé- ' Armand GaRTÉPYT (S uns i 
cembre il y u eu une belle soirée daux . —— 
l'école No, E4, ic, au profit de Péglise. Comme ils-sont doux à enteudrs 
ii y avait né séance. dounée par les Legs : bons: ugeux!, Comme vlles 
eutamts de l'école. Tuvuis une petite [sonf riches en profnesses de bu. 
pièce, moi aussi. Hnsuite c'était. lu: ° d ctions. ces priereÿ qui ont monte. 
vente des paniers Les plus shers se | por anot, à F'accasion de la fêtr L 
sont vendus $71,50, $10,50 et $10.00. Noël, de voeur dé mes petits untis 
Hi y en avait une quinzaine, . . "[yevs celui du bel Enfant de la 
Eusuite, ÎT y à eu le rafte d'une gar- |Crèche/ Do 
niture de. vuche-wurset, et puis celle | Je dui- ai quoi demunds nl! 
d'une dinde, et aussi d'une montre- Egrpfoge ef béniaga-toute mu gran 
bracelet. —.  Memälle que Pubme tant. 
Eechér. Père Adam nous & udressé |. J'ourais.bieir désiré usmister à lu 
quelques. mots eb nous avons eu. uu'|suirée Ue St aug C’est un plur- 
révelllon servi pér Mme J. Boucher. |ir remis à lu prochaine vccusinn. 
létie u fuit pue dfeutne detpiystres. . |j’espère. Les 
1 u'y ü pas eu begueoup de malngie | Mari à mou petit drue pour 
ji, Ceux qui ant té majudes sont le gentil souvenir -inclus dans 


ins) 


”) 


_— 
En same 


N Awmand & dre devenir vi 
mes petite agé - C’est tout ac- 


és, mapn petit frêne ef" mt |. 
va y avoir du dé 


+ 
M: à 


jiobetewpps. que l'on pretifus. 


cour ee 


| Pour les 


C2 Pa TLe NUTOT 6 LTLLO LL LATE HUIT GTI LITIA 


L'ELEVAGE DU PORC 


Comment engraisser les porcs 
en hiver sans dépenser 
beaucoup sur le logement 
ou en main-d'oeuvre. 


Nurn des Jermes expérimentales) 


Lie vloumatismes sont l'une des 
poids ue plus fréquentes de nor- 
nest des pores en hiver. Cest 
que emaedie qui se contracte fa- 
erment ct qui so guérit difficile- 
list pourtant aisé de la 
mens dt suffit d'hiverner les 
Ju monroducteurs en plein air, 
hou iompant des abris ouverts, 
Lun ne de cette méthode na été 
ducun 4 maintes reprises. Elle 
fre un inconvénient. Lors 
ï np rs truies logent ensenr- 
laine une cabane petite et bien 
Lens litière, elles ne parais- 
nr ns outtrim même pendant 
Loue plus rigoureux de Fhi- 
e .  cben. 
\ - 4e cachons que l'on en- 
on, hiver, que l'on nourrit 


tic 


LR: 


por: 


| 
ne pour les engraisser le 
ne nent et dans le moins de 

ae nible, nexigentile pas 
useuts chaude? S'ik étaient 
e ‘roid, ne dépenseraient- 
rvhauîer une énergie 
ut re mieux utilisée 


==t 
tie 


patron 
put al 
our da graisse” Enfin nv 
pue, pas économie de noutri- 
ue nnir chandement? Cest 

D nus le nourriseour el 
ape à choisir enfre deux maux: 
ue prendre on bâtiment rela- 

id. où des vauhons 

cr conne es étaient 
ct qui. PA CONsCAUCNÉ, 
su un bâtiment plus 
ententes ctiche, plas chan, 
et Qui, ame bien ventilé, est gé- 
méralement plus on mains humide. 

Tu a toujenrs plus mn moins de 
rhaumatiomes dans nne poreherie 
que de soins soient bons eu mau- 
dus, le ont causafs par les loge- 
dunt- Innnides et aussi pur les 
fou rotin, la ruralimentation, 
ete, et loi à souvent plsienrs 
cochons, pius où moins estropiés, 
qui sont une perte complète, ot 
parficlle, et qui réduisent beau- 
coup ke profits de l'hiver, D'au- 
tre part. il na été bien démontré, 
sur plusieurs de nos fermes expé- 
rimentailes, que les cochons en- 
graissés qu plein air ne sont pres 
ques pas sujels au rhumatisme el 
nexla rapidité de leur dévelonpe- 

nf la qualité de leur chair. font 
aplement compensation pour le 

roit de frais. L'air froid n'a 
ai-mème aucune vertu. inais 
éhon tenu à l'air pur est plus 
reux, plus sain me celni qui 
nourri dans des quartiers 
ds ‘et secs. (le qui fait du 

‘get l'air pur et ane certai- 
Quantité d'exercice, 

n'a done que très peu à dé- 
ren bâtiments pour engrais 
les cochons en hiver; il suffit 

e couchetie faïle de vieilles 
dehes et recouverte de paille, 

dans un hangar où près 
hangar. Souvent aussi on se 
d'une meule de paille comme 

“ioais le hangar vaut mieux. 
& avantageux d'uvoir un tas 
hier de cheval dans le han- 
1 ln cour, sur lequel les porcs 
ront se récréer et où ils tron- 
ot une certaine quantité de 
Qurriture, On a ainsi une Htivre 
he et confortable, que l'an trem- 
difficilement dans une porche- 
oûteuse. L'emploi de la tré- 
(noutrisseur automatique) 
ant Vhiver a également lien 

El faut aussi metire veite 
«dans un hangar, On évi- 
ainsi l'inconvénient des auges 
éesret le désagrément et les gas- 
occasionnés par l'emploi 
ées en hiver. On s'épargne 
coup de travail. désagréable 
boïd; en-fait. les nourrisseurs 
æn ont fait l'expérience trou- 
Véntque la tréinie est encore plus 
mimode en hiver qu'en été. E 
ji concerne le prix de revient, 
fade d'alimentation s'est mon- 
néralement supérieur à la 
ture à la main. On peut 
ser du blé d'Inde, rond, con- 
où moulu, de Forge. où un 
ge d'orge et d'avoine mou- 
On peut y mélanger du gru 
, son) du son, der criblures 

éfnyées ou, smivant le système 
ain, les donner séparément 
M des commartiments, Lors 
de blé d'Inde forme une partie 
értante de la ration, il faut 
onfler des débris d’abattoir dans 
n-compartiment séparé, T1 faut 
8e, du charbon de bois, des cen- 
kestle hois, de la chaux éteinte, 
sl etc, ou un mélange de ces 
ngrdients. Si vous n'avez rieu 
do mieux, donnez heançcoup de 
. cendres. de charbon, et de bois, Si 
vous m'avez pas de sons-produits 
laitiers donnez de l'eau, tiède de 
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cveloppement ef la pro- | 
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[1] 
NES DTA DCS D 
ppréférence, Lorsque l'on garde 
enneonp de cochons on fern bien 
de préparer un appareil sp'vinl 
pour les nbhrouver. aveu un ro- 
chaud, que lon peut faire some 
le ou que l'on eut arheter, Cons 
puiser un râtelier Je long d'un 
coté du hangar. près de F'auge ou 
de La frgiie, et que vous tieridrez 
rempli de foin, de trèfle on de In- 
zerne bien fanée. Les cochons en 
mangeront suffisament por fa. 
re équilibre à lu ration de gran 
Ce foin fournira tout le fourrage 
nécessaire et contrilnera beaucotis 
à abaisser le pris de revient. 
On 
Préparation des vaches à la 
lactation 


- 


Dans des conditions normales et 
satisfaisantes, toutes les femelles 
des mammifères augmentent na- 
jurellement de poids pendant la 

station, La réserve de chair 
induite pendant cette période est 
utilisée pour la produetion du lait. 
à ln naiseanre du jeune aninml. Or 
eamme nous demandons à une va- 
ehe laitière de produire beaucoup 
[plus de lait qu'il n'en faut pour 
l'alimentation de son veau. il n'es 
que raisonnahle d'exiger qu clle 
soit en très bon état de chair an 
moment du vélage. Il x x aussi 
une autre raison: c'es que les va- 
ches en bon état de chair donnent 
des veaux vigoureux et bien nour- 
ris tandis que les vaches mal nour- 
rios donnent des petits faibles et 
déliems. On « constaté que Île 
grain donné à la vache avant Je 
vôlbige, pendant qu'elle est iarie. 
ureduit des résultats encore vins 
avantasenx que le grain donné 
après de vélage: on obtient nn veau 
plus vigoureux et plus de lait. 
Pour que la vache soit en bon état 
de chair, une des premières pon- 


(ditions essentielles est de lui don- | 


ner un repos suffisant entre les pé- 
riodes de lactation. Celle que l'on 
trait jusqu'à deux où trois semi 
ues du vélage praduiri peut-étreé 
une grnse quantité de lait cette 
aunée-R. mais elle haissera sûre- 
ment de beaeonp dans la période 
de lactation auivante. Il faut lais- 
ser à chaque hête de six à huit se- 
nainë& de repos, 

L'alimentation de lu vache pen- 
dant cette période de repos dépen- 
dra de l'état dans lequel elle se 
trouvait lorsqu'on a cest de la 
traire. Si elle était alors en bon 


état de chair. il ne faut pas grand | 


chose de plus qu'une bonne ration 
d'entretien, mais Île nourriseur 
doit veiller à ce qu'elle ne cesre 
d'être en état vigoureux. Si elle 
maigrit. si elle n l'air épuisé, aug- 
mentez la ration: (Cette ration 
peut être à peu près la même que 
a la vache donnait du ht: puura- 
ge, encilage ou, fonrrages verts on 
été: racines et ensilage de foin. de 
légumineuses en hiver. Si la bête 


est maigre, ujoutez du grain à rai- 
son de 5 à 7 livres par jour. Fest 


important que la ration soit laxa- 
live en tout temps, mais surtout 
uu moment du vélage. Donnez 
done une portion de grain conpo- 
ste d'aliments laxatifs: son de blé, 
mélangé en parties égales avec des 
touiteaux de Lin, de la moulée d’a- 
voine, d'orge où de maïs, de pré- 
férence la première, A chugue 
100 livres de ce mélange de grain. 
ajoutez une livre de phosphate de 
roc moulu, une livre de charbon 
de hois et une livre de sel com- 
mun. Le sel est nécessaire; les 
sutres ingrédients agissent comme 
toniques, Donnez un peu de ce 
mélange tonique aux vaches «ui 
ne reeaivent pas de grain. La 
veille ou l'avant veille du vêlage. 
remplacez ln ration régulière par 
du son, seul, que. vons donnerez 
juequ'au moment du vélage et 
pendant les quelgges jours qui 
suivent. 

Mais la ration n'est pas font, il 
faut encore songer à l'exercice; si 
vous voulez bien préparer votre 
vache à donner du lait, luissez-la 
prendre beaucoup d'exercice. 11 
senfit pour cela de la laisser courir 
avec les autres bêtes laitières en été 
ou de In mettre dans la cour de 
l'étnble pendant une heure où 
deux tous les jours en hiver: par 
cet exercice en plein air vous &vi- 
torez un bon nombre de ces mala- 
dies du pis qui apparaissent sou- 
vont chez les vaches nourries avec 
des aliments très riches jusqu'an 
vêlage. 


LA) 
Le parlement des fermiers 


La convention des Grain Gro- 
wers de la Saskutchewan, connue 
sous le nom de ‘“purlement des 
ferdiers”, se tiendra à Régina du 
LS uw 21 février. Les officiers de 
l'axsociation comptent sur une 
nombreuse ussistance et se prépa- 
rent à recevoir environ 2000 délé- 


gués, 


\ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST MERCREDI 22 JANVIER 1919. 


e- 
mandent le retour aux 


provinces des ressources 
naturelles 


A a convention des Hihéraux de 
l'Alberta, tenue à Calgarv. une re- 
sointion tonchant les. resQUTCOR 
naturelles a été présentée par 
l'hon. G. P. Smith, ministre de 
l'Éducation. Elle demande leur 
retour immédiat aux provinces ol 
des eampensations pour les terres 
qui ont été aliënées 1 tort. En se. 
condant. 1 résolutions M. EL 
Turgeon à déclaré que légalement 
et mornlement. les Albortains ont 
droit À ces ressources, 

AL CO W. Cross a fait adopter 
june résolution demandant: l'éga- 
dite de salaire aux femmes el aux 
hommes pour le même travail, In 
journée de huit heures pour les 
dravailleurs industriels et un sa- 
aire ininimum basé sur les condi- 
juions actuelles. 11 est intéressant. 
de noter que pas un député libé- 
rakunioniste du parlement fédc- 
ral n'a assisté à ectte convention. 
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Notre marine marchande de 
l'Etat 


La Marine Marehande du gou- 
vernement eunadien, limitée (la- 
nadion Gorrenment Merchant 
Marine, Li.\ vient d'être légale- 
ment constituée, avee un capital 
d'un million de dollars, Le siège 
social de la compagnie sera à Fo- 
ronin. 

Lu nouvelle enmpagnie est aut- 
torisée à posséder et à exploiter 
des vapeurs et des embarcations 
de toutes sortes, à faire l'acquisi- 
ion de toutes constructions, im 
meubles, hôtels, boutiques et ma- 
tériels nécessaire. à l'exuloitation 
de quais, docks et havres, etc. ; elle 
a d'une facon générale, l’antorisa- 
tion de prendre toute initiative 
que nécessite sa fonction. 

0 


D'où vient le nom de ‘“Bolshe- 


vikr”. 


| 
j 


j 


“Bolsheviki est un mot masse 
qui signifie “appartenant à la ni- 
fiunité": originairement, ce nom 
‘était donné à la gauche radicale 
ide lu Saciale-démocratie russe. Et. 
de Fait. en 1905, au temps de la 
Lécission des partis en Russie. Tes 
Radicaux. dirigés par Nikolnt L#- 
inine, étaient. de la majorité (Bol- 
ishinetvo”) : c'est pourquoi ils s'ap- 
ipelèrent. indifféremment  ‘“Maxi- 
malistes” où “Bolshéviki". Par 
lupposition. les socialistes modérés 
ifurent apnelés les ‘’Minimalistes” 
jou “Menshéviki” 

j, Le parti de Ja Sociale-démacra- 
itie, en Russie, se compose princi- 
ipilement des ouvriers d'usines: 
l'antre orand parti socialiste, le 
parti révolntionnaire. se reernte 
sustaut parmi les paysans, 
Mais nue nouvelle division se 
produisit en 1917; la faction Ia 
[plus radicale du parti radical-ré- 
jvolutionnire, ue différant d'opi- 
nion avec ‘Lénine que sur la ques- 
tion agraire, se joignit aux “Bol- 
shéviki et combattit avec eux ler 
“Minimalistes” des deux anciens 
artis, 

Êt c'est ainsi qu'au mois de no- 
vembre 1917, Lénine et ses com- 
plices purent’ s'emparer du pou- 
voir, à Pétrograd, pour le plus 
lerand inalheur du peuple russe, 
et pour ka plus grande inquiétude 
des patifistes du monde, 

mme Go — 
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La terre canadienne 


Les œuvres rurales, ji dures à 
l'origine et presque toujours si 
preantes, ont développé chez nos 
gens une vigueur ct une fécondité 
merveilleuses  Nox favers des 
campagnes ressemblent à des rn- 
ches bourdannantes où Factivité, 
d'année en année, se dépense et se 
fractionne sans rien perdre de ses 
énergies, La terre canadienné a 
été pour nos ancêtres une école de 
coufage, un principe de constance, 
de virilité ot de stabilité, IE c’est 
dans la culture et l'amour de In 
terre, grandi et ennobli par le eul- 
te et l'amour de Dieu, que le peu- 
ple canadien continuera de trou- 
ver, avee une honnête aisance, le 
secret de cette simplicité de 
mœurs, de cet esprit de famille, et 
de toutes ces nobles vertus qui ont 
fait la gloire et le salut de nos pè- 
res, 

11 y a entre la nature et l'âme, 
entre l'agriculture et la foi, des 
harmonies profondes. La parure 
des prés, la feuillée des arbres, le 
coloris des fleurs, le chant des oi- 
sceaux, le décor des paysuges, le 
charme de Ja solitude, tout, dans 
la vie champêtre, contribue à éle- 
ver l’eprit vers le ertateur. Et le 
verset inspiré se de lui-même 
sur nos lèvres: ‘Que la terre bé- 
nisse le Seigneur, qu'elle le loue et 
qu’elle l'exalte dans tous les siè- 


cles,” 
Mer L..\. PAQUET, 


CEE 


eme ne ue à te 2 —— 


L, 
L'unité de commandement en 
Sibérie 


d 

! 

y On a décidé d'adopter l'unité de 
‘commandement sur le front sibé. 
lion. Le général français Jules 
Janin. qui est le chef de l'armée 
téhévo-lovaque, anra 1 direction 
suprême de tontes les armées al 
liées en Russie. Cette nomination 
est de hon augure pour l'écrasc- 
ment définitif des Bolshoviki, 


D ge 
Distribution du Tracteur ‘“Na- 
tional” par la ‘“Tractor 


Service Company”. 


Lu Practor Service compa- 
gnie formée ponr disribuer le trace 
teur “National a oumert des barentux 
et des salles d'exposition dans l'édi- 
ice Haephill, à Prines- Mbert, 

Le “National” 19-29 est le tractenr 
du type le plus popnlaire, tandis que 
lle 9-16 s'adresse à l'homme qui de- 
mande un tracteur plus petit, Je 


Co’, 


“National” 12-22 H, P, a toute la for- 
ce voulue pour tirer trois charrnes de 
14 pouces dans n'importe quel sol. Il 
pent Habourer environ nn ücre par 
heure de travail et il est possible ain- 
Si de retonrner une bonne superficie 
ide terre dans une bonne journée de 
travail, 

| Une. caractéristique de ve ftractonr 
est ee qu'on appelle le double engre- 
uage individuel, par lequel n'importe 
quelle roue peut être manmuvrée de 
facon à pouvqir facilement fouraer 
court. Tous les engrenuges de cette 
machine sont du meilleur acier et en- 
tirement à l'abri de lt ponssière ct 
du sable, Comme ils tournent :lans 
l'huile, l'usure se tronc ainsi pres- 
que entièrement éfiminée. 

‘Tout fermier qui a l'intention d'a- 
jeheter nn tracteur ne devrait pas 
ymanquer d'aller an bureau de la com- 
pagnie inspecter cette machine. Ceux 
qui demeurent à de grandes distances 
peuvent. demnnder le vnialogue qui 
donne me description complète du 
tracteur. 
| 
| 
j 
| “Sans pnsséder le fini et le coloris 
du “Chez nous* de M. \. Rivard, ni 
abondante variété des “Rapaillages” 
de M. Fabbé Groulx, l'auteur a récolté 
à pleines brassées, les mats, les, im- 
| pressions d'autrefois, les “Choses qui 
s'en vont", pour les eñcadrer dans des 
récits charmants où Pameur An pass 
ef de la terre déborde," (L'“Unian”— 
Woonsnockét.) . 

Des études réunies dans ce recueil, 
plusieurs nous sonf, connus pour 
avoir été publiées par.le “Devoir”; er 
sont: le rouet, le métier, l'amour de 
Ja terre, la laiterie, leg moulins-à-vent, 
le fléau et le crible, es monlins-à-fa- 
rine, les foins à la petite faux. L'AI- 
manach franciseuin de 1918 a publié: 
le broyage, Les autres études sont 
inédites, É 

C'est done nne édition nouvelle que 
l'autenr nous présente, édition rorri- 
gée et augmentée, avet,en conclusion, 
“une chose ui demeure”, et qui n'est 
point du tont In mois charmante, 
| “Commue emploi de termes dn fotk- 
flore, ce livre est exceptionel, Ti, 
Îbenueoup moins qu'en France cepen- 
jiant, où les patoisants du midi ne 
comprendraient pas du-tout ceux de 
Bretagne, par exemple,” nous avons 
une série de mots ct d'expressions dt 
terroir, qui sont confme un reflet des 
habitudes et des ataviames des unoës 
tres. dans certaines parties du pays. 
C'est pour conserver foutes ces vieil- 
les ‘choses qui font partie, ponr bien 
dive, de l'âme dé la rage, que ce nou- 
veau livre « été publié": (“Le Droit”, 
Ottawn,) 

La jolie plaquette, (182 pages) se 
présente gracieuse, Grnée d'un fron- 
tispive ingénieusement-créé pur Fau- 
tenr lui-même. Dañé“ées deux bons 
vieux qui, à l'ombre de& érables, sui- 
vent le chemin du rôti. et regardent 
en arrière Le village natal qu'ils quit- 
tent pour toujours. on .féconnaîtra les 
“Choses qui s'en vont: 

Te prix exceptionnéllement modi- 
que (25 sous, pur la poste, 30 sous} de 
cette brochure est nne discrète invi- 
tation, qui, entendue ün peu partout, 


. #4 
fera  hientôt dire aux éditeurs que 
vraiment les “ehoses, s'en vont... 


Qi 
Les Choses qui s’en vont... 


fauuxoties Canadiennes par 

GILLER, OU. 

La Tempérance : 98t rue Dorches- 
ter ouest, Montréal 1919. 


le Frère 
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‘ La Basse-Cour 


Lu deuxième lirnison de “Basse- 
Cour” vient de paraître. Une jolie 
gravure d'une jenve fille tenant dans 
ses Maiñs une rukuise idéale ‘orne In 
couverture, et dans le texte nous re- 
levons les articles suivants: 

Hector Lapoule, récit anecdotique 
et pratique par M. Pabhé J. A. RP, 
Allair: Ja suite et la fin de la mono- 
graphie de la poule “Chanteclere”; un 
urticle sur les poulets rachitiques: 
uue chronique intitulée: Mouv Domai- 
ne.et ru basse-cour 4 des notes, etc. 

Cette uourvelle rerge devrait se 
trouver entre les maine de tous les 
amateurs yle voluilles, Abonnement: 
$1.0U par année; nvumêras spécimens 
10 sous. Lu Masne-coûr, atr rue St- 
Joseph, (juébee, 
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‘De préserver vot 8 
: De guérir vos bronches, de cicatriser Vos poumons, 


ee VD ner ont à net nt nent 0 Cet pee een nee © Mn 


UN MO 


" . De prévenir la GRIPPE ESPAGNOLE 
De braver le froid, L’ 
re gorge, 


humidité, les microbes, 
d’assouplir vos cordes vocales, 


- 


De n'être jamais enrhumé, grippé, enfoué, oppressé 


CRES 


à 


employez les 


OBEN 


(Capsules) 


E 


. . « a . . ‘ , . h k 
Ce merveilleux remède, composé de produits halsamiques, autiseptiques, volatiles, imprègne de 


ses bienfaisantes vapeurs tout l'appareil respiratoire et guérit infailliblement les MAUX de 


LARYNGITES, RHUMES de CERVEAU, GRIPPE, INFLUENZA, RHUMES, BRONCHITES, TOUX CHRON) 


GORGE, 
QUES. . 


ANTISEPSIE DES VOIES RESPIRATOIRES PAR LE NEZ ET LA BOUCME OU PENETRENT LES GERMES DE 


LA GRIPPE ESPAGNOLE. 


50 sous !à boite ou 6 pour $2.50. 


MARCHE AUX BESTIAUX 
de Winnipeg 


Truies.,.. #95 à #12, 


ROUVILELONS—- 
Pesants de ehoix...,..$13.00 à $13,50 


Assez Don. ossess...#$11.30 à 812.00 


VACHES— . 
De choix pour honcherie, $8.30 à $9.00 


nessssss 19) 
Verrats...... cosorose + $8.00 à s9 50 | 
Lêgers..............., 1000 à KIDS, 
De ehoix,......,..., creer PERS | 


Passables.....,.,.,,....8800 à $8.25 
Ordinaires.........,..,.%6,90 à $7.00 
Conserie......,. 083,00 à 6,00 
Laitières..,..,...°..875.00 à $110.00 
GENISSES— 

De choix pour boucherie, 49,50 à 10.00 
De choix pdur élevage... .86,50 à $7.00 
Passables..,.,...,,,..., #3.00 à 41.30 
ANIMAUX MAIGRES (Stockers ct 

feeders) — 

De choix, pesnnts./,,..80,50 à $10,00 
de choix légers. ......,.,86.7% à 3,50 
TAUREFAUX— 

De choix...... voronssss SAT À FT 
Bons.,...,,.,.. vosnsrosos80.99 à $6.10. 
Ordinaires, .... vous 80,50 à 5.1 
BOEUFS-— 

De choix............,...87.50 À 98.00 
Passables,...,,..,.,.,...9650 à $7.00 
Moyens..... srsseesnse85.00 à 5.50 
Ordinaires..,,.,.,,.....84800 à $4,30 


VEAUX— 
De chaix, légers... ..,,..,,87.00 à 58.00 
De choix, pesants.....,,$6.50 à $3.00 
BRERIS ET AGNEAUX— 
Agneaunx de choix,...$12.00 
Rrebis.... conso 9.00 à 10.00 
Bélier, .,........ +... 810.00 à 11.50 
D. COUGEHLIX & CO. 


à 


$13.00 


…. 


MARCHE AUX BESTIAUX 
de Prince-Albert 


(PF, BURNS & C0.) 


Bouvillons de choix à partir de 


1950 Livres... ,...4., 10 À fici 
Bons bouvillons de boucheri 
de 1.100 à 1.200 livres...,,.,9 à 10e 


Bouvillons de boucherie moyens 
de 900 à 1000 livres.........,8 à 
Génisses de choix..... 44, à 


9 


"+ 
si 


e 
os 8 
Bonnes génisses de vouénerie 
au-dessous de 1000 livres... 
Vaches de choix au-dessous 
de 1000 livres... 47114 à 814 
Vaches moyennes.............6 À %e 
Bœufs de choix..,,,,,..44..7 À 8% 
Bœufs commnns.....,....,,.,..8 à 7e 


Taureaux...........,,..,....8 À 0% 


… 


à 7% 


st 


CE 


ro. 
EL 


Pores,...., 


sucreries 
vosocerseres esse st À 
BÉREDS, eee ces evocovesse 10 À 11 
Brebis.…. cososstorssesss9 à 10e 
AGNEATX, serres D À 130 


Veaux... 


sr 


VOLATLLE.-— 

Foulets du prinfemps.....,......11ç 
Poules... esse PA LC 
(CagS..sssssses sesresse .....12e 
iCanards.. 
Oies....... 
Dindes,,.,.... 


MARCHE AUX GRAINS 


sos rer 


oo... .170 


sos. 


oo 
 onsssoreurscueness 200 


® Winnipeg 
AVOINE-— 
No 2 CN... posvorssess 70% 
No 3 OM css osorocscres 67% 
Extra Fourrage.,...,.,,,...,.....684 


No 
No 


1 


9 


2 


dussvesreceesesesssooser 62% 


ORGE-— 
NO 3 CWosscssssdeoccipee ve 85% 
No # CMWi ss scsoorccosséosues 80% 
Fourrage rss sesesee T0 


LIN— 
NO À NW ones ce ereseuss 308 
NO 2 CWanssssssssssscosse.. 00% 
Ko 3 CM... .284 


cosrosssosssesue 


Prince Allert 
BLE— 


No. 
No. 
No. 
No. 
No. 


1 nord..... 
2 nord. 
3 nord... 

+ nord..,, 


202 
199 


Soreroneounes 


vor nssneroouss 
CREER EEE 


ses sssroues 


MOULE, 100 The .,,,.,...,...,81,85 
SON, 100 Itm........,..,,.......R1.85 
BEURRE, la livre.,........,..,...45ce 
OEUFS, le douz.....,,,...,,,,.,,600 
POMMES DE TERRE....#1.00 à #1 


CAROTTES, le minot,.........,$1.10 
NAVETS, Je minot.........,.,..81.00 
POULET, la livre.....,..,.,,,...400 


PORC, la livre...,.,.,..,,.,.,.,.200 
MOUTON, la livre.........,,,.,..25e 
RORUF, In livre...,......,..,..,.180 


25 


1701 
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Compagnie des CAPSULES CRESOBENE, 272 rue Saint-Denis, Montreal 


| 


Canadian National Ry. 


Prix des voyages circulaires 
quotidiens pendant janvier 


de Prince-Albert à 
Vancouver Victoria 


$79.25 $84.25 


LIMITE DU RETOUR, 30 AVRIL 1919. 


Sur demande, prix des voyages circulaires en Californie 


Le chemin de fer Canadien National (qui embrasse L'ancien 
Canadieu Nerd et les chemins de fer du gouvernement can 
dieu) dessert toutes les parties du Canada, depuis Halifax dun 
l'Est jusqu'à Vancouver dans l'Ouest, et donne un servie dire 4 
ans épul, ‘ 

Pour plus amples informations; s'adresser à WE Wu 
auont des vovagours, gare du CXR, Prinee- Albert. où cer à 


Wim. Stapleton, agent de distrie{ des vovagonrs CNE 
Sa-katoon. 
—— 0m 


OUVERT 
JOUR ET NUIT 


Congress Café | 


Service de premier ordre, 

Le meilleur de la ville. 

Nos servantes parlent français et anglais. Nous avons 
toujours un assortiment complet de fruits frais, de cré- 
me à la glace et de bonbons. 


909 Ave Centrale Tél. 3022 Prince-Albert, Sask. 


Î 
; 


| 


! 194 
ose ...187 
5 nord..,......ssscsssesc.s. 174 
AVOINE. sue 60 à 69 ||] 
ORGE..,.,,,..,,4,4..,...900 à $L1.00 
! 
FOIN la tonne........916.00 à 918,00 


DYSPEPSIE 


Si vous voulez un remède radical pour guérir votre dyspep- 
sie, votre gastrite, votre dilatation d'estomac, vos pituites, ele 
etc. prenez les tablettes 


PA r-S AC 


C'est le meilleur guérisseur de toute personne qui souffre 


de l’estomac. 


En vents partout 50 sous la boile, six pour $2.50. 
COMPAGNIE CHIMIQUE PRANCÇCO-AMBRICAINE 
274, rue St-Denis, Montréal. 


Envoyé par la male nar ls 


“tée, } 


‘ 


En RS tt et) 


Epargnez de l'argent en tissani 
vous-même vos vêtements 


s 


La vignette ci-contre repré 
sente exactement ee que Hous 
vendons. Notre manufacture 
est Ja plus importante de 
tout le pays, Nous avons tou: 
jours donné entière satisfar- 
tion à nos nombreux clients, 
parce que dans jes matériaux, 
lu forme, la facilité d'action. 
ces rouets ne peuvent être 
surpassés. Vendus #1 prix 
de $8.00 chacun FOR. $t- 
Hyacinthe, 

Garantis pour cinq ans. si- 
non retournez la marchandise 
et votre argent gern Te: 
boursé. 


. BORDUAS €: CIE 
ST-HYACINTHE, P.0- 


182 rue Girouard 


N. PIROTTON 


(NORWOOD, MAN.) 


MAISON FONDRE EN 1914 
Seule maison française établie duns tout L'ourst, 
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; quelles Diet nous fuit passer; nous { 
—Je Les devinérbiens.. répond Ksommics entre ses mains oimne 
{inédeein en jouaftt ice som or. mes malades sont entre nes mains. 
IBNOU, Lo à moi. Souvent, pour leur indis- 
. Et Oile, ré sun le cunapé, 'etitable bien, je les fais atrocement 


blottie contre #änie, «e défend, soufrir.. Eux ne voient que la 


En td PRE 


Aux fumeurs de bon tabac 
canadien 


Le — 


net. oh rien que cette année, à lhéories sur Ja vie. 
[Vots Voir passer tout l'hiver dans | 
je Midi, 
Te cause de ma petite poitri- 
fne.,,? 


—Muis non! poitrine..? pas 


Feuilleton du- Patriote 
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ET . 
- mo À: | 4 # A à à + mé l il ss N à ATEN E 
La Gra e 199) e plus poitrine que. svstème ner- |H'erque câlimer:i souffrance L'résente, et profestent ; sut 
VOIX ut général A note mais je tiens bon. eur je suis ver- Demandez les } 
ponte x... ott viut générall. Avouez, sincere, 4e « NI T ‘ 
== orgneilleuse . content” [ten que l'avenir me justifier. ï 
5 fgucilleuse, qu'entre le  Pont- Le souvente.s Le TRE (: l'abacs Canadiens en [ 
Re PIERRE L'ERMITÉ Neuf et vous, il y uçune différen- | —Pardon, mi&, &riunle, tn pan Voyons, réfléchissez, Odile, eom- N hachés dela } 
PA ce.? Vous êtes, comment dirais- ne cause Ment voulez-vous que les projets .… feuille et hachés de la ‘ 
A je. car il faut bien choisie ses mate, Ltruver sa, bétiébé; munis. pour re- reljtifs à l'avéhir de chacun de : , … 
Mo. ouvrage couronné pur lAradémie Frangaisc : [avec iMe raisonnense comme vour, 6 tin langage; [HOUs, projets Iskti de l intelligence | CIE D2 
vous êtes plus délicate, moine so- Îles yeux qui.@nt dt pleurer là “divine, puissent toujours, dés ici- FABACT. MONTCALM 
[__— | D | Hide que li. , uit. ue gb triste. nine atb- Las, être compris par nous..? FE 
ne TT . TT — Aussi, docteur, fait Odile en tude, uue rêverié de Shumann fuut done faire crédit à  Dien! | Si votre fournigeur 
, , e . k » . + . , CR , + 
(Suite) La voiture déprss, riant, je prends des précautions... [t'on me joucra#ix fois par jour, | Nous ne eomprondrons tous les la- ne Pa pas demande 
n 2 , « , M 
une foule de précautions! des regurds leyés au travers des ‘vets, tous les détous, toutes les in- 


# , s : 
‘nutre fiste de prix de 
détail à notre repré. 
sentant. 


Soupot dut alors dire précipi- 
tumment quelques mots, eur, avec 
une adresse ce une djserétion qui 
augmehta le sourire de Jacques, 


Se cure? Monsieur Jac- 
H est cfravunt 1. user n'est 
elle s'évanouit.. et 
à mu chargel.. Tou-. 


1 faut en prendre trop, mon 
enfant, afin d'en prendre assez... 
Moi, voyez-vous, dans deux ou 
[rois ans, quand on vous inarieru, 


ue. 
je Le mot 


Lee il y a quelque RAR PA PERS ‘je voudrais présenter à Fheureux |ouynd tu en me tu aimes par la foi, embraseront ln totn- J P D À OUST 
L. le lu plus déficat qu'une ie du soleil très bas qui #in- [coquin chargé de faife le bonheur |l'autonme in après la il du cifeuin. Et puis, la souf- se 

der bicyclette! Te ianit eur ln terre comme en nn 1e à chère Odile une jeune fille oluic!... les champe déserte’. tu france a Bucore un autre rôle pro- 803 1ème rue Ouest 
de M des rayons | Morte. bien taillée. avee les joues e neæanrends pas, ?, videntiel à jouer. eet lattague ‘ 


ni er DS baiser d'au revoir, ils dévisagtrent 
une lanterne quon 5 g 


p parut à . : 
Jacques de li Ferlandière qui ne 


sont. 


Vian Abe Sade 


n ‘bien rouges. des mains bien rem- 
ur = 


Laele HIDE chaine à changes Laissaïil pas lex veux, N iles et AU Land Ne de sa 
M etits vrocèé-ver- À . ,{“humbre au grand salon sans ris- 
cemapter des petits D , C'est le. ce 4 DURS PTE _ l 
tartes, parce qu'on a a een. de fers quer un rhume... comme cela vous 
k mp vite. où CEUX de l'ad- tepanche "4 FREE a Quat- larve quelquefois, n’estce pas. 
ration. paree qu'on murehe |°1 Non. ceci vous représente Maresoiselle..? à N'a î er 
parte M Lie 11 faut, Non. ceci vous SOUDE | JE Odile alla se poser en riant GU ri 
entemnt !.. x! pl 8, | À ha RTE , . . HS, D S e la , 
ie ra les accidents. Je nee juifs qui doit nous levant la glace. de lu cheminée, ° . 
LL: ‘ . b 10 | ù 


les petits ines- 
a décision dans 
clus, et les 


"xXatina quelques instants ses che- 
“eux blond ceñdré, ses yeux très 
Mets’ son teint plutôt pâle que 


dus des voir. 


. : Envoyez vos cisvaux et vos rasoirs de n'importe quel endroit. 
as qu ont pris | 


—-Comment.. ? 
—-Vous savez bien.” ullôns!. 


La . 
ge PettiN bien 


À 4 ve < mr A née 4 élu 
“ns aucune ÿ Ils vous sesont retournés sans délui. 


EL eut de chencis… je votdrais te que Je vute des ateliers juré, ses nains trop blanches, tm- {riella!. tu vertaéque le bon Dieu Jehomme en nn apprentis la douleur PRIX: Rasoirs. ................. 50 cts 

eur nn tueuse machine, tiblissement d'une usine de cuirs te su “délicute personne”, comme t'env@æra uu vramnlheur. É& nul ne,se connaft tant qu'il n'n pas Ciseaux 25 cts 

nl pleut ot que la route cs ét souliers LE TT UANSE | ivait dit Je docteur. et. fit une! Alors Odile églèvr. souffert! | . ISEAUX. ..............: ,. . 

je on <enlrinent qu'ik venté . De do li “ pète tone: ° Voyons, décieur, vous avez Cest tne dure loi, mais une loi ' — RETOUR PAR LA POSTE PAYE — 

nd t ESE TAN CES du Val. éélvain inais une os done —..1 Det de la nurec mur {lé l'expérience AU n'allez pas “viaile pre monde et lu fatalité, [{: : ‘ D TT 

Ut. pol RL slsends À 2 pes duc leur emnipagne est . répn- are telle avetv un soupir. presque 3e traiter. 0 petite fille: Éépon- Qu'il noux faut du ihalheur reeeroir If Première Avenue Ouest PRINCE NDDERE noTEL 

aan ere ea FOIE RO RS LE anis six mois ": e |” ue. … Jez-oi. franbhément: lu vie est Je baptême, TE ù 
n ln ln Jouine et que je T éme pus donné FRERE e. — Nous lt remplirons!, le nithé hi eue. aie À \ivte? Ath en triste prix tout doit être: a 
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menu de FAbbaye, - je 


Î —Pas trop pourtant! 
Laure Monsieur Jacques, il 


—Oui.. potflertiines person ” 
ee . : un + De à ' 4e SDS y 
Le Médecin eut ün geste qui <i- A es molsons, pou 


1 SERA mûvir, ont besoin 
nes en belle seit J desrosée:  ‘ 


en plutôt qu'ils ont eu la pudeur 


; , , . ‘ +, . a ‘ … d ° 47 
de ue pas ass{slor i la séance... ik ere pneu avenue MOTTE OT at A LE ALAN LUI LL La 


de pipe. VOUS n'uvanceriez as ; DRE mifiait: Oh! ma pauvre Odile, |! : —Or, re end: Oilile avec aux Pour vivre ef pour séntir, l'homme à |& 
te LL & ent dans la brussorie d'en bar, : . DE » l'eprenç ASS NEITES . CHR « 
Laeene, tant il vente dur [tie ANS AL TussOrie Re | juant à cela, n'ayez pas peur! èvres une Pépréssion dedoulen. besdin de fleurs !.. 


astendunt, la ghope en main et 
sans l'ombre d'une inquiétude, le 
vésultat dit vote. Soupot les pilote 
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pente de Futuceon ! . 
 Hhuresctaent que, .Madé- 
be votre un verre de bon 


Et ce geste inquiète un peu ln 
“ute, ane bonne vicille demoisel- 
l de lancien temps, aux veux 


oux trip," AO tit, ét | 
criours tord, Off finit par vois, | 
médecins dû e0 e ! 


. . re 
; Asset, /eruyez-uroi : c'est ronl de 
faire du hessinrisme à votre die. 


Ne blâmez pas la tournaise 


où médecins d 


à  Liet depuis un mois. et je vous! k . a GUCUE DEBE €. Teûne, ehainante comime vous 
. om pauvre Quatée- EE AOpIDS. ; pe OUS Liniré, au tranquille visage enca- L'né..  & foujours elque 27 7 Du eo dun : . , Lu un 
nu eut rm] Guati {rie de. croire qu'on les lui a gruis- ; sage quear | fane. il y a fguious quelque êtes, avec: de l'avenir. rueux que Vous ne pouvez espérer un dur travail d'un homme mal 


dré de-heveux blancs: — Pour. | 
int, n'esisee pas, docteur, nous 
ommes moins sous preësion qu'à 
sotre passage à Paris, ? 


“boxe à rénarér ne notre pauvre L N 
undliine bantaifiét. Done, la der- ! A 
“ivre note de HF, -1 dominante, . 
“est la noté 1risfé.. vrocez torite 


te” | | | 
us jeu hois plus, 
ne 4 Madhannitlle!. 


le l'amour devant vous... ! 


Odile. vous tentez Dieux. 
- —(Clonment.. je tente Dieu? 


, Lafes.. sescrattes!. Vous aurez en- 
du! uited co , 

“rujye des traites, vous. pérce que 

- Jvousêtes au-dessus... mais ceux du 


nourri et vous ne pouvez espérer les meilleurs résultats 


avec votre fournaise si vous employez du mauvais char- 


2% 


L'oungent.? 


{Val peuvent leur dire adieu. la ! | Con et eur 
| e à-des heu- lToyiné est i te d'avar —Oh! sans aueun doufe, di Dose, un gérant en sofa —Quil I à tiré un voile’ sut — n, . , 
hier Fakhimxe à des Hu [rayine est empoisonnée d'avance, | Su. le char, in dloufe, dit le 10, Un géniiseient en option), OM l'uctiré volontairement. |Ë bons. Prenez le téléphone, appelez 2275, dites simple- 
. Hop inde \urs 6 heures D puraîtil cr elles puent fermez Aédecin : le chungement. Îc vova- “{ Je IIS tai TOrs” He durnundet, l'uv ul, il ët {iré von al € 
eos .. LEURS LE te ; afies - , . ia de . , à " LU Vue osé 1€ 4 ph Re » nous. | : . 
mu de mule et encure gouehé, Crites leurs peaux! | “ Don le etes ete Liivee Victor ÉI ago Par pitié pour nous ment: Western Gem Lump, et ce sera la fin de vos 
ue tanme de cRuñéré,, ‘je Jave cogr org, pe- LUE D 3 DEUILCS NErVeEuses, | TE : | . "a 
“tn ‘ ! il ne k ; } F Hs 3 . Jacques regarde la victoria, pe Puis il se love. met le doigt ur | Où Dieu tronvé tout ve noir. Le ne ennuis en fait de chauffage. 
nice presc Cl MYOBES EN Et point noir qui swminot Ma | pont d'Odile, et avec une voix - noce [qu'il inef : (À Suivre) | 
um cet nee pour éelt Que tapant à l'horizon Et ce point, fi st Ni Dans les cœurs late et lesnuits . 4 : 
lis à Ja Ferlandië l. : Ê ces paternelle: | sh : { 
nent pis à la Ferlandie- \it le fixe nvec une telle intensité Seulement je +dudruis que - [tombées ? | 
Ÿ LS : , ë . , 


sua votre bon petit vin {d'oexpresion, que  Quatteépanche 
Lun Liquie vos comprener ftt:même en est frappé... ? - 
Li Que. voulez-vous. Monsicur 


gtte. petite tête-là no truvuille pas! Ce n'est. p 
deurconant., tout en Née. ' 
on connnence pif Tes 


top... surtout ‘qu'orsmafbroie pas |fant. 
du noir. 4,3. ri | 
—..Muis qui vous a dit. doc- 
tour. ? . , 
—Mon ptit doigt, Odile. il me 
stconte tous Vos péchés: quand on 
F2, couËhe après 10 heures. quand 
un prend du café... : 
—Je n'én prends plus! * 
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—Je vois assure; Odile, que yo 
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murs, ct celih. Vous ver- " ent ferruilleux de hicy- Re: . Lee re Ur 

be ner Jacques, ce’ gi va nee ‘ ‘ ÿ poires bien. quand on dine ei | re ruifontiéhient test pus chre- 

a Dre : St ss ile. quand on dépense pour une |‘ien. | : | 

psc pour be usines. Me pr r quan pense ] l . . . . ARR Se see) D RS DA 
se datiourd' hu. € La CIRAPLITRE \ “hose dix. fois plus de forces qu'el-! —Alors je ne vois plus. | Voilà les trois moyens pat 
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Foto nee cuseters et Ur ler t fur. l oc . ? As TR PE D satisfuit A 

| n ue rouhdez pas, À ‘ cT Et elle dit cela les veux fermés soufranee, que Je voudrais _dour- a LUS LOTS PTT LE Nous faisons appel a x Canadiens francais, non pas parce que pus * 
ire, iles à DETUURITE : « déià fuer sous vos pus toutes les epliies “ LL: TT avons un Département. frunçais,—ve n'ést qu'accorder leu 

7e PT mnt ‘e Fe fl er dune PA de la rüute, Mais il me seble È ARGENT A PRE ER nos compatriutes de lanyyue Trançuise,—mais bien pur lexcellent ser- 

Fr . te ELe PEN Lait GRUS $ nm £ ses à certains tuiorhents t-êt 0 Pur une Compagnie solide, qui ue sera pas sévère pendant les mau- vice que nous pouvons Jeur donner.  / 

due One QU le route presslons d'Italie. LU ° l è ne I d peut- re vases années. Négociez vos emprunts par correspondance, sans agents, Nous n'exploiterons jnmais ki RELIGION et la NATIONALITE au. $ 
min EN: charace &° déboider, : Mis alors... .pougquut revieub “Aou DruY ient-1l r mon anxieuse secrêtement. pif services gratuits d'un homme de 14 ns d'expérience. profit d'un commerce : c'est trop abaisser une religion et une ng .onalité 
ie culte par dus Von si vielle gx a pus benieonp SR PTS sonne LÉ éscr de ee die, roetanes mais pour formation. donne nombre de J|$ © VENZ NOUS VOIR FOYEZ NOS FIX 
Butte à Les , . ci mn LAS Fe uns Me CR is , $ s totl s trés . race 4 “cle. vie, TOU ; DES pe ù at . , . ai Fe Jen . eo u 

ra AUX que le jeune fot- pis de deux DOS que VUS êtes ble. Ps CONQUES (és RSORNE ChETaUX, a nineries, valeur des batisses, quart de section, Tp. et : ESSAYEZ NOTRE SERVICE y Ù 
ELLES et il: Pürtie.? , « : pis able’: Et Odilelf Tang. (has uwias de 40 acres en culture), Nous avons beaucoup Î 

" me DENT du, pays! —Docieur, on ne peut pourtant tt reste DÉGUUUG à “t n ue | d'argent disj onible, Le Fait ditions 4 ! En 

ME tAcellenil PUS que le p UL= His êtr 3, loujours sut es grands CUT Un ges @ presque 1mpa Actile: | Nous somiues dans Pirumeuble. Faites-nous vos conditions e » | TT LL : J ne .. » 
Miaent de echez Tai bobine! on à son bon chez goi;l—Mais" docteur, savez-vous ce vente, Lerive: nous en français. | ; ADAN ÀÂC GRAIN COMPANY LIMITED 

cn et tendess tit Qüat- tot in %uute. sovezen bien con- [qu'est une vie très ruisonnable, |# + CAISSE INTERCONTINENTALE , , vec Dune 
Put | ! , : , ù ‘ br à À le d d 3 , nee Le “at à SASKATOON, Sask ' Téléphone Main 3981 

RO qu ioue de petits FEUX valoir est. heureuse de rettouver conne vous [ü cnianaez poil Chez JOHN MILDEN, Avocat , sk. 3 : don 
Bo de cout broussaillôux, [ae chère Abbaye moi...? unevie où l'on éouffe, où}+ …. . - D. "408-418 GRAIN EXCHANGE, Rue Lombard  WINNIPEG, Man. « ! 
AE Le CUGTE ALRORYE: deux choses les gi 5 UTC NIUTNT EE A ; 


C'est que, oil. répoud le 
médecin, vous avez que je sus 
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li Cort pt Tentemeut au 
: dr L sqeltite LHUZONNCe de la, 
ne I ue les deux hommes 
I se Melle, dans l'herbe, : 
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hs lis nines prluielit à Cependant, avou-le, fe 
Me À ais à volure,, 
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DCS 


l'on manque des 


plus esiitielles: l'air et la liber- 


él. Quand il faut tant de pré-; 


eaufions pour conserver la vie. 
alors, tant pis pour lu vie! 
—Odile!. fait la vieille tante 


l'iut to attipsté. 


€ 


Et aussitôt sa nièce, déjà ropen- 
tunte, vu l'embrusser avec un af- 


fecfieux regret, 


—C'est vrai, tunte, tt us été une | 
vraie maman ‘depuis d&-mort des |4 


Î 
Loi 


any” de Chiens. 
u Canada à Montréal, au No. 966 rar 
our le Canada sont transigées, Van 
te n'est autorisé à prendre des commandes pour à Comp 
vrato Lumitée, 


‘êtyn publié, et que nous expédions gratis à lous les 


AVIS À MESSIEURS LES MEMBRES DU CLERGE 
annoncer qué “Daprato Les. VEN Co 
Italie, est maintenan@idvorporé 
is où toute: les transaction 
n'a aucune agence, Cf person 
agnie Statutaire De 


Nous prenou- ‘1 liberté de vous 
New-York et l'ietrasaitu, 
St-Don 
La Compagnie 


{ 


articuliè 


; u * # 
Nous invitons tout rement Messieurs les Membres du Clergé 


en vouloir s’adre.ser diréctement à. maison de Motréul pour envoyer eu 
commande, on demurde d'informations quelconque, 


catalogue, qui vien 


ittirons v mtion sur notre nouveau 
Nous âttirons votre @ttention sur not dés Qui en font 


Poe TT 22 22 post +++ rte 6448644604 +++ 


ACHETEZ COMPTANT 
ET ECONOMISEZ 


A 
= un - us _— — me ne ————— : nee 
- os . , : 
_ ; ae qu eva imite ni étent| Changement d'horare dns PETITES ANNONCES 
an nord de sotte ville, es trains 
! à 
PRINCE-ALBERT f Depuis ne certaine période, en ef- _ | \ VENDRE 462 ares de terre: 
PO TT fut. le distriet de Prince-Alhert s'est Liu senior différe Ne Aie RER " 2° 
Lie ® N no n de t Depnis dimanche dernier, différents À nrtie du Vilinge de Vondi eonstruit 
‘ enive import u ï L an 7 UN épangements dans Fheure des TPS 6e terrain, Conditions faciles à 
ventre important d'élevage. 'êta- De on Vati , es | ° | 
M OMR ON ON À El; PT Ur sur Je Canadien National sonf entités rompt neheteur. Euison de vente: 
&blissement de l'abattoir et de it mal jegenr On les tronvern à cette . , ie A 
* nufaeture de consemies de ln maison NS + MEianté, Propriétair. \médée Dionne : 
» Il d se ‘ L | pa page méme, dans Tannonce publiée nt Ge 6 48 
+ Assemblée annuelle de Burns, l'année dernière, na donné un par la compagnie agent, Grorge Slonnr 1 48 p 
CS + + + “ ‘ RER. qu ne en 
VA. C F.C æ{nonvel essor à Pindustrie, Il nv a 
ML de doute que notre ville est Fen- | Mi l | A VENDRE ou à louer bonne bon- 
# Le cercle local de l'AC. droit idéal pour Je marché aux bes- Le vengeur de 188 Cave tique de forge à Walk, Sask., sur Ja 
# FC. convoque tous ses linux du nord de la Saskatchewan, si ligne du Grand Tronc Population 
7 q . l'on tient réelleme ä fai 1 : D Loue pr, S(d'emiron 500 nu milieu d'un grand 
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* ,. MANQUE EN gran fun misérable, Un jeune Px go [TT k 
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w : : : sûr aceroisse rie LT NT 5 Pos, “adresser à Cnsier Post: “aka 
aura lieu le dimanche 26 coup sûr un aceroissement de prapéri conpable, Celui-er ne sortait ja S'RATERRET à Casier Postal 10 Wakaw, 
Be . . s . Xe matérielle, ue dans Bruxelles sans être ac- Sask, 16-47 p. 
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ficicrs pour l'année 1919 | L'inspecreur R. PR. Tait, de la dii- compte avec hui. Enfin, un soir. Dr #00, et juntes en bonnes con 
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x Nous engageons Vive- * | M. lait est un Ecossais ven au Ca- tin, la maison habitée par Louts #6—-47 p. 
J : . : . 2 : « , Jione EN ORRNSn - 2 ent nee Sen 
… ment tous les Franco-Ca- Xpuada il N a nne quinzaine d'années Bril se trouva cornee par les shires ; 


A LOUER dans à sillage de Wau- 
chope, ane maison venant üceomoder 
Excellent centre 


Le vengeur de mis 
x été blessé en 1917, an début dn fa- ICavell avait été heureusement pré- 
vent deux minutes avant que lin 
vestissement de le maison Füt con 


radiens à assister à cette Ia fait du service actif en France et allemands. 


réunion et à y amener 
ire amis. 


un barbier-coiffeur. 


# Dinens engngement de La vûte Vime, ù 
pour un homme qui vendrait tenir nne 


D-—— 


Les dames et les jeunes «| Assemblée paroissiale annu- iplet, et il était évadé par les toits, salle de “pool”. Cranlitions très faei- 

c 4 “\talheurous î s Les, S'adresser à casier No. ’atrivte 

filles sont spécialement | elle Malheurensement. à quelque terne [les : nhresser à casier No 1, Patriote 
nvitées *| ’ ide la, étant revenu à Bruxelles lde FOnest, Prince. Vhorts Sask, 
PT 3} Lasemité T orcale annule, dUU remercier la fpersonne qui le ie — 49, 

# ‘assemblée paraissiate ATMU Sovoit SAUVE i« Bril se perdi mme. ur + nEnNNENS 

À RO OS MR À M ans Le sonhassement de l'église, di- veit sauve, Louis Brilse perdit 


fut appréhendé par les Allemands 
se fusillé. Il mourut en hérus ua aures en eultuer 
eomne celle dont l'assassinat avant Donne eau en abondance. 
révolte si conscience QE Arme El ne maison 22x26 mec cuisine de T4N20. 
lmain Vengeresse, 
0 


Les tendances de la mode ; 
pour le printemps de 1919 


en 
D vanne si charmante variété de 1Sask. 


manche dernier, à été suivie par un A VENDRE @40 aies 7 KI de l'acre. 
Hombre considérable de fidèles, ton acres elôtrr 

\près da lecture du rapport finan- 
cer et des explications nécessaires, 
‘une disenssion générale a eu lien sur 
la situation générale des affaires et les 
meilleures mesures à prendre. On 4 
décidé de nommer nn eomité de deus 
membres chargé de recueillir des sons- 
criptions pour combler Je déficit de 
l'année. Les deux officier élns sont 
MAL Varcisco Fournier et Frank Har- 


Prince-Albert va avoir un on 


marché aux bestiaux 


rés, 


Excellent centre pour ktenlture mixte. 
Beauregard, 
lennes, Sask, 46-147. 
0 
A VENPRE hôte! 
bon poste, près de 1 tation. s'adres- 
leetior,  Vondi, 
16 pr. 


SH 


S'adresser à 


on attend à ve qgfe le converne- 


Let gohonee dans quelques jours 


ephasgnent des marchés aut ho. 
cenmnux qui vont être ftablis 
Saskatchewan sur 
4 l'assistance du gou- 
vrtimonetnt, à La suite des recomman- 
dater de In Commission royale nom- ver, 
pee pour faire une enquête sur Îles: 


marché aux animaux | 


uit menblé, très 


EN 


la une base 


shops, ser à  Phamephile 


HULL 


ne mn an, en 


lemrumes pour le printemps que chu-i 

aire de ehoix quite e 

aire SU, l #10.00 de réconrense 

opre indi- : Pr 

pret ui iroutera un eat oastré âgé de 
cinq ans, avee grandi poil couleur jau- 


que däinr pourri celni 


mieux 


pour 


0- 
Mer O0, Charlebois, vicaire annee 


du leonvient tr à sa 
lvidualité, 


Colis 
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blé où à eulture mixte des plus ferti- 
les, améliorées au en prairie, 
francais. 


dresser 
Storthonks, Sask, 


Weedon Station, PQ. désire louer une 
ferme dune l'Ouest Canadien, pour sv 
établir, 


# 


ou de seeotide elnsse et pouvoir ensvi- 
gner le franenis. 
le 20 janvier jusqu'à la fin de l'année, 
Ecrire indiquant expérience et salaire 
& 


nes 


C 


Gustave Mandin, Titanie, Sask. 
distriet 

doit avoir un certificat de première 
Le changement d’horaire à 


s 

! 
No. 6 pour Réginu, Winnipeg Th.40 pan | 
No, & pour Régina (excepté le diman- 


à 
AR tQtRImEE à 


Ne retardez pas 


Vos trevaux de construction. Nous avons le bois e 
tout le matériel qu’il vous faut dans notre cour. Stock 
soigné et bien sec. Nous vous le délivrerons au temps 
désiré. Que votre commande soit grosse ou petite 
nous vous la fournirons au plus bas prix et vous ga, 
rantirons satisfaction. Fscomnte de 10 p.c. au comp. 
tant. 


MeDiarmid Lumber Co 


Téléphone 2731 -. Le soir 2345 | 


mL 


— 


D RENE MN CENSURE IPN DNA 3 


Nous ions à vendre des terres à 
Centre 
Chemin de fer à proximité. 
Pour plus amples informations s'a- 
à SEGUIN &  BOULET, 


ON DEMANDE.--M, N, Brière, de 


S'adresser à ce Monsieur. 
44 - 48p 


) 


ON DEMANDE hon homme connais- 
ant très bien le travail de Ja ferme, 


\u mois où à l'année. S'adrescer à 


44—51 p. 


le 
2991 


demandé 
Hremner 


INSTIPUTEUR 


scolaire 


pour 
No. 


en, 


DESMARAIS & ROBITAILLE Lik 
19 a 21 Notre-Dame Ouest, Montréal P 


Entrée en fonetions 


MeLeod, Fenton, Sask. 
44 


Alex, 


Marchands d'Ornements d'Eglike, Vaux 8n 
Bronses, Statues, Chemins de Croix, ces ® 
Articles religieux, Livres de prières, Imases, ete 
Spécialité: Canfeetiou de bannières, drapranx, te 
pour Congrégations ou socittes. 
Vin de messe, ITuile d'olive, Cierges, Envens, ete 
ÜUatalogues envoyés sur dem'nde 


ANADIAN 


ATIONAL RYS) 


N 


net, 


partir du Dimanche 19 jan- 
vier affecte Prince-Albert 
comme suit: 


nn nn en) 
nue 


| SANITARY LAUNDRY 


NETTOYAGE A SEC 


che) 9h, 95 ant 


tee provmer, italique du Keewutin, était de passage 
Les ucnéralement entendu que qu joureei dans notre ville, se. | Les modèles COUrTS et amples sont face, Je tour du cou et te bout de Ja [Ne 5 de Winnipeg 8 h. 45 p.m. 
deus centre de marchés aus bestinux avoir visité see missions du Nord. Le pirès élégants et Jegnes. queuv blaness a été tondu au prin- [Nos de North Battleford (lundi, mer- et < 
sent dire établis pour connnencer € frère (Gauthier, de la, mission du Laci Un grand nombre de ees Costimes SECIpNS portait un collier de cuir credi, vendredi) [ h. pm. LAVAGE POUR LA FAMILLE 
à arnis de galan. iquand il a quitté la Ferme, dans No. + de Swan River-Winnipeg (lundi. o 


l'on dir, dans Jes cercles bien infor. La Ponge, l'a accompagné jusqu'à sont gracieusement & 

. ' ‘ ; . . - : . 

nes, que cu sera Moose Has pour Île piinen-Albert. de cordon on de dentelle: d'autres nuit du 8 an 9 jancier. Voudoir bien 
t 


sud de kr province, Le docteur et Mme Langlois. de “semt plus simples de contour et onf {notifier Ambroise larré. Duck Lake. 
Pour le nord, trois points s'offraient Marcellin, sont revenus dimanche soir des vestes blanches où de conlenrs : Spe 9—47—2. 1645 lt 
au choix: Saskatoon, Prinee-\Mbert er d'un voyage d'un mois dûns V'Est. brillantes formant le contraste le plus | nement 
North Battleford, C'est Prince AMhert = M. 4 A. Hioux. de Saskatoon, re- attrayant. * | A VENDRE ns 
qui semble devoir l'emporter. pour la présentnnt de la Roëk City Tobaceo Jamais les créateurs de la mode. À FE—-Machine à creuser les 
cuite, de la marque Powers, en bou 


Nord de la Saskatchewan. n'ont uccordé plus d'attention et de . L ‘ 
état. à bon imarehé pour dn comptant. 


Privee-\bert. due! oins aux lignes graciensrs du costu- ; 
So IT. VARRIN, Ta ù Site 49.45 
La simplicité en est le | REIN, Lashburn. Sask, 4245p. 
' 
j 
i 


raison que la plus grande partie des pour 
anhnaux distribués par le gouverne: 
ment depuis one année a été ubsor rant Hit semaine. 


le 
étuit de passage à 
nn tuilleur. 


La Ligue de la Presse Catholique. done des remercier nts au parent Ré ut arrivés dans notre Ville et exp ISnek. 
i 


dresser à Wim Stapleton, D.P.A\, cent | 


mereredi, vendredi) 2 h, 03 put. 
Pas de changement pour les antros 


PRINCE-ALBERT 


/ lère Avenue Ouest 


Téléphone 2284 


mn, mms 


rains, ‘ | 
[ 
i 


Pour plus amples informations, «'a- 


HR. Suckafoon ou à tont autre agent 


hr CNR. 
| 


| 


Faites-vous photographier maintenant. Meubles et phonographes des meilleures marques à 


F DS euchet principal et cette simplicité se eee joue emnmes | 
TT D : | : D TT trmne dans le contour. L'un des eue: nr . : 
éri tique de ces costumes tail | ON DEMANDE des hommes pour ‘ A”. 
ICACTETES 3 es *0* S % ” : u 
couper s à Centwoll S175 JL Le | Si 
POUR LA PROPAG ANDE iii ta me joouper du bois À Cratvell 3175 19 CTLLLLLLLLLLLS Pour un grand assor- 
| | © 6 de facon à faire valoir leorde. S'adresser À John Soott, Sta- |7 SERRE , 
tourné, coupé de facon à faire vai . , Ut our. 
D “PATRIOTE EL) ju ne Eee qui gant on de Crutuell. où à Ja Prinee-Alhert | : timent de literie par 
es jolies vestes e ses * F ‘ à . eo 
‘ Fuel Companv. 17ème rue ouest { { ; AR 
tant à la node, | PURE US ! O re p O O faitement hy LIcnique 
: pm. _ , . ; | Lun Les jupes du printemps AnTont HE: RES UE DE ne Cauleur naturelle voyez notr* vaste 
: Tonus uux LUE FE RCE n£s DES CRT LITE LL RSI TIR entre autres us apparence jeune, elles ne seront pas ! RRES ENDRE a …. stock : J its som- 
….  DETSONREx strerenles MUC EOUR _ HoUs CXITAVONE de notre derintei ‘trop serrées ef paraîitront en pointe | Nous avons à vendre des forres à Les exertientes PARENT END EE ; ‘ its 
. envoyé cette se mins Le sine de courriers | au bas, you de nombreuses conpes blé où à culture mixte des plus ferti- au coin dé ce Ma ns miers et matelas dans 
L. $5.00 pour labuun ae at dé que De t-Lonis de Gonzague, 10: nouvelles et élégantes qui acventuent les, améliorées oi on prairie, Centre Lo. , sont Notre NrRRIE | tous les genres et à 
tre de leurs anis: None sonumes bien heureux de tel offer, : Ces jupes tombent À Si franeais. Chemin de fer à proximité, N'aimeriez-vouxs pas AXO votre pho- | LS 
8, Ce Mur ©. Charlehois, OM. envoi le Patriote, Nous trouvons ee Louees du sol, {| Pour plus amples informations, s'a- PR DRE ou ce ù Vos des les . la portée de toutes 
+ Pie n s journ: ien intéressant. Nous devons n : egenr à Gétroin & . dus chers dans le genre de : 
Le Pas, Man. journal bien inféress | Les nouveaux modèles du printemps dresse à Sévuin & Bonlet. Storthonks, } celles-ci” ‘ les bourses. 


inéreux qui nu voulu nous faire ve ca- 
ldeau. En retour nous lui souhaitons: 
0, L. 


on: 
A LOUER: Maison de 32x30 pieds. 
! | :2 étages. Location idéale comme ma- 
Tailleur de premier ordre pour ‘gnsin général. 200 pieds de l'élévateur. 
dames {Village de Debden sur la ligne de Pig 


Edifice Mitchell, Prince-Albert D 


sé au inagasint de 


Wm. STUART | 


49 


Québec. 
P, Pelletier, Elstow, Sack. 
Jean Quilichini Biggar. Sask. 


{benhenr et longue vie." 
, . a ï à l'file Ve à , 
Ce dernier nous écrit en inême {De Tele Verte. PQ . 
| “Votre intéressant journal recu, 


L temps: Je vous envoie ciinelue D ess 
: lleunitiez remercier l'aimable personne 


se ba somme de $5.00 pour aider a - 
dans da mesure de mes faible fun 8 si généreusement pa NT Ecrire à A. TARVEY, Ormaux P.0 
mauvenk " la difusion du bot la jubonnement de 1919. -- AR ° ee en — 2e Sask ° 40 [HI] ° 
ss à U ù ‘a à . “ CRE] 
." , Ü ‘ 
 biote. Mugimeonent ou tot les De Padoue {Matane} P.0. 5 Le remarquable livre de M. 

fanatiques S'acharnent contre J'ai recu votre intéressant journal. ! 7, .L + st {| 

atiq al Moore sur Et question des langues | Son vENIR DE FAMILLE Maria. 


"ai & bien intéressant à lire; in M: 2 ++ : 
Directeur, ôtre mieux inclut. let j . mens DR " un let des races, ati Canada se vend à ‘ge, Baptême, Première Communion 
ei (OU. re use | ere Let je serai bien désirense te RD OU LRT 75 unité: HAN par la poste, :Cest le livre d'or de la famille. 1 
 “Arusel {ous Mes VEUX les plus chers mon de celui qui a payé pour m'abon- | in excellent instrument de test destiné à conserver les noms du 


sant. dé le voir au plutôt male liner à ve beau journal afin de Je re- ‘ l ; uv rnère et de la mère et des enfants de 
f ul ] l TE propagande dans les mieux üti- ‘Ja famille, avec les dates de tous les 


nôus, vou“ ne pouviez pas. Cher pie à 


: > journal quotili et Ju binercier"— Mme E. d. m, - Ù 
sous j mal qu litlien qi 1 pmercier, Mini E J | lalnphones, événements de leur vie chgétienne. 
dans toutes je fininiies CAO jo" Pawtucket, LR, Le Etats-Unis: {Ep vente à la Librairie [Quel beau livre et combien précieux 
| 
+ . j 
Nous recevons aussi de nombren- 
ses lettres de rebereienent de da csoità longtemps que je désirais l'être . 
Prince Albert, 


ont 
Ên voi- plusieurs Sabonneront par ici” 


pour une famille qui en aura rempli 
Îles pages; charun voudra l'avoir et 
le conserver. Ne târdez pas à vous Île 
procurer: adres-vz vous à l'antenr: M, 
Paboé E. 1. Choninard. curé, Saint. 
Paut de la Craix, T'émiseronnta, Qué, 
Prix: 10 «ons l'exemplaire, $800 Île 
cent 32-6 


aq SRE 


“Veuillez sil vous plait. remercier | 
sincèrement pour moi Paint qui a bien 
voulu m'abonner an Patriote, puisque | 


nes de l'Ouest.” 


J. P. DAOUST. 


65, rue de la Rivière 


Sask. | 


Les connnandes que nous avons 
recues récemment -éront remplie 
dés que nous parviendra Penvai 
des éditeurs qui # subi quelque 
retard, ke denxième édition avi 
été rapidement épuisée, 


diet je pense que dans uetque teints 


part de personnes qui 
Alt. 


abonnées pur leurs amie. 


——— a ————— | 


DETACHEZ CE COUPON 


LE PATRIOTE DE L'OUFST. 
PRINCE-ALPERT, SASK. 


Veuillez trouver ci-inelus Ja somme de $5.00 en fandat poste, lettre 
recommandée, on chèque pavable au pair pour les quatre abonnements 
suivants : 


Nous avous à vendre, dans le district 
de Gravelbours, dans un rayon de 
quirze milles de la ville, environ vingt. 
cinq demi sections au prix de ving. 
cinq à soixantr.einq dollars l’acre” 
Une nouvelle êôglise catholique au 
‘eoût de 596.000 est en construction 6t 
jun nonveas convent de 9125000 est 
ouvert le 1er septembre. Gravelbourg 
eat le centre canadien francais de 1a 
Saskatchewan. Pour détails, s'adres- 
ser à EL. JT. FORCTER, agent d'immenu. 


Tarifs de nos 
| petites annonces 


YURRE A VENDRE pour cause de 
santé, à deux milles du village de 
Vonda, 157 neres, trois bons puits, 

Ecrire à Aug, RIOUX, Vonda. Sask. 

44-47 p. 


prix de l’annonce. 


BOIS DE CORDE 


Si vous avez du bois de ettde à ven- 
are, apportez nous le. Nous payons 
L n Îles plus hauts prix du manlé pour re 
bon bois de toutes sorten. ‘84 2228, 


Signature... rennes re rarrnne 
gnature… The Prince Albert Fuel Co. Ltd 


Adresse nrreersneees Bree snerenrnnsnesnrsnepeereneenrense sérnnrernenrenrnresnennssses 17ème rue et 2ème avemte ouest. 


H : 
DES mt nee gronérennsnatanstaqena#reiqemenns faeteanresrceeeneenneness ce 


Ë 


- Ce counon me danneru ‘droit à une année d'abonnement gratuit au 
Patriote de l'Ouest.” ir gr 

ON DEMANDE nne servante sachant 
préférablement les deux langues. 
S'adresser à Mme Dr Montreuil, 


Nom Adresse 
| bles, GRAVELPBOURG, Sask. 31.5 
1 |Vingt-cinq mots ou moins, 25 

te x. mo teen me ee - sous. Un sou par mot sup- A VENDRE.--Machine à eronser Ts 
4 . . |plémentaire. Quatre insertions jpuiti, de In marque “Powers”, en bon | 
US ï | 1 . d . L . pie \ bon marché pour du Comp 

2... app eneranemelennennninnenenenes ee te |PouL e PTX e trois.” à copie tont, €. VABRREN, Lashhurn, Sask, 

es devra être écrite très lisibie- 42-458p. 
8... mrnnrene srl ment et être accompagnée du | "mm 


er emmener | F'orgerons, maréchaux ferrantts, 


15, 128me rue Est, Prince-Albert, Sask. 
44 ° 


très bon marché. 


Les prix sont modérés, 


City Art Studio 


W. J, JAMES 
NOUVEL guiFive MANVILLE 


Zoellner Sons, Limited 


Tous les meubles pour la maison 
. PRINCE ALBERT 


1ère Avenue ouest 


Entrée sur la 10ème rue 
Heures : 9 a.m. à 9 p.m. TRE 


THE NATIONAL 


Commandez votre tracteur NATIONAL 
IMMEDIATEMENT 


Ji ner difficile d'avoir des tracteurs N VETON \| 
printemps, eur br demande est considérable et Faphront 
Sionnement Jimité . Ceux qui ont donné leurs erdres ot 
bonne heure seront servis à temps. Cenx qi attendent 
trop longtemps seront désappointés. Ne retirdez pis 
éerivez-nous aujourd'hui pour les détails complets ete 
prix. Venez à lrince-Albort voir le NATIONAÏ  Vons 
aurez besuiu sur votre ferme, 

Le NVPION AL tirera trois churru 
terre vierge et'sur le ehatme. Tu une print 
réserse et est bon pour de nombreuses années 
Garanti par plus de sept années de suceeës, 

Construit d'après un type uniforme 

Non pour un prix donné 


|____T°"PRon pour un prix donné ___ 
TRACTOR SERVICE Co 


SEULS DISTRIBUTEURS POUR LE NORD DE matt 
LA SASKATCHEWAN 


Edifice Harphiil PRINCE-ALBERT 


ES- 


oi 


pt 


es duns presque fonte 
Le farcu el 
de service. 


Nous garantis- 
sons nos voitures 


lavoe une garantie fi siunilie 
quelque chose, à savoir que si vous 
achetez une voiture qui n'est quis 
exactement telle que représentée, 
vous n'êtes pus obligé de la gurder 
Nous ne risquons pas boaueoun 
avec cette garantie, Gear nous st 
vans comment sont faites nos voi. 
dures et nons n'avons jamais oil 
une plainte à leur sujet. 


H, ERDMAN & SONS 


National 12 22 à 


3 


ur à pétrote 


Prince. Albert, Sask. 
Veuillez s'il Vous plait, envoyer vatre catslo- 


RACTOR SERVICE Co. 


gue du tracte 
ADRESSE 


NOM 


Carrossiers 


825 Ave Centrale Tél. 2548 
Prinee-Albert 


VOYEZ-LE DES AUJOURD HUI 


REMPLISSEZ CE COUPON ET EN- 


